situation 
scolaire 
au Manitoba 


Des changements utiles 
aux nouvelles lois 


La deuxième session de la 
25e Législature manitobaine 
n'a pas produit une riche mois- 
son de lois nouvelles, mais les 
projets de lois qui ont été pré- 
sentés el certaines interven- 
tions de l'opposition méritent 
une attention spéciale, au point 
de vue scolaire, 

D'abord le discours du trône 
comprepuit trois projets im- 
portants. Le gouvernement 
annonça qu'il y aurait des 
changements au sujet des li- 
mites des divisions, De fait, 
l'hon. M. McLean a présenté 
finalement un amendement 
dans le but de créer un Board 
of Reference, avec pouvoir de 
transférer les districts scolai- 
res d’une division à l'autre, Ce 
“Board” remplacerait, parait- 
il, à la longue la Commission 
pour la répartition des divi- 
sions, Ce bjll est resté sans 
effet à cause de la défaite du 
gouvernement, mais il mérite 
une étude attentive à la pro- 
chaine session, car il laisse 
tomber certaines fonctions 
qu'on avait attribuées en partie 
à la Commission pour la ré- 
partition des divisions, et no- 
tamment le pouvoir de se pro- 
noncer sur demande sur les 
nouveaux sites de high schools. 
fonction disparait 

commission, ce 
pouvoir sera exercé par le mi- 
nistre seul, 

Un deuxième projet remar- 
quable est celui de contribuer 
aux dépenses capitales des 
collèges ‘affiliés’ de l'Univer- 
sité. Par ‘‘affiliés” il faut en- 
tendre ‘“confessionnels”, et 
cela représente le prolonge- 
ment d'un programme qui 
avait été commencé par le 
gouvernement. antérieur, La 
contribution provinciale sera 
plus élevée que par le passé, 
cependant, étant basée sur le 
coût de construction plutôt que 
sur les octrois d'Ottawa, On 
peut se demander cependant 
si l'on tiendra compte suffi- 
samment du nombre des élè- 
ves qui profitent des services 
des collèges, plutôt que du 
luxe des édifices à construire, 


Finalement, sous ce chef, un 
autre projet de loi peut avoir 
des conséquences importantes. 
Il s'agit de l'établissement 
d'un comité de la Chambre 
pour revoir les règlements 
émis sous autorité statutaire. 
La loi sur les divisions sco- 
laires — ainsi que la loi pour 
l'assurance hospitalisation — 
laisse beaucoup, peut-être trop, 
à la discrétion du ministère. 
Ce comité empécherait des 
abus. 

Ces projets sont dus à l'ini- 
tiative du gouvernement, L'op- 
position pour sa part a soulevé 


pi cette 
avec cette 


une question des plus prati- | 


ques, M. Bend, ancien ministre 
d'Education, a entamé le sujet, 
mais M. Edmond Préfontaine 
l'a développé avec plus de vi- 
ueur. Il s'agit de modifier 
‘échelle pour octrois de cons- 
truction scolaire parce que,, 
tout simplement, le principe 
de base de cette échelle a êté 
modifié. 

En effet, la Commission 
Royale sur l'Education et, à sa 
suite, le gouvernement, ont 
imaginé dés octrois qui se- 


raient gradués selon le nombre 
de salles de classes en vue, 
Cette gradation avait pour ef- 
fet d'augmenter la participa- 
tion provinciale au coût de 
construction d'une école en 
proportion du plus grand nom- 
bre de salles qu’elle comprend, 
Cette politique était compré- 
hensible et logique, si l’inten- 
tion de la réforme scolaire 
était de constituer des divi- 
sions scolaires ayant chacune 
un high school central, de 12 
salles ou plus. Les commissions 
de divisions, ayant à choisir 
entre deux ge écoles, pour 
lesquelles elles recevraient des 
octrois de 50 pour cent de la 
construction, et une grande 
école pour laquelle elles au- 
raient 75 pour cent du coût, 
seraient fortement tentées' 
d'accorder la préférence à la 
seconde solution au problème, 

Mais voilà qu'en pratique 
les divisions ont été faites en 
général beaucoup trop grandes 
pour un high school central, à 
cause des distances, de l'épar- 
pillement des élèves, etc. Dans 
ces conditions, il faut se con- 
tenter de deux écoles, tan- 
dis qu'une division, plus pe- 
tite, avec une plus haute den- 
sité de population scolaire, 
peut bâtir un high school cen- 
tral, La première recevra seu- 
lement 50 pour cent, plus ou 
moins, en octrois de construc- 
tion, et la deuxième, probable- 
ment plus prospère, recevra 
75 pour cent. Il y aura certai- 
nement des précisions à ap- 
porter à cette description du 
problème, mais il semble bien 
ue l'argument principal se’ 
tient. 11 doit y avoir moyen 
d'élaborer une formule com- 
Legs distances, nombre d'é- 
èves et évaluation foncière 
par élève, qui permettra des 


_octrois supplémentaires pour 


des écoles qui n'ont pas le 
nombre de salles requis pour 
mériter les octrois les plus 
élevés, mais qui représentent 
un effort sincère pour réaliser 
au .: haut point les bienfaits 
de la consolidation. 
} La discussion à la session de 
AnpPIur a semblé parfois 
ile. Les points indiqués ici 


E went conduiré cependant à 
; lois fructueuses, à la pro- 


PE 


session ,,. 


Commissaires 
des nouvelles 
divisions 
Voici les résultats des élec- 
tions qui ont eu lieu le 31 mars 
pour choisir les commissaires des 


nouvelles divisions scolaires, Cet- 
te liste se réfère aux régions qui 


intéressent davantage nos lec- 
leurs: 
St, Vital No, 6, 
(Sept à élire) : 
MM. Joseph Mager (1,175), 


John Hansell (1,130), Donald W. 
Penner (1,110), Alfred E, Da- 
vies (990), George Whicker 
(984), Colin McDougall (983), 
Mme May Ranson (859), etc, 
Agassiz 

Quartier 3% (1 à élire) E,-J. | 
Bouvier (157), J. E. Gaffray 
1(138), Albert Desautels (119), 
James L, Desilets (67). 

Rivière la Seine | 

Quartier 1 (2 à élire)—Paul | 
Lord (650), Louis LeGal (346),} 
Philip Tencha (274), Gaston Ro- 
|chon (248). 

Quartier 2 (2 à élire) —Joseph | 
Grossman (468), Denis Dorge 
(443), Albert Legal (250), Leslie 
Norman (129). 

Quartier 3 (2 à élire) -Francis 
P, Doyle (263), Camille Chaput 


L'hon, Duff Roblin 
Chef du parti conservateur | 


Premier ministre 


Quartier 4 (1 à élire)—Joseph: | 
|A, Tétrault (225), Louis Gran:-| 
ger (153), 
Quartier 5 (1 à élire) —Noël | 
Huppé, accl, . | 
Rivière-Rouge | 
Quartier 1 (2 à élire) —Pierre | 
Bäril (490), Albert Sabourin| 
(349), Napoléon Comeault (314), | 
Arthur-S, Beaubien (222). | 
Quartier 2 (1 à élire) —Joseph 
Hébert, accl, 
Quartier 3 (1 à élire)—Lionel 
| Lussier, accl. 
(M6 | Quartier 4 (2 à élire) —René 
Préfontaine (419), Victor Jou-| 
|bert (884), Alex Bell (213). | 
| Quartier 5 (1 à élire) —Louis- 
| D. Nolette (240), Albini Robert 


| (131), 
Cheval-Blane 

Quartier 1 (2 à élire) (Incom- 
plet)—Adrien Chartrand (275), 
Napoléon Dumont (237), Lau- 
rence Enstrone (128). 

Quartier 2 (1 à élire) —Roland 
Allard. (142), Richard Willing| 
(53). | 

Quartier 3 (1 à élire) —Clé- 
ment Lachance, accl. 

Quartier 4 (1 à élire)—Cla- 
rence Franklin (78), Charles 
|Jarvis (36), 

Quartier 5 (1 à élire)—Léo-| 
pold Girard, accl,, Jean Mollot, 
| retiré, 


M. Douglas L. Campbell 
u parti liberal 


Chef 


| 


: Montagne 

| Quartier 1 (1 à élire)—Anto- 
nio Dumont (233), Jean Hacault 
(230). 

| Quartier 2 (1 à élire)-—Morris 
DeRoo (395), Yves Rocan (384), 

Quartier 3 (1 à élire) —Joseph 
EG N (203), Raynald Labossière 
( ). 
| Quartier 4 (1 à élire) —Hubert 
| Delaquis, accl. 

| Quartier 5 (1 à élire)—Louis 

| Bazin, accl. 

"| Turtle River 

Quartier 1 (1 à élire)—Jean-| 

Joseph Molgat, accl. 

Quartier 2 (1 à élire) —Jean- 
Louis Saquet (196), René Mignon | 
(95). 

Quartiers 3, 4, 5, 6, 7—MM. 
Thomas Floyd, George Carr, 
John Thompson, Thomas Mack 
let Joseph Johnson, élus, respec- 
| tivement. 

' | Duck Mountain 

Le parti créditiste, qui n'avait! Quartier 3 (1 à élire) —Aimé 
pas de représentant à la législa- Ménard (101), William Richard 
ture, ne présentera pas, semble- | (47), Pieter Bilinduke (42), Jack 
t-il, de candidats aux prochaines | Parsons (30), Delphis Mongeon 
élections. | (12), 


M. Lloyd Stinson 
Chef du parti CCF 
La campagne électorale qui! 
a débuté sur le parquet de la| 
chambre le 12 mars se poursui-| 
vra avec une intensité accrue 
au Manitoba jusqu'au 14 mai, 
date des élections, qui a été fixée 
à la suite de la dissolution mar- 
di soir. Ci-dessus les chefs des 
principaux partis en cause. 


Les Canadiens français ont fait 
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L'oie domestique prendra 


avec les exigences du marché moderne, 
| fait passer la ponte annuelle des “suje 
dindon et du poulet, l'oie offre les avantages 
à se nourrir sur pâturage, résistance aux maladies, 


(261), Jean-P, Lamurette (215), |. 


‘Les libertés humaines sont étouffées, 


ST-BONIFACE, MANITOBA, VENDREDI 3 AVRIL 1959 


bientôt place parmi les oiseaux do 


rusticité qui di 


| 
| 
| 


nt la production a été harmonisée 


spense d'abris et de logements. | 
(Ministère de l'Agriculture) | 


éteintes ou. :. menacées” — Jean XXIII 


(Voir message du Papé à la huitième page) 


La Grande-Bretagne prépare 


une ‘révolutio 


BERKELEY (La Presse) — La 
Grande-Bretagne est l'aube 
d'une autre révolution dont les 
effets pourraient fort bien depas- 
ser en importance ceux de la ré: 
volution industrielle du début du 
siècle, 

En effet, la Grande-Bretagne 
est à l'avant-garde des nations 


joccidentales dans l'utilisation pa-} 
cifique de l'atome, particulière: | 


ment dans le domaine de la pro: 
duction électrique, D'ici 1965, 
plus de 75 p. 100 de son énergie 
électrique seront produits par, la 
fission atomique, 

Ce programme de construction 
de stations d'énergie nucléaire 
devant être parachevé d'ici cinq 
ans va coûter au Royaume-Uni 
une somme de près de $2 mile 
liards. Mais il permettra /34û 
Grande-Bretagne de connaitre 
bien avant les autres nations tou- 
tes les possibilités qu'offre l'utili- 
sation pacifique de l'énergie nu- 
cléaire et donnera à son industrie 
un essor qui la servira avanta- 
geusement dans la concurrence 


avec les autres nations euYopéen- | 


nes. 
Le carburant se fait rare 


Mais pourquoi les Britaniques 
se lancent-ils à fond de train dans 
un tel programme de construc- 
tion quand on sait que les cen- 
trales atomiques coûtent beau- 
coup plus cher que les autres de 
type conventionnel? Tout sim- 
lement parce qüe 


de charbon et que le pétrole est 


un carburant trop coûteux pour | 


elle pour l'utiliser comme source 
d'énergie. 


Les spécialistes admettent que | 


plus que la moitié du chemin 


QUEBEC (La Presse) 
Mgr Arthur Maheux, prési- 
dent général de l'Alliance ca- 
nadienne, membre de la So- 
ciété royale du Canada et ar- 
chiviste du séminaire, a dé- 
claré au représentant de la 
“Presse” que les Canadiens 
français ont toujours été prêts 
à négocier avec la majorité, 
pour promouvoir la cause 
de la bonne entente entre 
les deux principaux groupes 
ethniques de notre pays, mais 
qu'il y a toujours eu une par- 
tie de l'opinion anglaise — 
une partie seulement, dit-il — 
à ne pas vouloir accepter le 
“fait français” en Amérique 
du Nord et reconnaitre la qua- 
lité de la culture française. 
Toutefois, Mgr Maheux estime 
que, sous le rapport de la 
‘bonne entente”, on a enre- 
istré des progrès notables 
epuis quinze ans. 4 

Au sujet de la fraction an- 
glo-saxonne hostile à notre 
minorité, le président de l’Al- 
liance canadienne dit notam- 
ment: 

#Ce 


— |‘ cepté le droit commercial bri- 
i tannique. Nous avons accepté 
le droit maritime britannique. 
C'est quelque chose. Nous a- 
vons tout accepté des Anglais, 
mais nous pouvions espérer 
qu'en retour fls estimeraient, 
notre culture française . . . Je 
dis ça parce que, dans certains 
milieux anglo-canadiens, en- 
core aujourd'hui, ôn croit nous 
faire constamment des conces- 
sions. 

“Nous, nous n'avons deman- 
dé que de garder notre droit 
civil, notre langue, nos éco- 
les. Or ce sont ces points-là 
“ lesquels la chicane a por- 
té. 


Code civil et “common law” 

Le président général de l’AI- 
liance canadienne note que le 
pre de gens en question a 
ait la guerre à nôtre code ci- 
vil, en prétendant que la 
“common law’ était meilleu- 
re, à notre langue et à, nos 
écoles, ‘même ici où nous 
étions en. majorité”, En 1840 
avec l'Acte de l'Union, on sup- 
primait l'usage du français, 

“Mais, poursuit Mgr Ma- 
heux, ils ont vite compris 
que c'était impossibles, : . Ils 
ont donné au pacte de la Con- 
fédération un sens qu'il n'a- 
vait bas. Nous avions cru qu'il 
s'agissait d'un pacte entre gen- 
tilhommes et que les deux cul- 
tures seraient respectées par- 
tout au Canada . . ?” 

J1 y a eu des hommes 
de bonne volonté 

Cependänt, le président de 
l'Alliance remarque que, “dès 
le début, en 1759, il y a eu 
des Anglais bien dis s à 
notre égard: Jaméès Murray, 
Guy Carleton, (Lord Dorches- 
ter), plus tard Lord Elgin, et 
d'autres, De 1764 à 1791, il y 
eut le ‘French Party” com: 

sé d'Anglais favorables aux 
anadiens français. Pendant 
les désordres de 1837-1838, il 
y avait des Anglais de nôtre 
côté, du côté de Papineau et 
le reste, Après l'Union, les ca- 
binets conjoints de Draper, 
Cartier, Lafontaine, 


| 
groupe a, de tout temps, 
espéré et -souhaité que nous 
cessions d'être Français, que 
nous devenions des Anglais. 
Pour ce groupe, il n'y a rien 
de bien au monde que ce qui 
est anglais. À sa décharge, on 
peut dire que c'est l'orgueil 
qui le pousse; il ne faut pas 
oublier que, pendant le règne 
de la reine Victoria, l'empire 
britannique s'étendait d'une 
extrémité du monde à l'autre 
et que, sur cet empire, le soieil | 
ne se couchait ar PA 
Quant à nous, fait observer 
Mgr-Maheux, ‘nous avons tout 
accepté des Anglais. Nous a- 
vons accepté en 1763 un chan- 
gement d'allégeance, Nous a- 
vons accepté la couronne bri- 
tannique. Nous avons accepté 
la constitution britannique, 
Nous avons accepté le parle- 
mentarisme britannique. Nous 
avons accepté le droit consti- 
tutionnel britannique. Nous à- 
vons accepté le droit pénal 
britannique, Nous avons ac- 
Certes 


win, 


c'était ‘‘de l'entente” au point 
de vue politique et adminis- 
tratif . . .” 

Mgr Arthur Maheux pour- 
suit: “En 1867, il n'est pas 
douteux que les Pères de la 
Confédération avaient dans 
l'esprit un Canada uni, mais 
un autour du principe de l'é- 
galité."” 

L'antipathie 
et sa conséquence 

Pourtant à côté de ces élé- 
ments sympathiques à la bon- 
ne entente, “un certain nom- 
bre d'Anglo-Saxons se sont 
toujours vivement opposés à 
tout ce qui était français: évi- 
demment les orangistes, évi- 
demment les loyalistes, puis, 


à côtésde cela, des Améri- 
cains . , .” 
Qu'on se souvienne, par 


exemple, du fameux ‘règle- 
ment 17” en Ontario! 

C'est cette antipathie qui a 
créé le nationalisme canadien- 
français, affirme le président 
de l'Alliance canadienne. 

“Car on peut l'avouer, les 
Canadiens français ont fait 
bien plus de la moitié du che- 
min, en faveur de la bonne 
entente, Et souvent même ils 
ont fait tout le chemin, sans 
jamais rencontrer “les autres 
qui fuyaient toujours : . 

A ce propos, Mgr Maheux 
rappelle que S. G. Mgr Ples- 
sis ‘a payé. de sa poche des 
écoles anglaises gs Apr 
tantes'” ... que vers 1860, le 
maire de Québec, yo Ca- 
nadien français, écrivait en 
anglais, etc., etc. 

Le rôle des écrivains 

Le président général de 
l'Alliance canadienne termine 
en brossant un “tableau de 
l'oeuvre accomplie par des 
hommes de bonne volonté qui, 
anglophones, ont mis leur plu- 
me au service de la cause d'u- 
ne meilleure compréhension, 
entre les éléments ethniques: 
Loren Pierce avec ‘Towards 
Bonne Entente"; William Hen- 
y Moore avec “The Clash"; 

ércival Morley avec ‘“Brid- 
ing the Chasm 


de 


la Grande- | 
retagne souffre d'une pénurie | 
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n' atomique 


le coùt de construction de stations 
atomiques est plus élevé-que celui 
des centrales conventionnelles. 
Mais ils prétendent qu'il va dimi- 
nuer à mesure que les ingénieurs 
prendront plus d'expérience et 
| auront appris tous les moyens de 
| régler les problèmes d'une telle 
construction, On fixe à environ 
|$40 millions les frais d'aménage- 
ment des premières centrales nu- 
| cléaires. 
Ces spécialistes ajoutent, toute- 
|fois, que le coût d'exploitation 
Id'une centrale atomique est 
[moins élevé que celui des autres 
de type ordinaire. 
Contraste du paysage 

Les quatre journalistes de la 
{province de Québec qui ont été 
invités à parcourir la Grande- 
Bretagne pendant un mois ont vi- 
sité lé chantier de construction de 
l'une de ces centrales, celle de 
Berkeley, dans le comté de Glou- 
cestershire, Les deux réacteurs et 
leurs aménagements connexes 
s'élèvent sur le bord de la rivière 
{Severn à proximité d'un vieux 


Le visiteur est frappé par l'as- 
| pect futuriste des structures qui 
| s'élancent vers le ciel dans un dé- 
{cor pastoral où l'on renifle l'his- 
toire à plein nez. Ce spectacle est 
d'ailleurs typique de la Grande- 
Bretagne où les réalisations de la 
science rivalisent avec les témoi- 
gnages du passé pour attirer l'at- 
|tention du voyageur. 

Le premier des deux réacteurs 
de la centrale de Berkeley sera 
parachevé d'ici six mois environ 
{tandis que le deuxième sera en 
fonctionnement au début de 1961. 
| Cette centrale, développant une 
| puissance de 275 megawatts, se- 
Lrait suffisante pour approvision- 
ner en électricité une ville comme 
Bristol d'une population d'un de- 
mi-millions d'habitants, 

Durée de 40 ans 

Chaque réacteur recevra une 
charge de 250 tonnes d'uranium 
acheté en grande partie au Cana- 
da au prix de $48 à $60 la tonne. 


quivalent de 2 à 3 millions de 
tonnes de charbon. 

Ces 250 tonnes d'uranium pour- 
|ront actionner les réacteurs pen- 
dant une durée de deux ans et ils 
seront rechargés continuellement, 
de sorte qu'ils fonctionneront 
sans arrêt pendant 40 ans. Les 
spécialistes avouent à ce point-là, 
qu'ils ignorent si cette centrale 
pourra continuer à servir après 
cette période-là. Actuellement, 
selon les données que nous con- 
| naissons, il faudrait prévoir qu'a- 
près 40 ans de telles centrales de- 
viendraient. inutilisables à cause 
|de l'usure des pièces soumises à 
une aussi longue radiation. 

Mais les ingénieurs disent: ‘Sa 
vons-nous où la science en sera 
dans 40 ans? Nous aurons peut- 
être trouvé d'autres moyens de 
faire durer les centrales.” 


Une voiture qui 
coûtera $400,000,000 


DAYTONA BEACH — Une 
“attitude sympathique” de la 
part de l'Administration et $400.- 
000,000 doteraient les Etats-Unis 
d'un véhicule piloté de l'espace 
en trois ans. 

L'affirmation a élé formulée 
par le coordonnateur de la scien- 
ce et de la technologie de l’es- 
pace David A: Young pour l'or- 
Kanisme des projets de recher- 
ches avancées du secrétariat de 
la ense, 

Il vient de déclarer devant 


650 membres de la Société amé- 
ricaine des fusées que la pro- 
duction d'un véhicule piloté de 


l'espace dès 1962 reste possible 
si le projet reçoit la sympathie 
et l'appui financier nécessaires, 

11 estime que la construction 
d'un tel véhicule coûterait $8400,- 
000,000. L'appareil ait ap- 
proximativement 20,000 livres 
ut son lancement xigerait une 
fusée d'une ar de 1,500,000 
livres. La fusée américaine la 
plus puissante encore , le 
projectile Titan, ne possède 
FO puussée d'environ 400,- 

vres. 


Li 


” 


L (he 


château datant du 12e siècle, * | 


Cette quantité d'uranium est l'é- | 


| . *. 
Prochaine semaine 
|sociale consacrée 
à ‘La Famille” 


QUEBEC — La semaine sociale 
du Canada aura lieu à Québec du 
8 au 11 octobre, Elle aura pour 
thème ‘Mission et droits de la fa- 
mille” et s'intègrera dans la série 
des manifestations commémorati- 
ves du tricentenaires de l'arrivée 
de Mgr de Laval à Québec. 

Pourquoi revenir sur la famille 
qui a déjà fait l'objet de trois au- 
tres semaines sociales? C'est pour 
répondre à un voeu de l'Episcopat 
canadien, 

L'automne dernier les archevé- 
ques et évêques du Canada expri- 
maient leurs inquiétudes à la vue 
des dangers qui menacent de plus 
en plus la famille: limitation des 
naissances, divorce, exiguité ou 


un rapport complet dans notre 


wc 


PAYER SELON NOTRE PLAN 


IL EST PLUS FACILE DE 


OMPTANI CREDIT 


sl 


2 2 71 
CREDIT J 


271, AVENUE PORTAG 


Au congrès 


des inst 


Le congrès des instituteurs de 
langue française du Manitoba a 
| débuté mercredi soir, Le pro- 
| gramme comportait des séances 


d'études techniques et quelqu: 


conférences, Nous en publieron 


{ 

prochain numéro 
Antérieurement, a 

les instituteurs de langue 


Winnipeg 
{ran 


| Çaise ont joue un rôle construc 


(Congrès des commissaires 
d'écoles françaises 


in effet les expériences à la Ferme centrale d'Ottawa ont|au grand congrès national de 
is” de 14 à 34 oeufs, en sept générations, En comparaison du ||'Association canadienne des 
économiques suivants; croissance ultra-rapide, habileté | commissaires d'écoles de languc 


OTTAWA (Le Droit) Une 
des plus grandes démonstrations 
françaises jamais tenue dans la 
capitale canadienne réunira, les 
27, 28 et 29 mai, 1,200 délégués 
de tout le pays qui assisteront 
française du Canada, qui se tien 
dra au Colisée d'Ottawa 

Les dix provinces canadiennes | 
seront officiellement représen- 


tées par des délégués 


Voici les grandes lignes de ces 
assises qui ont été communi- 
quées aux journalistes à l'occa- 
sion d'une conférence de presse 
qui a été tenue par l'Association 


en la Maison franco-ontarienne, 

Le mercredi 27 mai: Bienve- 
nue par les représentants de l'E- 
glise, de la ville et de l'Etat 
Conférences et séances d'étude 
toute la journée, 

Mercerdi soir: Soirée récréa- 
tive sous les auspices des expo- 
sants, 

Le jeudi 28 mai: Conférences 
et séances d'études. 

Jeudi soir: Grand banquet au 
Château Laurier. 

Le vendredi matin 29 mai: 
Rapport des commissions d'étu- 
de et élection. 

On à annoncé aussi qu'une 
grande exposition d'objets el 


d'instruments pédagogiques se-| 


rait également tenue au cours 


du congrès. En plus des délé-| 


gués, le public pourra visiter 
l'exposition. 

Le thème général du congrès 
portera sur ‘‘Le rôle. du commis- 
saire d'école de langue françai- 
se du Canada et son orientation 
dans l'exercice de ses fonctions”, 

Ont rencontré les journalistes 


manque de logements, travail fé- 
minin hors du foyer, chômage ou 
insuffisance de salaires, Et l'Epis- 
copat rappelait aux individus et 
à l'Ftat leurs devoirs de protéger 
Île loyer, assise de la société, 


Une motocyclette en 


cadeau au St-Père 

VATICAN -— Le pape Jean 
XXIII a recu une motocydlette 
noire toute neuve, comme cadeau 
de Pâques, de la part de la Fédé- 
ration des motocyclistes italiens, 

Une délégation a porté le petit 
véhicule jusqu'aux appartements 
du Saint-Père, 

Des sources vâticanes ont dit 
ne rien savoir encore sur ce que 


clette, 
Traité de 1817 
encore observé 

OTTAWA — Les navires de 
guerre seront peut-être nom- 
breux sur les Grands Lacs l'été 
prochain. N'empêche que le trai- 
té Rush-Bagot continuera à être 
respecté scrupuleusement. 

C'est ce que font savoir des 
porte-parole de la Marine cana- 
| dienne et de notre ministère des 
Affaires extérieures. 

La Grande-Bretagne et les 
Etats-Unis ont conclu en 1817 
le traité Rush-Bagot, La guerre 
de 1812 venait alors de prendre 
fin. Le traité stipule notamment 
que les Grands Lacs ne doivent 
recevoir aucun navire de guerre 
de plus de 100 tonneaux. En 
1941, il a été modifié pour per- 
mettre aux Etats-Unis et au Ca- 
nada d'accroître le nombre de 
leurs navires de guerre sur les 
Grands Lacs. Les deux pays ont 
construit des navires de guerre 
sur des chantiers maritimes des 
Grands Lacs durant le second 
conflit mondial. De plus leurs 
marins ont alors subi un entrai- 
nement sur des navires de guer- 
ré qui avaient pour théâtre d'o- 
pération les Grands Lacs. 

De gros navires de guerre se 
rendront dans les Grands Lacs 
à l'occasion de l'ouverture de 
la voie maritime du St-Laurent, 
mais cé sera une exception au- 
torisée par les signataires du 
traité Rush-Bagot, 


M. Macmillan portait 
un paletot de 50 ans 


OTTAWA — A son arrivée à 
Ottawa, le premier ministre bri- 
tannique Macmillan ne portait 
pas la coiffure dé fourrure ar- 
pus qui avait fait sensation à 

oscou, Son couvre-chef était 
un simple chapeau de feutre, 

Son paletot de gabardine bleu 
au collet en astrakan semblait 
impeccable, mais M. Macmillan 
a avoué sans rougir aux repor- 
ters qu'il avait été confectionné 
il y a plus de 50 ans. 


Ottawa prolonge . 
sa ae de 
travaux d'hiver 

OTTAWA — Le ministère du 
Travail a annoncé aux Commu- 
nes. que la politique gouverne- 
mentale de stimulation des tra- 
vaux d'hiver est prolongée d'un 
mois, soit jusqu'au 31 mai. 

Elle entrait en vigueur: le ler 


décembre. 

Le 20 mars, dit M. Starr, elle 
avait créé 32,000 emplois, “qui 
ne l'auraient pas été sans elle”. 


le pontife fera de cette motocy- pa 


à cette conférence de presse: le 
président national de l’Associa- 
tion, M. R.-D. Chénier, d'East- 
view, M b 


déficit touristique 


OTTAWA — Les Canadiens, 


amateurs de voyages, dépensent 


plus de dollars à l'étranger que 
n'en rapportent les voyageurs 
étrangers qui viennent au Cana- 
da, Dans un certain sens, ces Ca- 
nadiens contribuent à l'accroisse- 
ment du déficit commercial du 


YS, 

Le déficit s'accroit d'année en 
année depuis que le gouverne- 
ment a supprimé les restrictions 
sur les frais de voyage en 1950, 
En 1950, le surplus était de 49, 


| 000,000. En 1951, le déficit attei- 


gnait $6,000,000 et il a augmenté 
chaque année depuis, pour attein- 
dre le chiffre record de $192,000, 
000, l'an dernier, 

Augmentation des dépenses 

Malgré la régression économi- 
que, les dépenses canadiennes à 
l'étranger ont augmenté, En 1958, 
les touristes étrangers ont dépen- 
sé au Canada $352,000,000 en re- 
gard de $363,000,000 l'année pré- 


cédente, Pour la même période, 


les Canadiens ont dépensé à l'é- 


s Charles-Auguste | Lacs. k à 


ituteurs 


UT au « 


l'eache: 


ongrès de la Manitoba 
La Rév, Soeur 
nouveau 
motion favoris 
du français 
à ete approu 
icoup d'enthousliass 
\voqua une intervens: 
on favorable très puissante de 
Mlle Sybil Schack, nouvelle pre 
vice-présidente de la 


wociety 


a ete élue dt 


Corinne 
à l'exécutif, Une 
ant l'enseignement 
granes 
ec bea 


mt et pi 


en mai 


aumônier rational, le 
ave Sauvé, O.M.I, M, 
Léo Chartrand, de L'Epiphanie, 
directeur di Association pro 
| fe industriels, M, 
Raymond Groulx, secrétaire mas 
|tional de l'Association, M, Paul 
| Desrochers, vice-président de la 
| Fédération des commissions 8c0+ 
laires du Québec, M, Roland Aus 
|ger, directeur de l'Association 
des exposants, M, Roger Char: 
bonneau, secrétaire de l'Associa: 
tion des commissaires bilingues 
de l'Ontario, M, Markland Smith, 
| président provincial de l'Asso- 


| Demc 
IR, PF G 


lonneiie at 


ciation des parents et institu: 
|teurs. Le maire Roland Théorêt, 
de Gatineau, trésorier national, 


était absent de la réunion, 


| Le nouveau timbre 
| de la Voie maritime 


OTTAWA Washington ‘et 
| Ottawa sont tombés d'accord sur 


le nouveau timbre qui sera émis 
simultanément par le Canadaiet 
Îles Etats-Unis, à l'occasionvde 
{l'inauguration de la nouvelle 


Voie maritime du St-Laurent: Le 
timbre canadien est actuelle: 
{ment chez le graveur et il sera 
limprimé par la Canadian Bank 
| Note Co. Le dessin doit être of: 
ficiellement révélé le 17 avril 

Toutefois, nous avons pu ap: 
prendre de diverses sources quei 

1) Le timbre canadien sera de 
5 cents et le timbre américäin, 
de 4 cents; les dessins seront sen- 
siblement les mêmes, 

2) Une feuille d'érable (Cas 
nada) et un aigle (Etats-Unis) 
seront en relief: la feuille d'é* 
rable sera à gauche et l'aigle, à 
droite 

3) Le timbre comportera, em 
arrière-plan, une Mis Gratl 


fleuve St-Laurentet des Gran 


tranger $544,000,000 contre $525, 
000,000. 

Les détails de ces dépenses doi- 
vent faire l'objet d'une compila- 
tion du Bureau fédéral de la stas 
tistique, qui les publiera plus 
tard. 

L'échange de touristes se fait 
surtout par la frontière canado- 
américaine, Cependant, bon nom: 
bre de Canadiens se rendent en 
Europe de plus en plus. 


M. Jean Bruchési nommé 


ambassadeur en Espagne 


OTTAWA — Le gouvernement 
Diefenbaker a nommé M. Jean 
Bruchési, sous-secrétaire d'Etat 
| de la province de Québec, au 
Fpoe d'ambassadeur extraorüi- 
naire et plénipotentiaire en Es- 
pagne, où il succédera à M, Léon 
Mayrand, qui vient d'être nom- 
mé ambassadeur en Italie. 

M. Bruchési a été président du 
Conseil des arts canadiens et de 
la Société historique canadienne, 


Lettre de Paris 


Le gouvernement doit informer 
et éclairer l'opinion publique 


par Mau 


À la réunion du Conseil des 
ministres qui se tint le sur- 


lendemain du second tour des 
élections municipales, le gé- 
héral de Gaulle avait un visa- 
ge sévère. “Messieurs, dit-il, 
à ses ministres, j'attends vos 
explications!”  - 
es yeux se lournèrent vers 

M. Berthoin, ministre de l'In- 
térieur, qui avait devant lui 
le volumineux dossier des ré- 
ultats-électoraux, Mais c'est 

. Pinay Ÿ le général re- 
gardait, et le ministre des Fi-, 
nances comprit qu'il allait a- 
voir à justifier sa’ politique 
économique et financière. 

En effet, il n’est pas dou- 
teux qu'une large fraction du 
corps électoral a sanctionné, 
par des votes de mécontente- 
ment et d'hostilité certaines 
des mesures de redressement 
prises par le ministre des fi- 
nances, Ces mesures particu- 
lièrement impopulaires —— sup- 
pression de la retraite des an- 
ciens combattants, diminution 
des remboursements de la Sé- 
curité Social, fiscalité aggra- 
vée pour les revenus modes- 
tes — ne figuraient que pour 
ung part relativement faible 
dans le vaste plân de remise 
en ordre des affaires françai- 
$es. Mais elles ont été fort 
maladroitement n' 


l'opinion et appli lus 
maladroitement a ien 
des électeurs, touchés ou no 


par elles, s'en sont irrités. 
Donc, ces élections ont été, 
dans une certaine mesure, dé- 


le verne- 
ait fatale, 
souligné le se-. 


rice HERR 

crétaire général de l'Union 
| pour la Nouvelle République 
| 


(U.N.R.), “il n'ya pas de re: 
dressement sans impopulari- 
té”. Cependant, compte tenu 
du climat qui règne en France 
depuis le début de l'année et 
du grave malaise qui étreint. 
le monde ouvrier menacé par 
le chômage, le gouvernement 
devra faire un effort particu- 
lier pour dissiper la mauvaise 
humeur et les inquiétudes de 
l'opinion. 


Si certaines des décisions 
de M, Pinay sont à revoir — 
mais le ministre des Finances 
estime, après trois mois d'ex- 
périence, que le temps n'est 

as encore venu de desserrer 
a ceinture de l'austérité —, 
c'est duvantage les méthodes 
gouvernementales qui à 
réviser. À l'heure où, en n+ 
ce, il est beaucoup question 
d'Action psychologique” par- 
Fo. le Re ï 
ens du n u régime, 
semble que les pouvoirs pu- 
blics ont manqué d'experts en 


ce domaine, PS4 
perdu avee 
ps “+ 


Le contact à été 
l'opinion. publique 
de la vacance du 


s et les sou- 


de $20,000,000 


a lieu chaque année dans 
l'Ouest du Canada, Les fer- 
miers sont volés de tous ces 
revenus à cause de sol et 
de graines porteurs de ma- 
ladies! 


AGROX C permet 


des récoltes plus saines, plus 
vertes , , . des revenus plus 
gros! Un dollar d'AGROX 
peut donner jusqu'à $14 au 
temps de la moisson, AGROX 
fait économiser . . . colle à la 
graine , . . est relativement 
libre de poussière, 


Un vol 
LE 


Tirelire gratuite 
pour les jeunes 


Elle est à vous sur de- 
mandel Ecrivez sim- 

lement à: Chipman 
Éhemicals, 1040, ave- 
nue Lynn, Faites vite, 
La provision est li- 


mitée, Voyez votre vendeur! 


CHIPMAN CHEMICALS LIMITED 


Montreal + Memilion * Winnipeg * Saskotoon * Edmonton 


Les gens 


épargnent T 
et 
ARGENT 


… NME 


ALT LI 


) 


Ë | 


lis font leurs affaires de, 
banque par la poste, à la ma- 
nière de la B de M, 

Sans que cela vous engage 
en rich, on vous fournira tous 
renseignements à la succursale 
la plus proche de la B de M. 
Pourquoi ne pas écrire ou té- 
léphoner aujourd'hui même? 


Servire rapide de 
BANQUE PAR LA POSTE 


Il n'est rien de plus simple ..» 

Grâce aux nouveaux bordereaux de la B de M pour 
les dépôts faits par la poste, vous n'avez rien à récrire; 
vous n'avez à intercaler ni même à utiliser aucun papier 
carbone, 

Vous ne faites qu'une feuille de dépôt et, aussitôt, la 
banque vous en envoie une copie-reçu ainsi qu'une 
autre copie pour vos dossiers. 

Avec notre copie-reçu du bordereau, nous vous 
fournissons une enveloppe 
préadressée pour votre pro- 
chain dépôt. Cette enve- 
loppe vous parvient par 
retour du courrier, 


1! est facile d'épargner grâce au 
service postal de "MA BANQUE" 


Demandez le dépliont consacré 
à notre service postal de ban: 
que, Vous y trouverez paut- 
être le moyen d'épargner 
temps, ennuis et démarches. DE LA 2 
MOTS QT 


BANQUE DE MONTRÉAL 
La Première Banque au Canada 


Succursale de Prince Alberts DUNCAN BLACK, gérant 


Succursale de Domremy GENE POURBAIX, gérant 
Succursale de Duck Lake : JOSEPH CARDINAL, gérant 
Suceursale de Lake Lenore: DONALD WICKENS, gérant 


Succursale de Nipawin 


WILLIAM MacLAREN, gérant 
Succursale de Tisdale: 


ROLLIE RICHARDSON, gérant 
Buccursale de Poreupine Plain: ROBERT LAIDLAW, gérant 
Succursale d'Arborfeld : STEPHEN WINDSOR, gérant 
Suceursale St-Boniface, 172 Marion St. : 

MAURICE VACHON, gérant 


AU SERVICE DES CANADIENS DANS TOUTES LES SPHÈRES DE LA VIE DEPUIS 1817 


LA'LIBERTE.E 


© Autre puceron dépisté dans les prairies 


Vers la mi-septembre de l'an 
dernier, on fit une découverte 
au laboratoire du ministère fé. 
déral de l'Agriculture à Saska- 
toon, Les parcelles de mélilot 
(trèfle d'odeur) étaient forte- 
ment infestées de pucerons, 

Pour la première fois on no- 
tait la présence du puceron du 
mélilot en Saskatchewan, 

Selon M, Howard McDonald, 
de la Division de l'entomologie 
à Saskatoon, le nouvel insecte 
peut devenir dangereux, Les spé- 
cimens suspects doivent être en- 
voyés immédiatement à la Divi- 
sion de l'entomologie, à Saska- 
toon, 

Fait curieux, certains dégâts 
attribuables aux pucerons ont 
été observés dans des parcelles 
semblables, à Saskatoon, en 
1957, mais aucune identification 
n'a été faite dans le temps, 

Peu après la dernière infes- 
tation de septembre 1958, on a 
trouvé un petit nombre de ces 
insectes à une parcelle de mé- 
lilot située dans le centre est 
de la province, 

Découvert pour la première 
fois aux Etats-Unis en 1948, l'in- 
secte s'est vite répandu. Il est 
entré au Canada en 1956, cau- 
sant des dommages aux parcelles 
de mélilot de l'Université du 
Manitoba, à Winnipeg, On l'a 
répéré à Portage-la-Prairie, au 
rés s de 1957, mais en nom- 

re limité, À la fin de juin et 
au début de juillet 1957, on si- 
gnalait des dégâts sérieux cau- 
sés par les pucerons à Portage- 
la-Prairie et à Mordon (Man), 

A Saskatoon, seules les par- 
célles de mélilot ont été infes- 
tées; les parcelles voisines de 
luzerne ne furent pas touchées, 
De même, aucun dommage aux 
parcelles de lotier, de colza, de 
graminées et des autres cultures 
avoisinantes. 

Le premier indice est un jau- 
nissement de la feuille qui com- 
mence au bas de la plante et 
progresse vers le sommet, suivi 
de ja chute des feuilles; en mê- 
me temps, les excréments des 
pucerons (‘'miellat”) rendent 
très collantes les parties infes- 
tées. À ce stade, la plante est 
recouverte de pucerons dans tou- 
tes ses phases de développement. 

A Saskatoon on a réprimé les 
insectes par la pulvérisation à 
EC 


Des soumissions cachetées, adressées 
au soussigné et portant la mention de 
leur contenu seront reçues au bureau 
du secrétaire jusqu'à trois heures de 
l'après-midi [heure normale dé l'Est), 
le jeudi 28 avril 1959, à l'égard du 
contrat no 60/50/8P, Pavage, Terminus 
des Douanes et de l'immigration, Emer- 
son (Man.) 

On peut consulter les plans et devis 
et se procurer des formules de sou- 
mission aux bureaux du chef, Division 
des ‘routes, édifice Hunter, Ottawa 
(Ont.), et de M, J, A. Flatt, Division 
des routes, 705 - 169 est, avenue Notre- 
Dame, Winnipeg (Man.). 

Pour être prise en considération cha- 

ue soumission doit être accompagnée 

e l'une des garanties exigées aux do- 
cuments de, soumission. Les sourmis- 
sions doivent être faites sur les for- 
mules imprimées fournies par le Mi- 
nistère et conformément aux condi- 
tions qui y sont énoncées. 

Le Ministère par l'entremise des bu- 
reaux précités, fournira les plans et 
devis de l'ouvrage précité sur verse- 
ment d'un dépôt de 850 sous forme de 
chèque visé ou de mandat-poste à 
l'ordre du Receveur Général du Ca- 
nada, Ce dépôt sera remis à condition 
que les Are et devis soient renvoyés 
en bon éta dans le mois qui suivra la 
date de réception des soumissions, Le 
dépôt sera confisqué si ces pièces ne 
sont pas renvoyées dans le délai requis. 
devis de l'ouvrage. 

On n'acceptera pas nécessairement ni 
la plus basse ni aucune des soumissions. 

ROBERT FORTIER, 
Directeur des services 
administratifs et secrétaire. 
Ministère des Travaux publios, 
Ottawa, le 18 mars 1959. (DEV 59-11) 


Le ministère des Travaux publics re- 
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à 
trois heures de l'après-midi (heure nor- 
malé de l'Est), le mercredi 22 avril 
1959, des soumissions cachetées, adres- 
sées au soussigné ei peran sur l’enve- 
e la mention: ‘SOUMISSION POUR 
CONSTRUCTION D'UNE COQUE EN 
ACIER POUR DRAGUE NO, 210 (MA- 
NITOBA)." 

On peut prendre connaissance des 
lans et du devis, et se procurer 14 
ormule de soumission au bureau de 
l'ingénieur en chef du ministère des 
Travaux publics, Ottawa (Ont), au 
bureau de l'ingénieur régional, 169 est, 
ave Notre-Dame, Winnipeg 1 (Man.), 
et de l'ingénieur régional, 1110 ouest, 
rue Georgia, Vancouver (C.-B), 

Pour être prise en considération cha- 

ue soumission doit être accompagnée 

e l'une des garanties exigées aux do- 
cuments de soumission. Les soumissions 
doivent être faites sur les formules 
imprimées fournies par le Ministère 
et conformément aux conditions qui y 
sont énoncées. 


Le ministère fournira, par l'entre- | 


mise du bureau de l'ingénieur en ehet| vés de soutien, on ne trouve au- | 


(P.&R,) ou par l'entremise du soussi- 
gné, où par l'entremise du bureau de 
l'ingénieur régional À Winnipeg (Man.) 
et Vancouver (C.-B.), les bleus et 1 


: |devis À l'ouvrage. | 


On n'acceptera pas nécessairement ni | 
la plus basse ni aucune des soumissions. | 
ROBERT FORTIER, | 

Directeur des services | 
administratifs et secrétaire. | 

Ministère des Travaux publics, | 
Ottawa, le 20 mars 1959. CHR 59-113) | 


[) 20? 


Les marchands de volaille espé- 
raient trouver depuis des années ;,. 
la ponte d'un oeuf par jour. Voie 
une poule qui a presque répondu à 
cette attente, 


Les Pères Trappistes de St-Nor: 
bert annonçalient récemment que 
1019 de leurs poules 
Cross” (abritées) ont 
oeufs en 30 jours (avril 1958). 


Ce qui fait une moyenne de 27 
oéufs par poule dans une période 
de 30 jours! 


Faciles À élevef, ces poules sont 
très fortes et pondent des oeufs à 
évaille blanche, teintée ou brune, 
Elles pondent 12 mois par année . ,. 
et donnent un surplus d'environ 35 
oeufs par poule par année, 


Fondée en 1929 


Combien d'oeufs 
par mois pond-elle? 
[1 24? 


(1 27? 


Si vous possédez 100 poules, vous 
récolterez un surplus de 291 dou- 
zaines d'oeufs (3,500 div. par 12) 
dans un an ,., soit un profit sup 


0000 


main du mélilot avec 10 onces 
de l'élément actif de malathion 
à l'acre, La pulvérisation est di: 
rigée vers le haut à partir de 
la base'de la plante afin de blen 
arroser les pHogrons groupés à 
la surface inférieure des feuilles, 

Tout appareil capable de pro- 
jeter une buée ou une poudre 
qui atteint les pucerons abrités 
sous les feuilles permet d'en- 
rayer l'infestation en un seul 
traitement, 

Les cultures destinées à l'ali- 
mentation des animaux ne dol- 
vent pas être traitées dans les 
sept jours qui précèdent la cou- 
pe à cause de résidus toxiques 
pour les animaux, 


Lieux où loge le rhume 
des loins 

Vous souffrez de la fièvre des 
foins? 

N'allez pas passer vos 
ces à Kincardine alors! 

C'est le conseil qui se dégage 
d'un rapport du ministère de 
l'Agriculture. du Canada sur les 
nouveaux indices du pollen de 
l'herbe à poux établis pour vingt 
stations, en Ohtarlo. ; 

Les endroits dont l'indice est 
supérieur à 10.ne sont pâs re“ 
commandables aux personnes qui 
souffrent du rhume des foins, 

L'indice l'an dernier à Kin- 
cardine était de 21,3, 

Généralement, les indices en 
1958 étaient inférieurs à ceux 
dé l’année précédente, Parmi les 
stations pour lesquelles nous 
possédons des relevés antérieurs, 
seul Madoc accuse une augmen- 
tation, et c'est la seule station 
où l'indice ait dépassé 10, 

À Ottawa, l'indice ‘était de 
6,1, soit le plus bas pendant les 
neuf années qu'a duré l'enquê- 
te, Voici les indices des nou- 
velles stations établies l'an der- 
nier: Pembroke 3.1, Renfrew 0,5, 
Mattawa 0.4, Timmins 0, Lions 
Head 8,3, Wiarton 6,1 et Kincar- 
dine 21,3, 


vacan- 


+ 


Tout nouvel exportateur 
gène la vente d'excédents 


(Aucun programme visant à une 
consommation accrue du blé) 


La production mondiale de blé 
a atteint le chiffre sans précé- 
dent de 8,7 milliards de bois- 
seaux l'année dernière, princi- 
palement à cause de récoltes ex- 
céptionnelles aux Etats-Unis, en 
URSS et en Chine continentale, 
Ce chiffre dépasse de 43 pour 
cent celui d'avant-guerre, 

M. Frank Shefrin, spécialiste 
des affaires extérieures au mi- 
nistère de l'Agriculture du Ca- 


sement n'est ni accidentel, 
imprévu, Une hausse des super- 
ticies et des rendements à la fois 
a contribué à augmenter les 
moissons, sans compter la part 
attribuable au temps favorable, 
aux progrès technique, aux mé- 


aux mesures gouvernementales, | 


Dans le rapport le plus com- 
plet publié ces derniers temps 
relativement à la situation mon- 
diale du blé, M. Shefrin déclare 
que le commerce mondial et la 
consommation n'ont pas progres- 
sé au même rythme que la pro- 
duction. (Voir l'Agriculture à 
l'étranger, février 1959.) 


Depuis la deuxième guerre 
mondiale, la production des pays 
importateurs a augmenté plus 
rapidement que l'accroissement 
des importations. Aussi les stocks 
accumulés par les quatre prin- 
cipaux exportateurs atteindront- 
ils probablement le chiffre sans 
précédent de deux milliards de 
boisseaux à la fin de la campa- 
gne agricole 1958-1959, 


Les trois secteurs de l'écono- 
mie céréalière, production, con- 
sommation et commerce, font de 
plus en plus l'objet d'interven- 
tions ou de réglementation de la 
part des gouvernements, 

Les programmes visant le prix 
des céréales dans Ja plupart des 
pays, sauf lé Canada et l'Austra- 
lie principalement, continuent 
d'encourager une production ac- 
crue. 

Tel est le cas, en particulier, 
de pays normalement importa- 
teurs, comme l'Italie, la Belgi- 
que et l'Espagne qui sont deve- 
nus exportateurs, 

On se rend de plus en plus 
compte de la nécessité d'effec- 
tuer certains changements. Plu- 
sieurs gouvernements encoura- 
gent les cultivateurs à passer 
de la production du blé à celle 
des céréales secondaires. Le ra- 
justement est dans la bonne di- 
rection, mais dans l’ensemble, si 
l'on voit de nombreux pays im- 


portateurs subventionner le prix | 


du pain en raison des prix éle- 


cun programme national d'en- 
vérgure pour LE Étine la con- 
sommation de blé. 

Les programmes des pays im- 
ortateurs ne permettent pas à 
eur population de profiter des 
bas prix à l'étranger et la de- 
mande en est réduite d'autant, 
En outre,'les producteurs de ces 
pays importateurs sont protégés 
contre la concurrence des céréa- 
les à bas prix provenant de l'ex- 


| térieur. 


Les miesures prises par les 
pays exportateurs touchent prin- 


cipalement les producteurs des | 
Les | 


autres pays exportateurs. 
prix au producteur national‘su- 

rieurs au cours mondial en- 
rainent souvent des mesures 
spéciales en matière de commer+ 
ce étranger, comme les subven- 
tions à l'exportation, les ventes 
à sacrifice, les ventes contre de- 
vises étrangères, le troc et les 
octrois. 

Dans la mesure où ces procé- 


lémentaire de 900.21 (en supposant 
1e la douzaine). 


CATALOGUE GRATUIT! 

Les poulets Ames In-Cross que 
vous achetez maintenant commen 
ceront à produire dans environ & 
mois, Achetez maintenant, Aug- 
mentez vos revenus d'oelfs cet AU- 
tomne, Ecrivez, téléphonez ou ve- 
nez chercher votre catalogue gra- 
tuit de 3 ges en couleurs, Ce 
livre vous dira en mots et en ima- 
ges ce que ces poules ont accompli 
selon des riences récentes sur 
T4 fermes. catalogue est gra- 


OAKLAND HATCHERIES LIMITED 


960, AVENUE LOGAN, WINNIPEG 
Sueccursales à Brandon et Dauphin 


dés avilissent les prix d'expor- 
tution et dépossèdent les four- 
nisseurs coutumiers de leurs 
marchés, il en résulte une di- 
minution de revenus pour les 
producteurs des autres pays ex- 
portateurs, En outre, les moyens 
mis en oeuvre pour écouler les 
surplus et combler l'écart entre 
la demande possible et la de- 
mande réelle peuvent aboutir à 
une rigidité accrue des procédés 
|commerciaux et provoquer des 
| conflits d'intérêt entre les pays 
| concurrents. 

On peut obtenir des exemplai- 
\res de ‘“’L'Agriculture à l'étran- 
er” en s'adressant à la Division 
e l'Economie, ministèie da j'A- 
griculture, Ottawa (Ont.), 


nada, fait observer que l'accrois- | 
ni | 


thodes culturales améliorées et | 


T 


LE PATRI 
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Menurez-y 


de la Banque 


MONTREAL = On 4 annoncé 
aujourd'hui d'importants change- 
ments à la haute direction de la 
Bañque de Montréal à la suite du 
décès récent de M. Gordon R. 
Ball, qui était le président de la 
Banque depuis 1952, Le vice-pré- 
sident du comité de direction, M. 
Arthur C, densen, a été élu pré- 
sident du conseil d'administration 
et président du comité de direc- 
tion, Le vice-président et gérant 
général de la Banque, M. G, Ar: 
nold Hart, a été élu à la prési- 
derice et à la direction générale 
de la Banque et M. R. D. Mulhol- 
land, qui remplissait les fonctions 
de gérant général adjoint, lui suc- 
cède au poste de gérant général. 


M. À, C; Jensen 


M. Jensen, un Terfe-Neuvien, 
remplissait les fonctions de vice- 
président du comité de direction 
depuis le ler janvier 1957 après 
avoir rempli celles de gérant gé- 
néral depuis 1952, 11 avait aupa- 
ravant occupé plusieurs postes au 
siègé social de la Banque, à Mon- 
tréul, y compris ceux de ‘gérant 
général adjoint et de surinten- 
dant, Au début de sa carrière, qui 
a commencé à Montréal, il a fait 
des séjours aux succursales que 
la Banque possède à Londres et à 
| New York, 


M. G. À. Hart 


C'est en décembre dernier que 
M. Hart a été élu à l'un des postes 
de vice-président de la Banque et 
il était le gérant général depuis le 
lier janvier 1957, 11 a rempli au- 
paravant les fonctions de gérant 
général adjoint, d'assistant du gé- 
rant général, d'agent à la suc- 
cursale new-yorkaise de fa Ban- 
que, de gérant du bureau princi- 
pal de la B de M à Edmonton, de 
surintendant adjoint des succur- 
sales de l'Alberta à Calgary et de 
secrétaire du président, Il a servi 
outre-mer sous le grade de major 
durant la guerre et, avant Ja 
guerre, il a passé de nombreuses 
ânnées dans plusieurs succursales 
de la:Banque à Montréal gt à To- 
ronto, où il est né, 


l 
| 


M. R. D, Mulholland 


| 
: 

M. Mulholland était le gérant 
adjoint de la Banque depuis juin 
dernier et il avait rempli les fonc- 

tions d'assistant du gérant géné- 
ral à Toronto et à Montré 
puis 1954. Auparavant, il avai 
occupé le poste de gérant aux bu- 
reaux cipaux de la Banque à 
Montréal à Ottawa et à Victuria 
| (Colombie-Britannique) et celui 


Graines blen la porile svpés 
rieure d'un bain-marie, 


1e tasse (bolie de 10 oz.) 


2 0. bihé f'écule de mais 
Mélangez bien at mettez de côté, 


Changement à la direction 


: 
" 


Tamiez énsemble 


tamisée une fois 


Défaites en erème 
Incorporez-y 
l'oeuf 


VA tasse lait 
Wa «, à thé vanille 


clron râpé 


de Montréal 


de gérant adjoint à Vancouver, Il 
avait aussi le grade de major, ou 
tre-mer, durant la guerre, Au 
cours des années précédentes, il 
avait travaillé à plusieurs succur- 
sales, y compris celles de Londres 
et de Paris, Il est entré à l'emploi 
de la B de M dans sa ville natale, 
Peterborough, en 1923, 


Un ‘mort’ vit avec 


un coeur électrique 


FLORENCE — Un Italien de 
15 ans, M. Umberto Bacchini, vit 
depuis le 9 mars, à l'hôpital de 
Florence, avec un ‘coeur élec- 


Cliniquement mort à la suite 
d'une paralysie cardiaque totale, 
M. Bacchini a été sauvé par ré- 
animation du coeur au moyen 
d'un ‘coeur électrique", appareil 
doté de transistors et fonction- 
nant sur pile, mis au point par 
le mécanicien Guildo Pizzichi. 

Les praticiens soignant M, 
Bacchini ont déclaré que l'état 
de leur patient s'était sensible- 
ment amélioré ces derniers jours, 
mais qu'ils ne pouvaient cepen- 
dant se prononcer encore sur la 
date de sa guérison totale, 

Le réalisateur du ‘coeur élec- 
trique” a présenté d'autre part 
aux médecins qui solgnent M 
Bacchini un autre appareil qu'il 
a baptisé “cardiostimulant de po- 
che’, Cet appareil, gros comme 
un étui à cigarettes et pesant 200 
grammes, est indispensable pour 
assurer la vie du patient, lors- 
que celui-ci quittera l'hôpital, 


TRIBUNE LIBRE 


Dear Father: 

On behalf of the, Volunteer 
Bureau Metropolitan Block Plan 
may we extend our sincere 
appreciation for the wonderful 
co-operation you extended Mrs. 
d. M Huot and her committee 
in their St. Boniface Red Cross 
Residential Blitz, 

The extensive publicity that 
you gave in support of their 
efforts did a great deal to make 
the Blitz the tremendous success 
that it was. 

Yours very truly 


Mrs. C. J. GARVIE, 
Mrs. V. FABRIS, 


Co-Chairman of the 
Blotk Plan, 


Contrat adjugé 
Prolongement de quai 
Gull-Harbour (Man.) 


DRpnoN EE Howard Green, 
ministre des Travaux publics, an- 
nonce aujourd'hui qu'un contrat 
de $47,800 a été adjugé à Macaw 
and MacDonald Limited, de St- 
Boniface (Man.) en vue de la 
construction d'un prolongement 
de quai à Gull-Harbour (Man). 
Cette compagnie a présenté la 
lus basse soumission en réponse 
la demande ministérielle de 
soumissions publiques. La date 
stipulée pour le parachèvement 
est le 31 mars 1960, 
Gull-Harbour, petit établisse- 
ment situé à l'extrémité nord de 
l'île Hecla, dans le lac Winnipeg, 
est une base de bateaux de pêche 
commerciale de tous genres, C'est 
aussi un port d'abri étant donné 
que c'est le premier port de quel- 
que importance AS ent les 
bateaux en direction sud. Ces ba= 
teaux comprennent des cargos à 
gaz, des cargos ordinaires, des 
remorqueurs et des chalands. 
Le quai actuel est un ouvrage 
en encaissement en bois rempli 
de pierre de 209 pieds de lon- 
gueur sur 22 de largeur, Lé con- 
trat qui vient d'être adjugé com- 
porte la construction d'un prolon- 
pes en encaissement en bois 
e 200 pieds sur 22 au quai actuel. 
Cela diminuera la congestion qui 
survient par mauvais temps alors 
u'il y a plus de vaisseaux qui 
cherchent refuge au quai que, ce 
dernier ne peut en recevoir. 
Les plans et devis ont été pré- 
parés par le bureau régional de 
Winnipeg de la Direction du gé- 
nie (ports et rivières) du min 
tère des Travaux publics, 


LOUIS MASSON 
BA,, M.Ed. j 


PSYCHOLOGUE 
Orientation - Épreuves d'aptitudes 
Téléphone Alpine 3-8118 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 
Manufacturiers d'appareils de 
chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 
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usage tamisée une fois 
framboises on conserve 1% «, à thé Poudre à l 
avec le sirop Pête Magie’ 
Va tasse sucre granulé Va c. à thé sel 


4 c. b table shortening 

Va tasse sucre granulé 
D'autre port, mélanges 

Va à thé monte de 


D ut di 


ee a D 2 TRS A EE ER DR 2 Tr PT RE RE ER 


pb 1. 


Ajoutez les ingrédients secs au 


avec le lait. aromatisé at mé: 
langeant légèrement après cha: 
ave addition, Versez sur les 


denus de l'aou bouillante [us 
au'à ce que la pâte soit culte — 
environ 14 heure. Ajoutez de 


RPM AA ais. 


Les repas en dl 


Il y eut la guerre des Deux-| 
Roges, la guerre en dentelle et, | 
plus récemment, la guerre des 
sandwiches entre les compagnies 
aériennes, 

Tout cela est maintenant du 
passé; Air France est certaine- 
ment, parmi les compagnies ac- 
riennes, la plus heureuse de la 
signature de cette paix qui sanc- 
tionne la disparition du fameux 


mélange crémeux en alternant 2 


+. framboises dans le bain-marle, | 
Couvrez bien et faites cuire au: ! 


ét-Bonifoce, le 3 avril 1959 


uns 
es pe 


| MA FAMILLE RAFFOLE DE ce Féuding qu Bain-manie aux rrameoises! 


PEN IT T2 E 


l'eau bouillante, si nécessaire, 
dans lo partie inférieure du 
bain-marie, 

Renversez le pouding chaud 
sur un plat creux, Servez avec | 
une sauce-cossetarde froide ou 
de la erème douce, Réndement: 
4 à 5 portions. | 
U LA 'MAGIC" 
Ü protège tous 
vos Ingrédients, 
Assurez-vous 
des pâtes plus 
fines, plus lé- 
gères...ache- 
tez de la 
Poudre à Pâte 
‘MAGIC' 
avijourd'hul, 


se 


A 


se économique 

toujours vivante tradition de la 
bonne cuisine française, 

Comme la midinette parisien- 
ne peut, avec un rien, se donner 
une silhouette de grande dame, 
le chef français, soucieux de sa 
réputation, parvient, lui aussi, 
avec le minimum qu'on lui im- 


| pose, à faire un succulent repas. 


Les sandwiches sont morts! 
Vive la République du bon man- 


| ger! 


sandwich, ouvert ou fermé, au- 
quel on devait se limiter en clas- 
se économique. 

C'est qu'Air France a une ré- 


putation à défendre; celle de la | 
cuisine française; et il est bien] 


difficile de faire valoir les qua- 
lités gastronomiques d'un pays 
avec des sandwiches, si bien pré- 
sentés solent-ils; Brillat-Sava- 
rin, Prosper Montagné, Escof- 
fier, sans parler du fameux Cur- 
nonsky lui-même, y auraient 
perdu leur latin. 

À partir du 1er avril, les com- 
pagnies aériennes pourront donc 
offrir des repas froids complets 
à leurs passagers de la classe 
économique, Persuadée, comme 
toujours, que le pain n'est qu'un 
accessoire du repas, Air France 
reviendra donc, même en classe 


économique, à la vieille, mais! 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


Examen de la vue 


James Shaen Limited 
M, N, Lecker 
OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 


2e étage, édifice Murtig 
264, ave Portage - Tél. WHitehall 3-6628 


Ouvert toute là journée le samedi 


Dr A.-E. Bourgeois 
DENTISTE 
344, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone CHapol 7-4548 


Dr André-S. Lachance 
DENTISTE 


Chambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone CHapel 7-1726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Bonitace, Man. 
Téléphone Ckdor 3-2111 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


Téléphone CEdor 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 

709, rue Sherbrook 
Téléphone SPruce 5-5446 


Winnipeg 


Dr JACOB 
DENTISTE 
et associés 


Lours nouveaux Bureaux 
sont situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man 


Téléphone WhMitohall 2-8521 


Finhleman 


Optométristes 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


vs, ave Pértare Téléphone 
ce WhHitehall 
MINNIPEG 1-2496 


La ‘stigmatisée 
de Konnersreuth" 

KONNERSREUTH — Vendre- 
| di dernier, comme chaque Ven- 
dredi saint depuis des années, 
| Thérèse Neumann, là ‘‘stigmati- 
sée de Konnersreuth', a saigné, 
[mais seulement des yeux et de 
| la plaie du côté. x 
Pour la première fois, la foule 
\des visiteurs qui se pressent ha- 
|bituellement pour voir la stigma- 
ltisée n'avait pas été admise dans 
la maison des Neumann, 

C'est le curé du petit village 
de Bavière qui les a reçus et leur 
la donné des nouvelles de Thé- 
|rèse, Cette dernière est âgée de 
(61 ans. 
tm 


Léon-H, Bénard, CR. 
AVOCAT et NOTAIRE 


Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man, 


TELEPHONE WhHiteholl 3-2155 


W. R. DeGraves 
AVOCAT ET NOTAIRE 
de l'étude 
DeGRAVES & EGGERTSON 
500 Power Building, 
Winnipeg |, Man. 
Téléphone WhHitehall 2-3149 


Grafton, Deniset 
Dowhan, Bétournay 
& Muldoon 
AVOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 


431, rue Main Winnipeg, Man. 
TELEPHONE WhHitehall 2-3135 


Louis-P, Roy 
AVOCAT et NOTAIRE 


147, ave Provencher St-Boniface 


TELEPHONE CHapel 7-3172 


Clifford W. Brock 


CR,, MA, LL.B, 
AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le ‘Trade and 
Labor Council” de Winnipeg 


550, éditice Somerset, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitehall 3-0626 
138, avenue Provencher, St-Boniface 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN, HAYES & TRUDEL 


609, édifice Paris 
Portage et Garry, Winnipeg, Mans 
TELEPHONE WHitehall 2-1536 


Joseph-N, Landry, B.A, 
Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Melntyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: Bur,: WHitehall 2-7125 
Rés.: Globe 2-0303 


Greenberg & Arpin 
© AVOCATS et NOTAIRES 
Maurice-J, ARPIN, B.A., LL.B. 
203-4, édifice Confederation Lifé 
457, rue Majn, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitehall 2-6516 


Marcoux, Dureault 


et Bétournay 
AVOCATS et: NOTAIRES 
702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitoholl 2-8241 
Tous les mardis à Pine Falls 
Tous les mercredis à St-Jean-Baptisté 
Membre associé: 
G. MAURICE GELLEY 
Téléphone WhHitehall 2-4803 


La 
Western Savings 
and Loan Association 
* 


Bureau-chef 
WINNIPEG 
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La vie politique Pr > 
au Manitoba 


un #9.f 


par Gamin d'Or 


La chute du gouvernement 


Les Manitobains qui se sont 
rendus aux urnes cinq fois de- 
puis un an, auront l'occasion 
d'exercer leur droit de vote, 
encore une fois, vers la mi- 
mai, En effet, le gouvernement 
Roblin a été défait lundi après- 
midi par un vote de 30 contre 
26 sur un amendement du chef 
de l'opposition, que l'hon. M. 
Roblin a déclaré être une mo- 
tion de manque de confiance. 
Les 19 membres du parti li- 
béral, sous la direction de M. 
Douglas Campbell, ancien pre- 
mier ministre, se sont ligués 
avec les 11 membres du parti 
CCF, que ANR M. Lloyd Stin- 
son, pour réaliser la majorité 
de quatre voix contre le bloc 
de 25 membres du parti con- 
servateur, et M. Stephen Juba, 
indépendant. La deuxième ses- 
sion de la 25e Législature ma: 
nitobaine s'est poursuivie ce- 
pendant sous forme de comité 
de la chambre, afin d'assurer 
au gouvernement les fonds né- 
cessaires jusqu'à la prochaine 
session législative, à partir du 
ler avril, le commencement 
d'une nouvelle année fiscale, 


La session actuelle qui a dé- 
buté le 12 mars a été carac- 
térisée par une série continuel- 
le de manoeuvres, le gouverne- 
ment minoritaire se servant de 
toutes sortes de tactiques par- 
lementaires pour donner la 
plus grande publicité possible 
à ses plans pour l'avenir, tan- 
dis que l'opposition majoritai- 
re s'appliqua à contrôler le 
débat pour faire ressortir les 
lacunes du programme légis- 
latif et pour faire croire aux 
électeurs que ce programme 
coûterait très cher. M. Camp- 
bell a critiqué spécifiquement 
le manque de progrès du gou- 
vernement vers une nouvelle 
entente fiscale avec Ottawa et 
le manque de souci pour le sort 
de la classe agricole, tandis 
que M. Stinson a demandé un 
plan plus compréhensif de 
santé pour les contribuables. 

Le discours du trône pré- 
voyait une participation pro- 
vinciale beaucoup plus grande 
dans le financement de pres- 
que tous les services offerts 
au public, ci-inclus un système 
de canaux et de barrages pour 
le contrôle des eaux des riviè- 
res Rouge et Assiniboine, au 
coût de quelque 85,000,000 
de dollars. M. Roblin profita 
alors de toutes les occasions 
pour faire parler ses minis- 
tres, tandis que l'opposition a 
fait suspendre le débat ordi- 
naire deux fois pour discuter 
des questions d'urgence — par 
exemple l'attitude à prendre 
envers le gouvernement Small- 
wood de Terre-Neuve en mar- 

e de l'affaire des bücherons. 
ar trois fois, les efforts de 
l’orateur pour maintenir le dé- 
bat dans les cadres habituels 
ont été défaits par vote majo- 
ritaire de l’opposition. 

M. Roblin a été obligé enfin 
de demander la permission de 


présenter son budget avant le 
31 mars, mais M, Campbell a 
exigé par amendement que la 
présentation soit accompagnée 


| 


| goment habituellement mo: 
| déré, 


d'une discussion illimitée, Le | 


premier ministre a rejeté cette 
condition et en a fait une ques- 
tion de confiance, au grand 
étonnement de l'opposition, 
qui a été ainsi amenée à ren- 
verser le gouvernement, 


M. Campbell et M, Stinson, 
n'ayant pu établir un gouver- 
nement de coalition l'an passé, 
la démission du gouvernement 
Roblin entrainera des élec- 
tions provinciales vers la mi- 
mai, cette année, Les Manito- 
bains sont en bonne forme 
pour voter, car en plus des 
élections fédérales, provincia- 
les et municipales en 1958, ils 
ont pris part à un référendum 
sur la réorganisation scolaire 
au mois de février 1959 et le 
31 mars dernier, à la campa- 
gne, ils déposaient leurs bul- 


letins pour choisir les com- | depuis douze ans, à briser leur 


missaires de nouvelles di- 
visions scolaires, En dépit des 
divergences politiques, il y a 
unanimité sur un point: on 
souhaite que les prochaines 
élections provinciales aboutis- 
sent à un gouvernement stable, 
Tous semblent fatigués de 
campagnes électorales et de 
voyages aux urnes. 


Trois nouveaux facteurs en- 
treront en jeu aux prochaines 
élections. D'abord, les Crédi- 
tistes ont annoncé qu'ils n'au- 
ront pas de candidats. Le nom- 
bre de votes que ce parti a ob- 
tenus dans trois comtés en 
1958 était supérieur à la ma- 
jorité de celui qui a gagné. On 
se demande à qui iront ces 
votes cette année? Deuxième- 
ment, le mécontentement des 
agriculteurs et les victoires du 


parti CCF dans deux comtés | 


ruraux, l'an passé, peuvent in- 
diquer que ce parti plutôt ur- 
bain se répandra davantage 
à la campagne. Troisièmement, 
le North End de Winnipeg, 
château fort du parti CCF de- 
puis longtemps, se transforme 
lentement à cause des déve- 
loppements résidentiels et at+ 
tire l'attention ardente des or- 
ganisateurs conservateurs. Le 
parti libéral a souffert plus 
que les autres de la réforme 
de la carte électorale qui, il y 
a quelques années, donnait une 
importance agrandie aux com- 
tés urbains. Les élections pro- 
vinciales cette année semblent 
destinées à fixer pour long- 
temps un nouveau visage poli- 
tique basé sur ces différents 
facteurs. 


À la fin des travaux le mar- 
di soir, M. Roblin a pu an- 
noncer la dissolution de la 
chambre et la tenue des élec- 
tions provinciales qui auront 
lieu le jeudi 14 mai. On laisse 
ainsi le temps minimum légal 
pour la campagne électorale, 
ce qui fait prévoir la première 
session de la 26e législature 
pour le début du mois de juin, 


La natalité et l'immigration ont 
grossi notre population en 1958 


La population du Canada est 
montée à 17 millions et quart 
d'habitants au cours de l'année 
dernière et l'accroissement 
s'établit à une proportion de deux 
et demi pour cent en une année, 
grâce sans doute à la forte nata- 
lité des Canadiens (ceux du Qué- 
bec en particulier) et à la poussée 
de l'immigration. L'augmentation 
atteint presque les quatre cent 
mille, soit l'équivalent’ de huit 
villes importantes de cinquante 
mille habitants, Chacune des pro- 
vinces a contribué à ce remarqua- 
ble résultat, et c'est la Colombie 
Canadienne qui se distingue le 
plus avec un gain de près de dou- 
ze pour cent depuis le recense- 
ment quinquennal de juin 1956: 
l'Alberta et l'Ontario suivent en- 
suite avec une hausse de neuf 
pour cent, puis c'est le Québec 
avec une augmentation de sept 
pour cent, 

Le Canada bénéficie de l'ac- 
croissement naturel de sa popula- 
tion dans une proportion.de 340, 
000 personnes dans la seule année 
1958; le Québec en fournit pour 
sa part 110,000. Les naissances 
ont dépassé la moyenne quin- 
quennale de 453,000, pour s’ache- 
miner graduellement vers le de- 
mi-million en une année; elles y 
parviendront avant peu d'années 
si le taux de natalité se maintient 
aussi élevé qu'au cours de la der- 
nière période de cinq ans; le 
taux demeure à 28 et une fraction 
par mille de population, ce qui 
‘est l'un des meïlleurs du conti- 
nent et l'un des plus favorables 
entre les pays du monde. 

Maintenant, l'immigration de- 


vient SL perat de 


précieux 
de la population | de l'autre. JOUFFROY 


du pays. En 1958, il est entré 124, 
000 immigrants qui ont été distri- 
bués d'une façon fort inégale en- 
tre les dix provinces: l'Ontario en 
a absorbé plus de la moitié soit 
63,000, et le Québec à peine le 
quart, soit 28,000, et la Colombie 
Canadienne en a pris 13,000 pour 
sa part, et les trois provinces des 
Prairies un peu plus de 15,000, I] 
faut convenir que ce flot de nou- 
veaux-venus en quête d'un éta- 
blissement permanent en notre 
pays provenait en majeure partie 
des iles Britanniques, puis de-l'I- 
talie, de l'Allemagne et des Pays- 
Bas; leur destination naturelle 
était donc les milieux plus indus- 
trialisés de l'Ontario, de l'Alberta 
et de la Côte du Pacifique, 


On signale une baisse sensible 
de l'immigration survenue au 
cours de l'an dernier, une baisse 
qui est motivée par la situation 
du chômage, par une certaine ré- 
cession économique et par une 
politique plus équilibrée du pou- 
voir d'absorption de la popula- 
tion, En 1957, le Canada avait ac- 
cueilli un nombre imposant de 
282,000 immigrants qui sont ve- 
nus grossir les rangs de la main- 
d'oeuvre canadienne, à une pério- 
de critique du marché de l'emploi; 
l'année suivante, les services 
d'immigration ont restreint sen. 
siblement leur activité pendant 
que le gouvernement fermait 


quelque peu les portes de notre| nomique de l'AI 


pays, pour rétablir un juste équi- 
libre. (Le Soleil)’ 
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Le gouvernement dé 


(suite de la première pag 
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Len 
arrive à se battre les flancs 
our informer utilement ses 
ecteurs, ‘‘Le nouveau régime 
s'engagerait dans une impas- 
se sil concevait l'exercice du 
ouvoir comme des éclairs qui 
aillissent de temps en temps 
de nuées inaccessibles", a écrit 
à ce propos un journal au ju- 


Le gouvernement, en tout 
cas, semble avoir compris 
qu'il faisait fausse route, Jus- 
qu'à présent, les ministres te- 
naient leur porte close et a- 
vaient un boeuf sur la langue, 
Désormais, ils s'épancheront 
davantage, et le chef du gou- 
vernement a donné l'exemple 
en commentant devant les mi- 
cros de la radio et les camé- 
ras de la télévision les points 
les plus critiqués de la politi- 
qué gouvernementale,  Opia 

1= 


tuée à discuter des affaires 
de l'Etat sur la place publi- 
que pour qu'on la prive brus- 
uement d'excellents éléments 
e conversation, que le petit 


peuple du métro n'est pas le | 
dernier à réclamer. 
LL LJ L 

1] faut néanmoins reconnal- 
tre que ce changement de mé- 
thode aurait été plus lent à se 
manifester si le coup de se- 
monce des élections munici- 
pales n'avait pas désagréable- 
ment retenti aux oreilles des 
ministres, 

Certes, la remontée du par- 
ti communiste, qui récupère 
une partie des voix perdues 
lors des élections législatives 
de novembre, ne doit pas être 
surestimée, non plus que les 
manifestations du type Front 
Populaire qui se sont produi- 
tes dans un certain nombre de 
lacalités, Mais le fait que les 
communistes aient pu rallier 
en quelques mois une partie 
des mécontents qui les avaient 
abandonnés et qu'ils aient 
réussi, pour la première fois 


isolement politique est, en soi, 
assez grave, 

On objectera, et c'est vrai, 
que les partis de la majorité 
gouvernementale l'ont large- 
ment emporté, même s'ils ont 
été, les uns ou les autres, af- 
fectés par des transferts in- 
ternes de suffrages. La for- 
mation gaulliste U.NR. (U- 
nion pour la Nouvelle Répu- 
blique) n'a peut-être pas obte- 
nu le succès qu'elle escomp- 
tait. Mais, à sa décharge, il 
convient de noter que les élec- 
tions municipales se font le 
plus souvent au bénéfice des 
notables, solidement implan- 
tés; une formation politique 


jeune ne pouvait évidemment 
posséder d'emblée de tels can- 
didats. 


Cependant, la relance du 
Front Populaire donne à ré- 
fléchir. Des socialistes, des 
communistes, des partisans de 
M. Mendès-France et de 
Mitterrand ont ainsi figuré 
sur des listes communes dans 
plus de 70 villes. Dans la plu- 
part des cas, ces unions se 
sont révélées malheureuses et, 
seules, une quinzaine d’entre 
elles ont subi avec succès l'é- 
preuve électorale. C'est peu et 
c'est beaucoup, trop même, car 
le courant psychologique ainsi 
créé peut aller en s'amplifiant, 
pour peu que la politique gou- 
vernementale continue d'ex- 
citer les humeurs du pays. En 
tout cas ce qu'on appelle la 

auche non communiste, c'est- 
à-dire les groupuscules qui 
s'agitent d'une façon parfaite- 
ment inefficace, a eu une ré- 
vélation: en emboitant le pas 
aux gros bataillons commu- 
nistes, elle peut espérer sortir 
de l'impasse nommée “stéri- 
lité” dans laquelle elle piétine 
depuis si longtemps. Elle va | 
s'efforcer désormais de ra- 
meuter autour du parti com- 
muniste cette fraction de l'o- 

inion faite d'idéalistes, d’am- 
Bitieux et d'insatisfaits sur la- 

uelle elle exerce son in- 
fluence. ; : 

Le parti socialiste se laisse- 
ra-t-il emporter par le cou- 
rant ainsi créé? C'est bien peu 

robable, Car si, çà et là, le 

ront Populaire a été accepté 
à la base par des élus socia- 
listes désireux de conserver 
leur place, l'état-major de la 
S.F.LO, a une fois encore vi- 
oureusement repoussé l'al- 
iance qui lui est inlassable- 
ment proposée par les commu- 
nistes. Plutôt que de devoir 
à ceux-ci son siège de Maire 
d'Arras, M. Guy Mollet a pré- 
féré s'allier avec le M.R.P., ce 
parti, dont il disait naguère, 
“qu'il ne devrait pas exister”. 
Et au Havre, seule grande vil- 
le de France dont le maire sor- 
tant était communisté, c'est un 
socialiste qui a été porté à la 
tête de la ville par la coalition 
dés voix modérées et gaullis- 
tes. CRC EE | 

Si le crédit du gouverne- 
ment Debré s'est effrité au 
contact des urnes, le prestige 
du général de Gaulle n'est mp 
paremment pas atteint. Le 
Chef de l'Etat s'est tenu soi- 

neusement à l'écart de la mê- 
ée électorale: il conduit la 
politique générale dé la Fran- 
ce avec une souveraine auto- 
rité et sait, lorsqu'il le faut, 
donner les impulsions et les 
coups de bärre nécessaires, 
L'oeuvre de redressement est 
en bonne voie, et le bout du 
tunnel est en vue, Dans quel- 
ues mois, sans doute, les 
rançais tireront bénéfice des 
efforts qui leur sont actuelle- 
ment demandés, Il sera alors 
ossible de relâcher l'étreinte 
Lonomique et fiscale, 

En attendant, le gouverne- 
ment lance dans toutes les di- 
rections une vigoureuse offen- 
sive pour lutter contre la re- 
cession naissante, en même 
temps qu'il met en oeuvre un 
vaste plan d'équipement éco- 
je, avec la 
création, à Bône, d'un énor- 
me complexe sidérurgique a- 
limenté par le gaz du Sahara, 

Une telle action, éner 


ue- 


Ce n'est ni la Providence, ni! ment menée, ne peut que don- 


la vie qui nous trompent: c'est 
nous qui nous trompons sur les 
desseins de l'une et sur les buts 


ner satisfaction aux N 
; tu peine de leur ve 

prennen É 

expliquer le sens et la portée, 

VAS Maurice HERR. 
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L'un des attraits pittoresques du Québec est illustré ci-dessus: 


la sculpture sur bois. L'on voit M, Zénon Alarie, de Ste-Adèle, | 
tenant l'un de ses chefs-d'oeuvre, 


Billet du vendredi 


Comment il arriva que de fait 


| 0. Henry apprit à écrire en prison 


(Spécial à ‘’La Libarte et le Patriote'') 


La plupart des gens n'auront 
rien compris à la demande de 
pardon soumise à la Maison 
blanche, à Washington, en fa- 
veur de l'écrivain américain O. 
Henry, Celui-ci mourut en 1910 
et il s'agissait d'une tentative 
de réhabilitation, Les pétition- 
naires n'obtinrent qu'une lettre 

olie d'un haut fonctionnaire, 
es avisant qu'il ne pouvait être 
donné suite à leur requête, le 

résident Eisenhower n'ayant 
e pouvoir d'accorder des par- 
dons à titre posthume, Si peu 
important qu'il soit, l'incident 
rappelle un chapitre oublié de 
l'histoire littéraire, 

O. Henry, qui s'appelait de son 
vrai nom William Sydney Por- 
ter, fut d'abord un maître Jac- 
aues qui tâta d'une demi-dou- 
zaine de métiers, dont le ‘jour- 
nalisme, avant de devenir l'un 
des conteurs populaires des 
Etats-Unis, et c'est en prison 
qu'il prit goût aux lettres. Il 
fut condamné pour prétendu 
détournement de fonds, alors 
qu'il était responsable d'une 
caisse à la First National Bank 
d'Austin, capitale du Texas, Il 
commit alors l'erreur, s'esti- 
mant non coupable, de narguer 
la Justice en se sauvant en 
Honduras, Revenu en vitesse, 
à cause d'une grave maladie de 
sa femme, il fut arrêté, traduit 
devant un juge, condamné à 
trois ans de pénitencier, qu'il 

ssa à celui de l'Ohio, à Co- 
umbus, C'est là que commence 
sa carrière littéraire, 

LJ L L) 


Il avait 36 ans quand son pre- 
mier récit, The Miracle of Lava 
Canon, parut en 1898. Quelques 
années plus tard, établi à New- 
York, il donna des contes com- 


me un pommier ses fruits, au 


Bilinguisme et... 
‘Parisian French” 


Récemment, au début de 
mars, une troupe canadienne- 
française de théâtre, Le Cercle 
Molière, de St-Boniface (Ma- 
nitoba), a fait un essai auda- 
cieux en allant à Calgary (Al- 
berta) donner un spectacle en 
français.-La représentation fut 
donnée à l'auditorium de l'éco- 
le Queen Elizabeth. La troupe 
a offert ‘’Le Médecin malgré 
lui”, de Molière, et ‘La Fable 
du Secret bien gardé’, d'Alé- 

‘ jandro Casona. 

Deux femmes, professeurs 
au département des langues 
romanes de l'Université de 
l'Alberta (Edmonton), Gene- 
viève Colleville et Germaine 
l'Abbé, furent présentes et el- 
les ont préparé un compte 
rendu qui a paru dans le quo- 
tidien de Calgary, ‘The Al- 
bertan”’, du 7 mars. 

Ce compte rendu est élo- 
gieux. On regrette le petit 
nombre de Canadiens anglais 
présents à ce spectacle. On 
donne comme excuse une joute 
de hockey donnée au même 
moment. Mais on peut aller 
lus loin: il y:a là le fait que 
a population anglophone de 
Calgary s'intéresse peu au 
français, même comme amuse- 
ment, même pour un plaisir 
culturel. 

Or, il se trouve que la ville 
de Calgary est ‘‘jumelée" avec 
celle de Québec, En ce cas on 
peut risquer une comparaison, 
A Québec, même pour un spec- 
tacle anglais, le groupe fran- 
çais offre toujours une forte 
proportion d'auditeurs de lan- 
gue française; on apprend as- 
sez d'anglais à Québec pour 
grossir uns auditoire pour piè- 

‘ces anglaises. Le Unes 
mdr onc d'un seul côté, Le 

eau geste posé Le Calgar. 
est, de cette année-ci: Un ci- 
toyen éminent de Calgary a 
envoyé l'une de ses enfants 
passer une année au Collège 
de Sillery pour y apprendre 
le français. 

Une remarque assez curieu- 
se des dames Colleville et 
l'Abbé est ceci: ‘Pour ceux 
qui s'étonnent de constater la 

résence d'un accent canadien+ 
rançais dans le parler des ac- 
teurs, disons que cet accent a 
été peu perceptible, et lors- 
qu'il a paru il ajoutaït une 
authentique saveur 17e siècle." 
Singulière remarque. En quoi 
l'accent est-il de si haute im- 

rtance? Les Anglais de 
Ouest, ceux de l'Ontario, 
n'ont pas d'accent? 11 y à là 
une intrusion — intempestive 
— de la légende du Parisian 


(L'Action Catholique) 


rythme d'un par semaine, pen- 
dant un temps, Il fut une sorte 
de Maupassant américain, avec 
les variantes qu'il faut, Son his- 
toire de vol fut toujours assez 


embrouillée, et peut-être au- 
rait-il obtenu un acquittement 
des tribunaux, s'il n'avait ag- 


gravé son cas en s'enfuyant au 


premier soupçon contre lui, Au 
dire des historiens, la banque 
qui l'employait était assez mal 


administrée, la somme en cause 
minime, et le départ pour l'A- 
mérique ceñtrale joua contre 
lui. 

Il reste que la détention fut 
peut-être pour lui un bien plu- 
tôt qu'un mal, lui révélant ses 
possibilités. Après avoir été, 
dans sa jeunesse, commis dans 
une pharmacie et caricaturiste 
en sa ville natale de Greensbo- 
ro, Caroline du Nord, il partit 
à l'aventure en 1882 et poussa 
vers le sud-ouest jusqu'au 
Texas, où il travailla sur un 
ranch d'élevage et comme jour- 
naliste au Daily Post de Hous- 
ton, avant d'entrer à la banque 
d'Austin, Il avait pas mal roulé 
sa bosse, ayant plus de 30 ans. 
Quelques années plus tard, ne 
sachant que faire de ses dix 
doigts dans sa cellule, il com- 
mença d'écrire pour passer le 
temps et obtint l'autorisation 
d'envoyer ses contes à jour- 
naux et revues, 

+ * 
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Ce fut tout de suite le succes, 
à vrai dire inespéré, Le nouvel 
auteur exploita d'abord son ex- 
périence du Texas, du Hondu- 
ras, et il y avait là, pour la plu- 
part des lecteurs, un accent 
nouveau, Quand il recouvra sa 
liberté, jugeant qu'il s'était fait 
la main de façon acceptable, 
Porter partit pour New-York. 
Sous le pseudonyme d'O, Hen- 
ry, il écrivit d'abord dans les 
magazines populaires, puis 
passa au World, Pendant des 
années, il s'attarda dès lors à 
peindre les gens du peuple ou, 
comme il disait, les quatre mil- 
lions d'oubliés de la ville ten- 
taculaire, 

On trouve chez lui de longues 
nouvelles, des contes, de sim- 
ples tranches de vie, comme 
chez Maupassant son modèle, 
mais il est loin d'atteindre à la 
stature de celui-ci, Il tombe 
trop souvent dans là sentimen- 
talité et le mélodrame. Dans les 
206 récits que contiennent ses 
neuf recueils, c'est à peine s'il 
en est une douzainé d'excel- 
lents, autant de passables. D'au- 
tres sont amusants et lisibles, 
mais de la qualité qui plait au 
populo, construits autour d’an- 
tithèses et de coups de théâtre, 
Il a quand même un sens aigu 
du réalisme, saisit avec habileté 
l'esprit et les moeurs de son 
temps, Son meilleur recueil se- 
rait ‘The Four Million’, consa- 
cré aux petites gens de l'im- 
mense ville de New-York, 


L'ILLETTRE, 


Bourassa vivant 


Parmi les moins de quaran- 
te ans, combien y en'a-t-i] qui 
ont entendu Henri Bourassa? 
Quelques milliers seulement, 
soit au Plateau, soit au mar- 
ché St-Jacques ou au Sta- 
cium. Durant les vingt der- 
nières années de sa vie, le 
grand tribun fut avare ses 
nterventions publiques. L'Ac; 
tion nationale fait revivre l'é- 
loquence de Bourassa en met- 
tant sur le marché trois dis- 
ques microsillon contenant des 
extraits de conférences et de 
discours, le tout précédé d'u- 
ne introduction du chanoine 
Groulx. 

Ces trois disques, de tirage 
écessairement limité, se ven- 
ront $25, On peut comman- 
der immédiatement en en- 
voyant un chèque au Fonds 
Henri Bourassa, a/s de Fran- 
çois-Albert Angers, 535, Ave- 
nue Viger, Montréal. 

Y a:t-il une seule institu- 
tion d'enseignement aui soit 
autorisée à se priver d'un do- 
cument aussi extraordinaire? 


; G.F, (Le Devoir) 


La reine-mère en audience 
pontificale le 26 avril 


les milieux 
reine-mère Elizabeth 
terre sera reçue en audience par 
le Pape, le 28 avril, avec tous 
les honneurs dus à son rang, On 
sait que D XII nr en 


Il y a environ vingt ans, 
fallut à la population de langue 
française de l'Abitibi et du Té- 


miscamingue presque remuer 
ciel et terre pour obtenir les 
services du réseau français de 
Radio-Canada, Dans la ville 
minière de Rouyn, des hommes 
d'affaires venaient d'obtenir un 
permis de poste émetteur 
Quand arriva l'inauguration de 
ce poste, on eut la désagréable 
surprise de constater qu’il était 
relié au réseau anglais par la 
ville ontarienne de Kirkland 
Lake, située à une cinquantaine 
de milles plus à l'ouest, Consé- 


quemment, sauf quelques pro- 
grammes présentés ‘en direct”, 
la 


plupart des émissions ve- 
naient de la C,B,C, et de Toron- 
to, Elles étaient donc de langue 
anglaise, Cela dans la province 
de Québec, au coeur d'une po- 
pulation en très grande majori- 
té d'expression française, 

La bataille s'engagea et l'on 
dut batailler ferme pendant 
plus d'un an avant d'obtenir 
que ce nouveau poste de radio 
fût relié au réseau français de 
Montréal, Un hebdomadaire, 
appuyé des sociétés nationales 
et des corps publics, Conseils 
municipaux, Commissions sco- 
laires, Chambres de Commerce, 
etc, réveilla l'opinion publique 
sur cet illogisme et celle in- 
justice de refuser la radio 


française à des Canadiens fran- 
| cais vivant non pas à Halifax, 
non pas à Winnipeg ni à Ed- 
monton, mais en pleine provin- 
ce de Québec, Engagé dans cet- 
te lutte, je me souviens m'être 
alors fait dire à Ottawa par de 
hauts fonctionnaires de notre 
radio d'Etat que nous deman- 
dions l'impossible et que, pour 
des raisons d'ordre technique 
| et d'ordre économique, c'était 
impensable de vouloir relier à 
Montréal des postes radiopho- 
niques perdus dans l'Abitibi et 
le Témiscamingue, L'‘impossi- 
ble” et l'“impensable" devin- 
rent cependant possibles et 
pensables grâce à la ténacité de 
tous ceux qui là-bas s'étaient 


juré d'arracher le morceau, 
Aujourd'hui, cette vaste région 
a cinq postes de radio et un 


poste de télévision, tous ratta- 
chés au réseau français de Ra- 
dio-Canada 


Les temps sont changés 


Je me remémorais ces faits, 
l'autre jour, en lisant les excel- 
lentes nouvelles qui nous vien- 
nent d'un peu partout sur l'ex- 
pansion du réseau français qui 
de plus en plus devient réseau 
transcanadien. Ainsi, dans les 
Maritimes, il est fortement 
question de l'établissement pro- 
chain d'un poste de radio-télé- 
vision d'expression française, A 
Toronto, des professeurs dé 
| l'Université ont demandé que 
Radio-Canada accorde un per- 
mis de poste émetteur pour le 
service de la population de lan- 
gue française de la ville-reine, 
Dans le nord de l'Ontario, à 
Sudbury, on aura prochaine- 
ment la télévision française, On 
l'a déjà à Timmins, dont le 
poste vient d'étendre ses émis- 
sions jusqu'à Kirkland Lake, 
toujours dans le nord de la pro- 
vince voisine, Dans l'ouest ca- 
nadien, à Winnipeg et à Ed- 
monton, les postes français de 
radio sont en pleine expansion 
et augmentent leur puissance 
émettrice. Bien plus, il y a à 
peine quelques jours, on an- 
nonçait d'Ottawa que Radio- 
Canada projette d'acquérir un 
excellent canal de télévision 
dans la région de Winnipeg 
pour y desservir la population 
manitobaine de langue françai- 
se, 

On pourrait citer d'autres cas 
de ce genre indiquant qu'au- 
jourd'hui le français est bien 
établi et à demeure sur les on- 
des de l'est à l’ouest du pays. 
Les choses sont bien changées 
depuis qu'il fallait se battre 
d'abord dans la province de 
Québec puis entreprendre de 
vigoureuses campagnes comme 


T celle de la ‘’radio-ouest-françai- 


| — 


| Indispensable à tous les ci- 
|toyens, le service de la poste 
{coûte au pays la somme fmpo- 
sante de $178 millions; il joue 
[un rôle essentiel dans la vie éco- 
|nomique et sociale et contribue 


territoire des dix provinces et 
jusqu'aux confins des régions les 
plus éloignées, 


\de transport par rail, par route, 
|par avion, par bateau, et une ar- 
|mée de quelque 50,000 postiers, 
facteurs et commis qui manipu- 
lent au delà de 3,722 millions de 


correspondance, 

Le bureau de poste est un en- 
droit de rencontre du public qui 
a besoin de la poste et qui sent 
le besoin de recourir à ses servi- 
ces; aussi le ministère tend-il à 
l'améliorer et à le moderniser 
dans son installation et son ef- 
ficacité, Dans les campagnes, où 


ROME — On confirme dans!la population se donne rendez- 
mpétents. de la vous chaque jour, l'arfivée du 
d'Angle- | courrier et la distribution des 


lettres et des journaux et colis 
constituent une occupation pleine 
d'intérêt; on s'est ingénié à trans- 
former les locaux, à les rendre 
plus attrayants et à les adapter 


davantage aux besoins nouveaux; | qui apportent 


pour obtenir un peu d'ex 
pansion au service du réseau 
français de Radio-Canada, Sans 
doute ne faut-il pas s'illusion 
ner et ne faut-il pas croire 
qu'en ce domaine de la radio, 
il n'y aura pas encore des bn 


tailles à mener pour que nos 
compatriotes aient pleine justi 
ce et pleine satisfaction, 11 fau 
drait cependant être de mau- 
vaise foi pour ne pas admettre | 
que le caractère bilingue du 
pays s'affirme de plus en plu: 
depuis quelques années à la ra 
dio et à la télévision et que de 
plus en plus la radio et la télé 
vision vont servir à mettre ce 
caractère en évidence, tout en 
se faisant l'expression de la cul 
ture française au Canada 

A ces constatations il est ce 
pendant un côté amusant, Pres 
que toutes les excellentes nou 
velles concernant la radio et la 
télévision francaises, on les a 
apprises pendant la ridicule et 
inutile grève des réalisateurs, 
alors que quelques-uns de nos 
beaux esprits, immédiatement 


Autrefois 
de 45 ans 


Les progrès de l'hygiène et 
de la science médicale, ainsi 
que des habitudes alimentai 
res plus saines ont puissam 
ment contribué, depuis Je dé 
but du siècle surtout, à aug 
menter la longévité de l'être 
humain, Comme le déclarait 
récemment le Dr H, Vallois, 
directeur du Musée de l'Hom- 
me de Paris, lors de sa visite 
à Montréal, la limite d'âge de 
l'homme préhistorique s'éla- 
blissait entre 30 et 40 ans et 
l'on croit qu'il avait atteint, 
à 45 ans, l'ultime vieillesse, 

Aujourd'hui, il n'est pas ra- 
re que l'on puisse dire d'un 
homme de 70 ans qu'il est on- 
core ‘vert et plusieurs atlei- 
gnent un âge beaucoup plus 
avancé sans même avoir be- 
soin de lunettes ou d'appareils 
auditifs et sans que leurs fa- 
cultés soient affaiblies. 

Un problème 

Par contre, à mesure que 
s'allonge son existence, l'hom- 
me voit sa période dite pro- 
ductive, celle pendant laquel- 
le il est le bienvenu sur le 
marché du travail, se rétrécir 
dangereusement. 

Les mesures sociales instau- 
rées pour le protéger sont à 
double tranchant, si l'on peut 
s'exprimer ainsi, puisque à 
cause des pensions de retraite 
instituées dans les grandes en- 
treprises au bénéfice des em- 


ployés de longue date, non 
seulement, ceux-ci doivent-ils 
souvent quitter le travail à 


65 ans même s'ils ne le dési- 
rent aucunement, mais les au- 
tres qui ne peuvent compter 
sur une telle pension se voient 
impitoyablement refuser l'ac- 


cès de ce marché du travail 
en raison de leur âge et cela, 
alors qu'ils sont loin d'être 
encore assez Âgés pour rece- 
voir la pension de vieillesse 
du gouvernement, 


Science nouvelle 

De même que l'étude des 
maux propres à l'enfance se 
nomme pédiatrie, de même a- 
t-on baptisé du nom de géria- 
trie l'étude des maux propres 
aux personnes âgées et décou- 
lant en partie de leur désoeu- 
vrement, de leurs soucis fi- 
nanciers, de leur insatisfaction 
lorsqu'ils logent chez leurs 
enfants, de la mort de leurs 
amis, de leur isolement quand 
ils habitent l'hospice ou le re- 
fuge pour vieillards, 

Il existe donc maintenant 
des centres gérontologiques et 
des cliniques gériatriques., Ce 
centre, établi à l'Institut Allan 
Memorial en 1943, et cette cli- 
nique, située au Jewish Gene- 
ral Hospital, sont dirigés par 
le Dr V, A. Kral, professeur 
adjoint en psychiatrie à Mc- 


La population bénéficie d'un service 
postal qui lui coûte $178 millions 


les constructions et les immeu- 
bles ainsi rénovés, forment une 


part respectable des dépenses|se poursuivent sur la baie de 


encourues dans le but de mieux 
servir la population. 
L'énorme manipulation 


l'électronique apparaissent 


tres dispositifs ingénieux fonc- 
tionnent dans les grands bureaux 


au nombre de!et font l'objet d'améliorations in- 
12,000; pour l'assurer, il faut un |cessantes. Tout est mis en oeuvre 
ensemble imposant de moyens pour l'expédition rapide et la li- 


vraison du courrier de chaque 
jour; on fait diligence pour ex- 
pédier le travail, se libérer cha- 
que jour et ne rien laisser pour 
le lendemain; le service postal 


lettres, colis et objets divers de} combat les retards le mieux qu'il 


peut et cherche avant tout à don- 
ner pleine satisfaction à ses 
clients qui se comptent par mil- 
lions. 

L'avènement de l'avion a bien 
servi l'acheminement du courrier 
par la voie des airs. Non seule- 
ment la poste franchit ainsi de 
grandes distances en quelques 
heures, mais elle se rend }j 
qu'aux endroits les plus reculés 
du pays; ainsi les vastes solitudes 


des 
| à entretenir les bonnes relations | lettres et des objets de corres- 
lentre les membres de la société, | pondance fait l'objet de recher- 
et aussi à établir les contacts né-|ches techniques où la mécanique 
|cessaires dans le commerce et|et 
|l'industrie, Son importance estcomme des moyens essentiels 
{manifeste dans son fonctionne-|d'alléger la tâche et d'accélérer 
Iment qui absorbe un vaste ré-|le service, Des machines auto- 
seau de bureaux de postes, grands|matiques à oblitérer, les con- 
et petits, distribués sur tout le|voyeurs, les tapis roulants et au- 


inléressés à conserver leurs 
fantastiques cachels de Radios 
Canada, devenaient d'ardents 
nalionalistes et découvralent 
dans la durée de celte grève un 
| complot de la “CBC! ur 
faire disparaitre le réseuu frames 
cais, et la culture française, 
Comme si la disparition mos 


mentanée ou non, de ‘Stan Las 
brie et du ‘Père Gédéon! 
avait pu être une menace à nos 
tre langue et à notre civilisas 
tion! Car, encore une fois, c'és 


lait pendant la grève, prètens 
dument complotée pour tuer le 


réseau francais, qu'à Toronto, 
des professeurs d'université de- 
mandaient un poste francais et 


| qu'à Ottawa Radio-Canada ans 


nonçait ses intentions de retes 
| nir un ‘excellent canal" pour 
| établir un poste français de tés 


lévision à Winnipeg 
| Décidément, même parmi les 
| comédiens il y a des comédiens 
qui signorent et qui ne cons 
naissent pas tous leurs talents, 
Julien MORISSETTE 
(Notre Temps) 


mette 


un homme 
était vieux 


Gill qui, avant la guerre, était 
attaché à l'université alleman- 
de de Prague 

Selon lui, les vieillards de- 
vraient pouvoir continuer de 
tenir maison, pendant que des 
travailleurs sociaux et des vo- 
lontaires les visiteraient régu- 
lièrement, ‘Sur les 88 patients 
de 75 à 78 ans actuellement 
sous traitement à ma clinique, 
dit-il, très peu souffrent de sé- 
nilité, ou d'affection cérébra- 
le organique, La plupart ont 
des problèmes psychiatriques, 
souffrent de dépression et sou- 
haiteraient mener une vie plus 
active, moins solitaire, moins 
dépendante, Souvent, leur a- 
mour-propre est blessé parce 
que leur prestige est amoindri 
aux yeux de leur famille.” 

Les gens âgés, ajoute-t-il, 
devraient lous avoir un passe- 
temps Joe sIe ne peuvent 
plus travailler pour gagner 
eur vie. Cette dernière solus 
tion est encore préférable, ces 
pendant, à un simple hobby, 

Les femmes, dit-il, sont plus 
favorisées, car elles peuvènt 
toujours aider à la tenue d'u- 
ne maison. Quant aux hom- 
mes, nous tentons de les occu- 
per dans des ateliers à l'abri 
de la concurrence. 

(Le bureau ‘Age and Op- 
portunity” de Winnipeg, cens 
tre de recherches et d'initiati- 
ves, est un des premiers du 
pays. On s'y préoccupe surtout 
des problèmes de logement, 
d'emploi, de loisirs et de santé 
des gens âgés.) 


‘God Save the King’ 


chanson française 


La correspondante qui 
écrit au “Droit” a probabl 
ment oublié, comme des mil: 
lions de Français, que “God 
Save the King” est une an- 
cienne chanson française du 
temps de Louis XIV, 

Et c'est Lulli qui en a com- 
posé la musique. En français, 
pour Louis, le roi-soleil, cette 
chanson s'appelait “Dieu pro- 
tège le Roi’. Les historiens, à 
la douzaine presque, ont déjà 
retracé la chose depuis long- 
temps. 

Ce sont les élèves de St-Cyr 

. qui l'avaient une première fois 
chantée, cette chanson, à l'oc- 
casion d'une visite que leur 
faisait Louis XIV. 

Or, un Anglais voyageur l'a | 
entendue en France et en a 
été parfaitement épaté. Il en 
a pris les paroles et apporté 
aussi la musique dans son 
pays. On l'a traduite cette 

! chanson qui est devenue ‘God 
Save the King’, et l'hymne 
national anglais depuis lors, 


(Le Droit) 


#( 


courrier aux gens qui y sont sta- 
tionnés, Les développements qui 


l'Ungava et à Frobischer Bay, 

ont amené l'établissement d'un 
service postal aérien qui fonc- 
tionne plusieurs fois la semaine; 

les Iles de la Madeleine bénéfi- 

cient maintenant d'un service aé: 

rien pour l'expédition du cour: $ 
rier quotidien, et de nombreux 
circuits aident ainsi la poste à 
accélérer son service, 


Les services routiers se sont (4 
grandement améliorés depuis ces 
dernières années, et la poste ru” 
rale dessert maintenant plus de» 
600,000 familles dans les dix pro: ! … 
vinces: les chemins de fer ont : * ” 
maintenu la transmission du!‘ * 
courrier dans chacune des gares 
qu'ils desservent, pendant Div 


À 


postiers se mettent à l'oeu 
pour livrer les sacs de malle et 
faire la distribution du courrier, ! 
Dans les villes, la livraison à do: : 
micile est maintenant organisée 
dans 152 localités avec près de 


* 
Lex 

1 

: 


blic deux autres avan H 
pc 


À 405, rue Bertrand, $t-Bonitace 
Tél, CHapel 7-1864 


412, ave Toché 
Téléphone CHapel 7-3891 


Fruits trois — Fleurs 
Contiseries et magazines 


Téléphone CEdor 3-6102 


Marion Beauté Nook 


Votre coiMeur français 
vous offre tous les soins de beauté 
246, rue Marion, Norwood, Man, 


Corinne DUFAULT, propriétaire 


Norwood Cleaners 
and Tailors 


288, rue Toché 


Téléphone CEder 3-5610 
SERVICE DE DEUX HEURES 


Le Nettoyeur et Tailleur 
de votre ville 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
143, rue Morion - CEdar 3-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
siguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés 


Hub Service Station 
Toché et Provancher 
mn UN TS M 
REMORQUAGE 
Service de 24 heures 
Gérard Privé — propriétaire 
TELEPHONE CEdar 3-4654 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone CHapel 7-8182 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE EŸ OPTICIEN 
Yxamen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD. 

Portage et Margrave 

Téléphone WhHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours de 9 h, à 6 h,. 


Pour travail de qualité, appelez: 


NOËL ÉMOND 


k ROOFING & SIDING 
4, vue Champlain 
Pose de toiture d'asphalte, 
de revêtement, de toiture neuve 
et de bardeaux de tous genres, 


Tél: Chdar 3-1081 st-Honiface 


JICANNE"S 
Beauty Parlor 


196, avenue Provencher 
Téléphone CEdar 3-3030 


Nouvelle permanente 
à lo crème 55.50 et plu 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie Pelland 


D, PELLAND, prop 
161, ave Provencher, 5t-Bonitace 
TELEPHONE CHapel 7-3319 


Plaques commémoratives en bronze 


instalilees dans tous les cimetieres 
par 


MEMORIALS IN 
BRONZE LT. 


Appt, 5 — 113, rue Marion, St-Bon, 
Tél. CHapel 7-3887 


Tél, (Rés) WHitehall 2-5690 


JR. PICHÉ 


Peintre-décorateur 
2104, rue Aubert 
St-Bonitace 


Taché Hardware Co. 
298, AVENUE TACHE 


Peinture, quincaillerie et 
accessoires électriques 
ARTHUR TOUGAS, propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


Acheteurs d'automobiles 


Notre Service d'Assurances et de Fi- 
nances à taux modiques vous aidera 
À faire une meilleure transaction, 
Avant d'acheter, consultez-nous, 


Georges-J. Forest 
250, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone CHapal 7-1323 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 


541, rue des Meurons, St-Bonitace 
Plomberie — Chautfage 
Réparations de tous genres 


Téléphones: 
A, Neyron, CHapel 7-3603 


CAL. CS 


bin | n “" ‘3 


LL 


Lo 

Le jeudi 19 mars, en la fête de saint Joseph, avait lieu au 
ur angevin la réception de 17 nouveaux Croisés et de 6 
Apôtres, 

Le Révérend Père A, Fortin, O.M.I,, aumônier de cette maison: 
présida la cérémonie, Dans une allocution appropriée à la cir- 
constance, il rappela aux nouveaux élus, leurs obligations envers 
la Croisade et leur donna quelques consells pratiques, Vint ensuite 
la Bénédiction du T, 8, Sacrement suivie d'un joyeux banquet, 

Voilel les noms des nouveaux Croisés et Apôtres: de gauche à 
droite, lère rangée: Louis Carrière, Gilbert Hince, Gilles Bérard, 
| Denis Verreault, Paul Major; 2e rangée: Raymond Dufort, François 
| Laflèche, Jean Lauzière, Roger Moquin, Jean-Marie Boisjoli, Gé- 
rald Allard; 3e rangée: Cameron Denby, Marcel St-Laurent, Roger 
Vankrieckenge, Denis Hébert, Germain Simard; 4e rangée: Gérard 
Brétécher, Jean-Pierre Lukowyez, René Nault, Mare Soulodre; 5e 
| rangée: Maurice Fontaine, Richard Laurière, Gérald Desaulniers, 


Télévision française à 
Moncton et St-Boniface 


OTTAWA — Le Bureau des|tes de télévision projetés consti- 
gouverneurs de la radio-diffu- |tueront une expansion désirable 
sion vient d'accorder à Radio- | du service de télévision de Radio- 
Canada la permission d'établir un | Canada, Le Bureau est assuré 
|poste de télévision de langue |que Radio-Canada tiendra comp- 
française à Moncton, et un autre te de ces besoins dans ses plans 
à St-Boniface, Manitoba, | d'expansion des services de télé- 

En guise de commentaires à | vision." 
la suite de cette annonce, le Bu- | La décision du Bureau des gou- 
reau des gouverneurs a fait la | verneurs répond au désir depuis 
déclaration que voici: ‘le Bureau | longtemps exprimé par la popu- 
est d'avis que les nouveaux pos- | lation de langue française de 
#Moncton et de St-Boniface, 


Mci On Parle Français” 


(Winnipeg Free Press) devoted to programs that they 
The decision last week of the | cannot understand, 
Board of Broadcast Governors| The now station should re- 
to permit the CBC to operate |move much of the irritation all 
a French- language television round, CBWT will be able to 
station in St, Boniface will  devote its entire Sunday to 


English-language programs; and 
|while the St. Boniface station 
{will not be able to originate 
| programs, it will carry tape and 
{film recordings of the CBC's 
{French network productions. It 
ljs to be hoped that this will 
pléase more than the 


be warmiy welcomed by TV 
viewers in southern Manitoba. 

The CBC's studios in Mon- 
treal produce many fine tele- 
vision shows, but French pro- 
grams here have been restric- 
ted to a couple of hours on 


Projet d'amalgamation métropolitaine 
à la législature manitobaine 


viewers | 


Roger Fourneaux, CEdar 3-1387 


Téléphone CHapel 7-7468 
Agents de pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


Vulcanisation 
Balancement des roues 


Ÿ fpatretion complet des pnetis 
Prop, N. BEAULIEU 
164, ave Provencher, St-Bonitace 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 


L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Industrial Hose Lines Co. 


fournissant à l'industrie manitobaine 


AFROQUIP-—tuyaux flexibles et 
ferrures remployables 


MARMAN--serre-joints industriels 
—_ — } 
GENERAL LOGISTICS—-équipement 
pour le contrôle des cargaisons 
Téléphone: CHapel 7-3793 
449, ave Provencher, St-Boniface 


Poils disgracieux 
enlevées dun visage 
et des extrémités 


Entreprise — Posage de tils Enlevés sûrement et de façon per- 
Réparation manente, Consultation gratuite. 
e {A Etabli en 1938. Dermic Institution, 


215, ave Portage, 500, édifice Ken- 
sington,. 
Téléphone WHitehall 2-4110 


Téléphone CHapel 7-1694 


DeGagné Motors Ltd. 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 
marques de postes de radio et d'ap- 
pareils de télévision, tourne-disques, 
radio d'automobiles, accessoires 
32014, rue Taché, St-Boniface, Man, 
Téléphone CHapel 7-1852 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous Vos générateurs, ré- 
gulateurs de voltage, démarreurs, 
carburateurs, pompes À carburants, 
essuie-glace, pour révision complète 
et entretien 
Angle Marion et des Meurons 
CHapel 17-3041 CHapel 7-1018 ||! 


Sunday afternoon over CBWT. 
This has two weaknesses, It 
is disappointing for the many 
French-speaking people of 
Greater Winnipeg and the sur- 
rounding area, And, regrettably, 
it is irritating to some English- 
speaking viewers who begrudge 


even two hours a week being 


Plusieurs sont encore inquiets, 
et à juste droit, de l'efficacité 
du nouveau rayonnement de 
CKSB à sa puissance de 10,000 
watts. Tel que nous vous l'ex- 
pliquions dans les colonnes de 
ce journal la semaine dernière, 


nous avons eu des difficultés à | 


surmonter depuis le 8 mars. Lais- 
sez-nous, cependant, vous rassu- 
rer, Depuis le mardi 31 mars, 
un nouveau câble a été installé 
et nous espérons que cette fois- 


ci il aura Ja résistance voulue ! 
adéquate- | 


pour retransmettre 
ment le signal de CKSB à sa 
“toute puissance”, 

Pour certains, ces difficultés 


Chronique de CKSB 


1050 Kilocycles 


| whose natural tongue is French. 
English - speaking people will 


have an opportunity to appre- 
ciate the outstanding contribu-| 
Ition that French-speaking Ca- 
|nada is making in this’ relatively 
inew medium of communication 
[and entertainment, 


| Mgr d'Eschambault 

| Les administrateurs  profi- 
|taient de cette réunion pour ex- 
[primer à leur secrétaire, Mgr 
| Antoine d'Eschambault, leurs 
vives félicitations. De fait, Mgr 
| d'Éschambault a été un des ou- 
vriers de la première heure et 
si aujourd'hui l'Ouest canadien 
{se voit desservi par quatre pos- 
|tes français, c'est certes dû dans 


| une large mesure à son enthou- | 


|siasme et à son travail, 
A l'opéra 
Dimanche, nous vous présen- 
terons ‘Mignon’, opéra en trois 
actes d'Ambroise Thomas, avec 


LE PATRIOTE 


déposé 


Le ministre des Affaires mu- 
nicipales du Manitoba, l'hon, 
John Thompson, a déposé devant 
la législature mardi le rappont 
de la Commission d'Enqguête sur 
le Winnipeg Métropolitain. Le 
gouvernement avait été défait la 
vellle, mais les législateurs pour- 
suivirent la session en comité 
de la Chambre afin de passer 
les évaluations de dépenses pour 
l'année fiscale qui commençait 
le ler avril, Le document dont 
les recommandations ont été for. 
mulées en vue d'une législation 
provinciale sera étudié par les 
représentants du peuple et les 
candidats aux prochaines élec- 
tions, car il fera partie du pro- 
gramme de la prochaine session 
provinciale, 
| 11 est à remarquer en effet 
ue les enquêteurs proposent 
l'établissement d'un gouverne- 
[ment métropolitain à Winnipeg 


Il 


Ÿ 


| 
serre 


| Fête de saint Joseph 

| Le 19 mars, à l’occasion de la 
|fête de saint Joseph, c'est jour 
| de réjouissance chez nous, C'est 
bien légitime de célébrer le glo- 


rieux et saint patron de notre | 


| Institut, Mais, cette année, nous 
|y avions une raison toute par- 
ticulière, D'abord, c'était la fête 
de notre Saint-Père le Pape Jean 
XXIII que nous aimons bien. De 
plus, c'était la fête patronale de 
| notre dévoué surintendant, le R. 
|F,*J.-H, Bruns, S.M 
| Pour la circonstance, i] y eut 
| un grand ralliement de tous les 
lélèves de l'école Provencher et 
de notre Institut au gymnase 
Notre-Dame, Le saint Sacrifice 
de la messe y fut offert par le 
R. P. R, Ouellette, SM, Tous 
nous y avons participé d'une fa- 
|çon active, Un Sr End nombre re- 
|çurent la sainte communion, C'é- 
| tait le premier rassemblement du 
| genre au gymnase, Nous étions 
‘app ess par l'atmosphère de re- 
cueillement et de piété qui ré- 
nait dans cette immense salle, 
| Tout s'est déroulé dans un ordre 
| parfait sous la direction de quel- 
ques étudiants, 

Le Père Ouellette eut l'obli- 
| geance de nous adresser quel- 
| ques mots, Après nous avoir $ou- 
lhaité une bonne fête, il nous 
exhorta à imiter l'esprit de foi, 
d'humilité et de travail de saint 
Joseph, I nous pria d'unir nos 
prières aux siennes afin d’'im- 
plorer le Seigneur en faveur du 
bon Frère Bruns, De fait, nous 
lui avions fait parvenir 
voeux et nos prières. Pour ter- 
miner cette imposante cérémo- 
nie, notre 
hymne à saint Joseph le priant 
de veiller sur la barque de Pier- 
re et de son ‘vaillant nauton- 
nier’ 


| 


nos | 


chorale entonna un! 


sans consultation populaire, 
mais bar l'autorité de la légis- 
lature, Les auteurs proposent 
même en général que les con- 
sultations are mg soient li- 
mitées et éliminées et que les 
membres des conseils proposés 
aient la responsabilité et l'auto- 
rité pour gouverner à leur goût, 
On relève en passant une sug- 
gros à l'effet que les réunions 
e comités des conseils métro. 
politains et locaux soient fer- 
mées au public et à la presse, 
Le rapport en quatre volu- 
mes, qui retrace l'histoire de la 
ville aux fourches de la Rouge 
et de l'Assiniboine depuis 1880 
et qui serute l'avenir jusqu'à 
l'année 1981 quand la popula- 
tion s'élevera à 700,000 person- 
nes, demandera une étude ap- 
profondie pour faire ressortir 
tous ces détails. . 
En voici les grandes lignes: 


mere 


CARNET DE 


Les 16 régions municipales de 
la région métropolitaine seront 
supprimées et amalgamées pour 
en faire huit villes, à savoir: 
Winnipeg (avec Tuxedo en par- 
lie et Charleswood en partie): 
St, James, (avec des parties de 
Rosser et d'Assiniboia); West 
Kildonan (y compris Old Kildo- 
nan et West St, Paul); East Kil- 
donan (y compris North Kildo- 
nan, East St, Paul et Elmwood): 
Transcona; St-Boniface (avec 
une partie de St-Vital et de 
Transcona); St-Vital et Fort 
Garry (y compris une partie de 
Tuxedo), Les limites de la nou- 
velle métropole se conformeront 
en général avec le chemin péri 
mètre, 

Cette vaste région sera gou- 
vernée par un conseil mélropo- 
litain composé de huit maires et 
de six échevins représentant au- 
tant de ‘‘quartiers”, Le premier 
super-maire sera nommé par la 
province 

Vastes pouvoirs 

Ce conseil jouira de tous les 
pouvoirs importants de taxation 
partout dans la région métro- 


/ Jhstitut Collégial | 


abondent dans nos corridors. Que 
l'on s'organise pour faire un suc- 
cès de cette soirée, c'est famëux. 
Cependant, il ne faudrait pas 
oublier le ton de la semaine 
sainte et perdre de vue l'idée 
que le saint jour de Pâques est 
la fête des fêtes, le gala par | 
excellence. 


(Rita B,) 

Notre dévoué inspecteur, en 
terminant sa visite dans l'une 
des classes de nos benjamines 
de l'école Marion, pose une der- 
nière question: 

“Eh bien, mes chères élèves, 
pouvez-vous me dire ce que j'ai 
le mieux aimé dans votre classe, 
sHjoure ur 

es mains se lèvent ,., 


“Oui, toi.” 
“La maîtresse, M. l'inspec- 
teur.” 


Les vacances approchent. Nous | 
désirons souhaiter à toutes nos 
institutrices un heureux congé 
bien mérité, 


(Germaine H.) 
* LJ LI 


Concours à l'école Marion 


Depuis plusieurs semaines, un 
bon nombre de Croisées collec- 
tionnent des images de Ja sainte 
Vierge et de Sa Sainteté Jean| 
XXII, en vue d'un montage. 
Elles ont réalisé plusieurs pro- 
jets aussi intéressants qu'artisti-| 
ques. On demanda aux religieu- 
ses de l'Institut de juger les di- 
vers travaux. Ce travail bien dé- 
licat se fit minutieusement, Heu- 
reusement qu'il y avait de nom- 
breux prix à distribuer. Une 
Croisée de la sixième année vou- 


lut exprimer sa reconnaissance 
et de sa propre initiative adres- 
sa la lettre suivante: 


| Révérendes Soeurs, 


| Au retour à l'Institut, on se | 
| réunit pour prendre notre petit | 


déjeuner, puis l'on se remit au 
travail avec ardeur. A trois heu- 
|res, on nous accorda un congé 
‘tout court’, mais toujours ap- 
préciable, 

Vive saint Joseph! Vive le 
Saint-Père! Vive notre surinten- 


dant! 
Lorraine GAUTHIER 
et Lucille LEMARBRE, 
Xe année, cours commercial, 
L L] 


Témoignage 
| La Rév., Sr Marie-Léonille 
| Der PAS , .. Elle nous a quit-| 
éfinitivement pour le ciel. 


Live 
| Depuis plusieurs semaines déjà, 


Winnipeg Home Servicing 
Ménage des maisons, bureaux, etc 


peuvent sembler longues à ré: | 
soudre, mais nous tenons à sou- 


choeur du ‘Théâtre Royal de la | nous priions pour elle. Son état 
Monnaie, de Bruxelles, et l'or- | de santé était inquiétant, disait- 
chestre National de Belgique, di- | on. Comme noûs aurions voulu 


TACHÉ 


« Lavage des murs 


ligner que notre équipe de tech- 


| rigés par, Georges Sebastian. 


e Lavage et cirage des planchers 
e Peinturage, 
mercial 


résidentiel ou coms: 
«+ Vaporisation Roxatone 


BP, 45, St-Bonitace CH 7-1282 
Contrats à la semaine ou au mois 


“Aucune besogne trop petite 
ni trop grande” 


CL 
POUR UN BON SERVICE 


Auto and Body Work 
417, rue Taché, Norwood, Man, 
Téléphone CHapel 7-7145 
Réparations générales 


"Service qui plait” 
ni] 


LAFRENIÈRE 
Shoet Metal Ltd. 


niciens ne peut travailler que Le sardedi 4 avril,à 7h. 30 
durant la nuit afin que le poste | 4 soir, le conférencier à l'émis-. 
puisse continuer ses opérations | ion du Conseil de la Vie fran- 
le ré voulons vrofiter de l'oc: | £218€ en Amérique sera M. Geor- 
8 VOU/ONS:pronrs OC- | ges-Henri Daignault, 11 vous par- 
casion qui nous échoit de féli- | lera de la fraternité française 
citer d'une façon toute spéciale de l'Amérique g 
notre ingénieur en chef, M. Yves | : 


| Savignac, qui n'a certes Pas | féliciter encore une fois l'équipe 


En terminant, nous voulons | 


compter les heures supplémen- ld 1e 

f \ {de St-Boniface au programme 
taires et les nuits qu'il a pas- | “Watch intercités”, ol nos invi- | 
sées à St-Norbert pour faire les | {ns nos auditeurs à suivre cette 


Brüleurs et fournaises à l'huile 


René Rottiers 


Horloger européen spécialiste | 
est à votre disposition | 


97, Place Knudsen, Norwood 


Téléphones: Bur,: CHapel 7-2356 
Rés.: CHapel 7-1568 


567, rue des Meurons 


St-Bonitace — CHapel 7-3598 St. Boniface 


Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours CHapel 71-1285 


Nouvelles permanentes 
du printemps 


Ondulation | 138, rue Aubert, St-Boniface 
M ete } J.-J, Robitaille, prop. 
à chaud 
$4.95 
complète et ( L b | 
ti usson Lumber | 
| 
Ondulation Co., Ltd. | 
a froid Lucienne Tétreault 
fait maintenant Renselgnez-vous sur nos prêts 
$ 95 partie de notre per- pour améliorations aux maisons 
sonnel et sera tou- — jusqu'à 983,000 — sans verse- 
jours contente de ment initial 
et plus recevoir ses clientes Estimés fournis gratis 
et amies, 

Venez à Lucienne est une © Matériaux et bois de construe- 
n'importe quel coiffeuse fpocialitte tion de tous genres 
PAPAS ie He bite © Ameublements d'église taits sur 

experte aussi français. commande 


© Portes, chôssis, moulures, etc. 


CHapol 7-14:3 


Provencher et des Meurons 
St-Bonitace, Man. 


Adrienne's Hair Stylist 


10514, rue Marion — CEdar 3-5042 
(Vis-h-vis le théâtre Plaza) 
. 


autenebile PAUL PAQUIN 


Accidents Agent général Eftets personnels 
ASSURANCES — FINANCES — POLIO 


incendies 


Suite 9, Bloc Cusson, 221, rue Masson, ST-BONIFACE, MAN. 
él:: CHapel 7-9494 — Adressa postale: C.P, 68, St-Bonitace, Mon, 


changements et voir aux répa- 
rations à l'émetteur, 

Les déficiences du câble 
coaxial ont créé un déséquili- 
bre de l'émetteur et, pour nous 
servir d'un terme connu, il faut 
maintenant que notre ingénieur 
fasse coincider les axes afin que 
notre rayonnement reflète les 
devis soumis dans le mémoire 
technique présenté au Ministère 
du transport, Ces rectifications 
prendront encore quelques jours, 
mais nous espérons, Dieu aidant, 
qu'après cela tout sera normal 
et que nous pourrons de nou- 
veau atteindre nos auditeurs les 


| plus éloignés qui ont goûté du- 
jrant quelques heures les pro- 
| grammes de leur poste français. 


/ Réunion annuelle 

Mardi de cette semaine, 
Bureau des administrateurs se 
réunissait pour approuver le bi- 
lan de votre compagnie et fixait 
l'assemblée annuelle au mardi 
28 avril 
nue à la salle académique du 
Collège et commencera à 10 h. 


INous vous donnerons plus de 


renseignements concernant cette 
réunion annuelle, 


Nous sommes heureux d'annoncer 
que nous servons tous les jours 
des repas spéciaux des plus délec- 
tables tels que: Poulets frits, Rôti 
de boeuf au jus, Filets mignon, 
de la dinde apprètée d'une façon 
spéciale. 

Commande par le téléphone pour 
repas du dehors exécutée avec soin, 


RESTAURANT 


CHAÏÎNE D'OR 


318, rue Moin, Winnipeg 
Téléphone WHitehall 3-4870 


le! 


Cette réunion sera te-| 


| émission le dimanche soir à 8 h. 


M. Michel Chartrand, chef 
| provincial du parti Social-Dé- 
mocrate (CCF) du Québec visi- 
te actuellement quelques centres 
du Manitoba, au cours d’une 
tournée nationale. Il a parlé à 
St-Boniface à l'occasion de l'as- 
| semblée qui a choisi M. Ben Cyr 
comme candidat provincial aux 
prochaines élections. 

Dans une intérview, M, Char- 
trand a fait allusion à la situa- 
tion des écoles catholiques et 
françaises en Colombie-Britan- 
nique, exemple de discrimina- 
tion raciale et religieuse, dit-il, 
ui est contraire aux principes 
e son parti. 


L'homme religieux sert Dieu: 
Il'hypocrite le prend à son ser- 
vice, — Comte de BELVEZE, 


l'obtenir sa guérison! 

| Ma soeur était notre profes- 
seur d'art. Nous l'estimions bien 
et nous nous sentions aimées 
d'elle, Pour nous, ses élèves, elle 
fut d'un dévouement et d'une 
| patience inlassables. 

Après nos heures de classe, 
nous affluions au studio, Tou- 
jours elle nous accueillait avec 
une grande bonté. Sous sa tu- 
telle nous nous mettions au tra- 
vail avec entrain. Elle savait 


découvrir nos bons points, ré- 
parer nos faux coups de crayon 
ou de pinceau, nous faire aimer, 
désirer le beau. Soeur Marie- 
Léonille nous faisait comprendre 
l'importance du travail bien fait 
en vué de l'éternité. Comme elle 
avait le tour de nous rapprocher 
du bon Dieu. Que de belles cho- 
ses elle nous permit de réaliser. 
Aussi, toutes, nous lui devons 
une grande reconnaissance. Son 
dépers nous est très sensible. 

i Soeur Marie-Léonille s'est 
tant dévouée pour nous, il nous 
semble qu'au ciel elle ne nous 
| 


oubliera pas. Elle continuera à 
nous aider et à nous inspirer, à 
nous encourager, à nous aimer, 
Ne lui marchandons pas le se- 
cours de nos ferventes prières, 
C'est la meilleure preuve de re- 
connaissance que nos coeurs 
puissent lui donner. 


Meli-Melo 


Du nouveau dans notre Insti- 
tut! Au rez-de-chaussée gîit un 
appareil qui d'abord piqua la 
curiosité de plusieurs. Ce fa- 
meux “machin” n’est autre qu’un 
aspirateur électrique servant au 
nettoyage de nos brosses à ta- 
bleau . . ; à 

“PFFF,,." et c'est fait. Fini 
plusieurs petits problèmes, grâ- 
ce à la bienveillante générosité 
de notre Commission scolaire. 
En choeur nous chantons: “Il n'y 
en a pas comme eux”. 

(Joan D.) 

Félicitations aux étudiants du 
Collège de St-Boniface! Leur 
pièce ‘“L'ours et le Pacha’ fut 
un véritable succès. Jeux, dé- 
cors, costumes, interprétation, 
tout fut superbe et bien 1 

(Linda L.) 


Partout dans l'Institut, on ne 
parle que du prochain ‘“Prom”, 


Je vous remercie sincèrement ! 
d'avoir pris la peine de choisir | 
les albums, C'était difficile, | 
n'est-ce pas? Mais si toute cette, 
difficulté est offerte à Dieu, cela | 
mérite une grâce pour le ciel! 


|Je suis certaine que la sainte) 


Vierge a eu, comme vous, bien! 
du plaisir à se promener entre 
les allées et à regarder les :al- 
bums. Elle a certainement été 
amusée de quelques-uns, car il 
y en avait de très drôles. | 

Je vous remercie aussi d'avoir 
donné de si magnifiques prix. 
Vous étiez très bonnes. Jésus | 
lui-même a dit: ‘Tout ce que 
vous ferez au plus petit des 
miens, c'est à moi que vous le 
faites’, Comme vous nous avez 
rendues très heureuses, nous les 


petites de l'école Marion, je suis 
certaine que le petit Jésus est | 
aussi content, Quand je vais être | 
plus grände, je vais me faire | 
soeur et je vais suivre votre bon 
exemple et pratiquer la charité 
qui a été véritablement connue 
“chez vous’ Révérendes Soeurs. 
Encore un grand merci et aus- | 
“Joyeuses Pâques”. i 
Que Jésus et Marie vous gar-| 
dent et vous amènent au ciel à 
la fin de vos jours. | 
Une Croisée de Ja 6e année, 


si: 


nous encourager, nous stimuler, | 


| Les familles Lemire et Dupont 


Supérieure, de l'Académie St- 


classe no 15, 


Remerciements 


La famille Roy désire remer- 
cier très sincèrement, son excel- 
lence Mgr Maurice Baudoux, les 
membres du clergé, les religieux 
et les religieuses, tous les parents 
et amis qui lui ont témoigné une 
si vive sympathie lors du décès 
de M. l'abbé Léon Roy, | 

L * LZ 


remercient sincèrement tous 
ceux qui leur ont témoigné de 
la sympathie à l'occasion du dé- 
cès de la Rév. Sr Marie-Léonille 
(née Florida Lemire), et tout 
spécialement la Très Rév..Soeur | 


Joseph, et autres religieuses pour | 
| leurs offrandes de messes et bou- 
de spirituels. Merci aussi au 
LR. P, J. Morin, O.M.. 
. Ra | 
Les familles Vermander dési- | 
rent remercier sincèrement les 
parents, amis et connaissances | 
pour leurs témoignages de sym- 
athie, soit par offrandes de | 
leurs ou messes, à l'occasion du | 
deuil cruel qui les a frappées. 
Elles remercient spécialement les | 


porteurs, honoraires et autres, le | 
personnel du “Manitoba Techni- | 
cal Institute”, le conseil et les 
autorités civils, les diverses s0-| 
ue et les cercles de St-Boni- 
ace, | 


Les membres de la famille A. 
Bélanger tiennent à remercier 
les parents et amis et tous ceux 
qui leur ont témoigné de la sym- | 
pen à l'occasion du décès de | 
eur père, survenu le 17 mars! 
dernier, Merci spécial aux mem- | 
bres du clergé et aux commu- | 
nautés religieuses pour leurs sin- 
Er 4 condoléances envers la fa- 
mille, 


{de St-Boniface, 
| eut lieu dans-le cimetière Green 


politaine et aura comme mission | 
| d'égaliser le fardeau aussi bien 


que les bienfaits, Il contrôlera 


spécifique ment les provisions € t 
P 


le gala de Pâques. Les affiches 


la distribution de l'eau, le trans- 
port public, les services d'élec- 
tricité, le zonage, l'aérogare, les 


égouts, les chemins et ponts 
principaux, les parcs, les cime- 
D LA s 
eces 


M, Raymond Le Gros 

M. Raymond Le Gros, de 461, 
rue St-Jean-Baptiste, est décédé 
le lundi 30 mars à l'hôpital St- 
Boniface, à l'âge de 32 ans. 

Il laisse dans le deuil son é- 
ouse, Rose; un fils, Denis: trois 
illes, Elaine, Joanne et Louise- 
Anne; son père, M, Thomas Le 
Gros, de Fort William; deux frè- 
res, Claude et Laurent; quatre 


| soeurs, Mmes E.-J, Mousseau et 


Gordon Felon, Gracia et Lor- 


raine, s ; 
Le service fut chanté de deu 
| 2 avril en l'église de Holy Cross. 


L'enterrement eut lieu dans le 


cimetière de St-Boniface, Le sa-| 


lon mortuaire Desjardins était 
en charge des funérailles. 
* LA L 3 


M. Brunot Ritchot 


M, Bruno Ritchot, de 374, rue 
Deschambault, est décédé le di- 
manche 29 mars à sa résidence, 
à l'âge de 81 ans. 

11 laisse dans le deuil son é- 
pouse, Ernestine; un fils, Wil- 
liam: deux filles, Mmes H. Des- 
champs et M, Zébière; 10 petits- 
enfants: quatre soeurs, Mmes C. 
Dufour, À. Plouffe, W. Meclvor 
et M. Wellman. 


Le service fut chanté le mer- 


ler avril en la basilique 
L'enterrement 


credi 


Acres, Le salon mortuaire P. 
Coutu était en charge, des funé- 
railles. 


St-Boniface 


SPruce 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 


DUFFY 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


St-Bonitace, le 3 avril 1959 


üères, les hôpitaux municipaux 
et, à la longue, la police el le 
service de pompiers, Les conseils 
locaux garderont l'autorité sur 
les rues secondaires, les finances 
spéciales, l'administration du 
bien-être, mais sans pouvoir fai- 
re des emprunts indépendants, 
| Le rapport propose que les 
districts scolaires aient les mé- 
mes limites que les villes (il y 
en aura deux dans St-Boniface) 
sous le contrôle d'un ‘'comité” 
du conseil local (deux échevins 
et cinq citoyens), le tout sous 
la direction d'un conseil scolai- 
re métropolitain qui décidera 
les sites des écoles, le finance- 
ment, le placement des enfants 
dans un district ou l'autre, etc, 
Le rapport diffère sur ce point 
radicalement avec celui de la 
Commission Royale sur l'Educa- 
tion, Les présidents de comités 
locaux seront les membres du 
conseil scolaire métropolitain, 

Les six échevins ou contrô- 
léurs seraient avec le président 
les seuls membres à plein temps 
du conseil métropolitain et de- 
|viendraient en pratique les ad- 


|ministrateurs de la région. 

Les membres de la commis- 
sion, qui ont tous signé le rap- 
| port, étaient MM. J. Les Bodie, 
président, George Sharpe, Tho- 
mas Findliay, C. N, Kushner et 
J, Van Belleghem. 
| La plupart des recommanda- 
{tions assez radicales de la com- 
| mission sont basées sur une ana- 
|llyse approfondie des difficultés 
lactuelles, la lutte pour l'indus- 
{trie entre municipalités; la part 
disproportionnée de certaines 
dépenses qui incombent à quel 
| ques municipalités: (Winnipeg 
et St-Boniface, par exemple, ont 
plus que leur part des bénéfi- 
ciaires de l'assistance publique); 
l'inégalité du fardeau de taxes 
let du niveau des services: les 
conflits dans la planification dé 
chemins, de ponts, d'égouts, de 
| services d'eau, du transport pu- 
|blic, etc, Les développements à 
prévoir ne feront qu'intensifier 
tous ces problèmes à moins d'in- 
tervention d'une autorité cen- 
| trale, 

L'uniformité financière et po- 
| litique s'appliquerait au système 
| scolaire. 

Etant donné que la région mé- 
tropolitaine comprend à l'heure 
actuelle plus d'une vingtaine de 
| sièges à l'Assemblée législative, 
it se peut que le rapport de la 
commission joue un rôle impor- 
tant dans le choix des législa- 
teurs lors des élections, provin- 
ciales qui précéderont la nou- 
velle session provinciale, 


|| Repas complets — Mets excellents 
des prix populaires 


RESTAURANT 
“Joe & Gerry's” 
395, avenue du Portage 
entre les rues Edmonton et Kennedy 
Joe De Gagné, prop. 
| “On parle français" 


Tél.: CHapel 7-1135 


S TAXI 


2-241351 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


/ National Motors Ltd. 


MERCURY - METEOR 


Aussi automobiles usagées 
en bon état à prix spéciaux 


276, rue Colony, Winnipeg — Téléphone: SPruce 2-2411 


Ameublement d'école 


Agences Dumas 


275, ave Taché — St-Boniface, Man, 
Téléphone: CEdar 3-5384 


Agent de Nadeau & Nadeau Ltée 


Catalogue et prix sur demande. 


CIRCONSCRIPTION 


Le mardi 7 
8h. 


Assemblée de nomination 


DU PARTI 


PROGRESSISTE-CONSERVATEUR 


pour la 


RADISSON 


SALLE DES CANADIENS DE NAISSANCE 


230, avenue Provencher, St-Boniface 
Orateur invité: L'HON, JOHN THOMPSON, ministre du travail 


(Avis inséré par l'Association Progressiste-Conservatrice de Radisson 


PROVINCIALE DE 


avril 1959 


du soir 


St:Boniface, le 3 avril 1959 


L A LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Me Laurier Régnier préconise une défense civile efficace 


Dans une interview qu'il a |rale à l'égard d'un poste satellite dégonte selon le 


accordée au journal La Liberté 

et le Patriote, pendant le congé 
de Pâques, Me Laurier Régnier, 
député de St-Boniface à la Cham- 
bre des Communes, a souhaité 
une organisation plus efficace de 
la défense civile, Me Régnier 


a aussi profité de l'occasion pour 
souligner la bienveillance géné- 


Lunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 
Chambre 204 
éd, Canadian Bank of Commerce 
Angle Taché et Mariou 
St-Honiface, Manitobu 


Téléphone WhHitehall 3-6421 


de la télévision à St-Boniface, 
Me Régnier croit que la pre- 
mière tâche des responsables de 
la défense civile consiste à con 
vaincre le grand public qu'il y 
a vraiment quelque chose à faire 
pour limiter les effets d'une at- 
laque nucléaire, Ses études l'ont 
convaincu d'abord que l'attaque 
avec des projectiles à longue 
distance n'est pas si précise que 
le laisse entendre le mot ‘pin- 
point”, 11 ne faut pas non plus 
sous-estimer l'efficacité des 
|moyens d'interception de pro- 
| jectiles. 
| Surtout ne faut-il pas sous- 
estimer l'efficacité d'un système 
d'abris dans les grandes villes, 
Les expériences militaires ont 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Conseillers experts pour tous produits en peinture et décoration 
SERVICE — QUALITÉ — VALEUR 


Représentant de ventes: 


Jos.-A, Biboou, Tél, 
Tél, SUnset 3-7288 — 7 h, 30 0, 


(rés,) CHapel 7-1953 
m à G6h,p.m, — 271, rue Burnell 


Pharmacie Paquin 
À.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 


Ordonnances 


de médecin remplies avec soin 


Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, ave Provencher, 5t-Boniface 


Téléphone CHopel 7-3863 


GENE GAUTHIER, PHOTOGRAPHE 


STUDIO: 
RESIDENCE: 489, rue Giroux 


# Re, Notre salon 
Marion et Kenny. 


L'équipement 
tion pour 


183, rue Marion —Téléphone: 


les mariages, groupes 


CHapel 7-2652 
— Téléphone: CHapel 7-4253 
photographique est situé dons le 


contre commercial de Norwood, à l'angle des rues 


le plus moderne est à votre disposi- 
familiaux, photos 


individuelles, enfants et adultes, passeports, etc. 
Nous vous invitons à venir visiter notre studio. 
Nous vendons aussi pour votre convenance des cameras et 
accessoires, des rouleaux de film de couleur, ou noir et blane, et 
nous avons un service de développement, 


Tél. 


M. E. SA 


Diplômé du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


ET morluaire 


DESJARDINS 


138, boulevard Dollard, St-Bonitace 


CEdar 341049 


BOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 


Chemin de fer — 


Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1351 


EN 
(our ns LUMBER 4 [UEL L Il 


EC ROM 


ÉFFICAS e} 


— BOIS ET CHARBON - 


MATÉRIAUX DE 


CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, représentant — Téléphone (rés.) CEdar 3-3453 
Bureau et dépôt de charbon 
388, rue Bertrand, St-Boniface, Man. 


# 


Watch for this card 


it will'adv 


UN SERVICE 
DE VOTRE 


Pour favorser la diminution des accidents causés 
par des pneis usés ou endommagés, nous faisons 
dans la région une sérieuse campagne d'examen des 
pneus, Votre coopération 
curité est désirée. 


Si nous avons oublié votre auto — 
présentez-vous pour Un éxomen 
attentif de vos pneus et recevez un 
emblème de sécurité que vous pour 
rez poser sur votre pare-brise. 


Agent Firestone 


LABOSSIÈRE et FILS 
"DL LLLLLLLLLL 


LLSLSIILISNLISE 


Cest le mois 
de l'examen de vos 
pneus à St-Boniface 


à cette compagne de s6- 


CARRRRRR RS 


on 


353, ave Provencher 
Tél: CHopel 71-3970 


député de 
Boniface, qu'une cave à deux 
ou trois pieds sous terre serait 
une protection suffisante contre 
la radioactivité d'une bombe, 
Une bonne provision d'aliments 
en boites permettrait aux occu- 
pants d'attendre que le danger 
se dissipe, Me Régnier cite en 
exemple la Norvège et la Suède 
qui ont construit des salles im- 
menses dans le roc 
villes principales, 11 y aura lieu 
de songer au Canada à suivre 
cet exemple, On suggère même 
ue les plans de toutes les rési- 
ences en construction soient 
modifiés pour inclure un endroit 
à l'épreuve des bombes, En 
moyenne, cela n'ajouterait que 
2 pour cent au coût initial, Avant 
tout il importe de vaincre le 
défaitisme actuel, 
Le poste de la télévision 
Me Régnier s'est intéressé 
très activement aux délibéra- 
tions qui ont entouré la discus- 
sion sur l'établissement d'un 
oste satellite de la télévision 
à Winnipeg. 11 a révélé que les 
remarques de M, Carlyle Alli- 
son au sujet de l'opportunité de 
donner un canal si recherché à 
un groupe si minime étaient 
moins acerbes que ne le lais- 
saient entendre les rapports dans 
la presse et que les commentai- 
res de M, Bushnell, de Radio- 
Canada, étaient à leur tour plus 
vigoureux, La discussion aux 
sessions du Bureau des Gouver- 
neurs à Ottawa a suscité un peu 
d'inquiétude à cause des activi- 
tés de M, J, O, Blick, du poste 
CJOB, qui essaya d'obtenir le 
canal 6 pour son entreprise. M. 
Bushnell a fait comprendre que 
Radio-Canada avait un devoir à 
accomplir à l'égard des groupes 
français minoritaires et que la 
Société ne priser rait pas la ‘‘dis- 
crimination”. D'autre part, il a 
indiqué aux protestataires que le 
canal 13 offrirait autant de pos- 
sibilités d'exploitation moyen- 
nant un peu plus de placement 
initial. 
(La demande de Radio-Canada 
a été approuvée depuis, ce qui 
assure que d'ici six ou sept mois, 
les 45,000 Canadiens de langue 
française de la région de St-Bo- 
niface auront un service de la 
télévision en leur langue moyen- 
nant l'usage de films faits 


sous leurs | 


à l'actuelle, 


Montréal, À ce sujet, ajoulons 
deux précisions qui ont été ap 
portées à la nouvelle par M, Ro- 
ger Duhamel dans une interview 
diffusée, à savoir que l'appro 
bation du Bureau des Gouver 
neurs a été unanime et qu'il s'a- 
git de “Winnipeg”, ce qui veut 
dire que Radio-Canada utilisera 
Ja tour qui sert déjà pour les 
|émissions du poste CBWT,) 
Le problème agricole 
Faisant allusion à la ‘Marche 
sur Ottawa” par les fermiers de 
l'Ouest, Me Régnier a dit qu'ils 
ont fait une bonne impression 
auprès des législateurs, Sur la 
question des paiements de com 
pensation sur les trois denrées 
1] n'y a pas d'entente, mais la 
position générale du fermier de 
l'Ouest a été bien expliquée et 
appréciée, Me Régnier et son | 
épouse ont reçu les membres de 
la délégation de St-Boniface à 
diner et le député de St-Bonifa 
ce, membre du comité d'Agricul 
ture de la Chambre, a assisté 
à une réunion spéciale à la veille 
de.la présentation du mémoire 
Il profita de l'occasion cepen 
dant pour rappeler que la de 
mande pour les prix de parité | 
aurait dû être faite en 1946 


|quand la Grande-Bretagne a 
obtenu un prix de faveur de 
$1,55 le minot, au moment où 
le prix mondial s'établissait à | 


$1,05, ce qui a valu aux pro- 
ducteurs des trois provinces une 
perte de $500,000,000. Me Ré- 


|gniér se demande cepe ndant | 
comment l'on peut espérer un | 
prix de parité quand le blé se 


vend moins cher, quand on n'a | 
pas agi pour l'obtenir alors que | 
le blé était cher, En somme, les | 
Pools auraient dû agir en 1946, | 
En conclusion dé son inter- 

view, Me Régnier a révélé que | 
plusieurs parlementaires anglo- | 
phones profitent de l'hospitalité | 
de leurs collègues de la province | 
de Québec our visiter, pour la | 
première fois, Montréal, Québec, 

etc, et ainsi se renseigner sur 
place au sujet d'une partie du | 
pays qu'ils ignorent ou dont ils 
ne possèdent que des idées er- 
ronées, Au cours de la session | 
actuelle, un bien considérable a | 
été accompli par ces ‘“excur- 
sions”. La cause des chèques 
bilingues en bénéficie à l'heure | 


Jeunes artistes de St-Boniface 


en vedette à CBWT lundi dernier 


Mme Betty Nickerson, organi- 
satrice de l'émission hebdomadai- 
re “Busy Fingers” à CBWT, pré- 
sentait à ses auditeurs lundi der- 
nier à 5 h, 30 p.m, quelques des- 
sins exécutés par des élèves du 
cours de dessin et de peinture 
que Mme Pauline Boutal donne 
chaque samedi matin à l'école 
Marion de St-Boniface, L'anima- 
trice du programme sut faire res- 
sortir les qualités artistiques de 
ces oeuvres variées et ajouter un 
mot d'appréciation à l'adresse des 
jeunes artistes: Robert Kirouack, 
Roger Labossière, Jeanne Be- 
noist, Larry Hamilton, Louise 
Chénier, Sandra Mitchell, Gisèle 
Boux, etc, 

La deuxième partie du pro- 

ramme montra quatre jeunes à 
‘oeuvre: Christine Ouvrard, 11 
ans, école Marion, fille de M. et 
Mme Jacqhes Ouvrard, Bernard 
Monnin, 11 ans, école Proven- 
cher, fils de l'honorable juge et 
Mme Alfred Monnin, Jimmy De- 
Cruyenaere, 10 ans, école Fronte- 
nac, fils de M. Mme George De- 
Cruyenaere, et Hélène Cheno- 
weth, 12 ans, école Prendergast, 


fille de M, et Mme H.-B. Cheno- 
weth, 

* Pendant quelques minutes, 
sous la direction de Mme Nicker- 
son, ces artistes mirent en oeuvre 
un procédé, “la bruine'” qui était 


Etape du noviciat routier 

Vers l'âge de 17 ans, le scout 
ou le Foulard-Rouge devient no- 
vice routier, Il commence alors 
la dernière étape de sa forma- 
tion scoute. Celle-ci a pour but 
de le faire déboucher dans la 
vie réelle et de le rendre apte 
à servir le mieux possible Dieu, 
l'Eglise et sa patrie. Pour ce 
faire le clan veut se débarrasser 


Filles d'Isabelle 
de St-Boniface 


Notre soirée sociale du lundi 
saint commença par l'assistance 
à la messe et la communion en 
groupe. Après la messe, les 
soeurs se rendirent fidèlement à 
la salle pour finir la soirée. Soeur 
L. Hébert, qui était en charge 
du programme social, sut nous 
entretenir avec ses causeries in- 
téressantes et amusantes. 

Un coussin éponge fait par 


les religieuses et des roses con- | 


fectionnées par Soeur E. Beaudry 
furent tirés et gagnés par Soeurs 
Cécile Boulet et Régina Sylves- 
tre. Une boite de sucre à la crème 
fut aussi tirée «et gagnée par 


Scouts catholiques 


| Diocèse de St-Boniface 


beaucoup employé au début du 
siècle et qui, selon Mme Boutal, 
semble revenir à la mode, Ce pro- 
cédé très simple n'exige comme 
instruments de travail qu'un sas, 
une brosse à dent et une connais- 
sance au moins rudimentaire des 
couleurs. 1] s'agit de répandre ‘en 
bruine’” la peinture sur les parties 
non couvertes du papier; puis on 
enlève les feuilles d'arbres ou au- 
tres objets qui couvraient certai- 
nes parties du papier et l'on a 
comme résultat de jolies silhouet- 
tes blanches ou encore toutes sor.- 
tes de nuances d'ombre, Un tel 
procédé sert aussi pour l'exécu- 
tion de travaux de gravure, de 
pochoirs, même pour des travaux 
d'art véritable ou d'art commer- 
cial, 

L'application des uatre artis- 
tes à leur travail ne les empêcha 
pas de bien répondre aux diver 
ses questions posées en anglais 
par l'animatrice, occasionnelle- 
ment amusée par l’une ou l’autre 
réponse en excellent français. Ce 
qui incita sans doute Mme Nick- 
erson à terminer son programme 
en disant ‘bonjour’ à ses audi- 
teurs. Félicitations à Mme Boutal 
et à tous ses élèves ainsi à l'hon- 
neur lundi dernier, grâce à la 
gentillesse de l'animatrice du 
programme intéressant et ins- 
tructif ‘“Busy Fingers”, 


des cadres artificiels des étapes 
précédentes comme le jeu et 
l'aventure ou plutôt leur donner 


une signification beaucoup plus 
vaste, Un cadre reste cependant, 
celui de la fraternité scoute faite 
d'entr'aide dans la joie, Ce n'est 
qu'après quelques années au clan 
que le routier sera prêt à faire 
son ‘‘départ”, cérémonie par la- 
quelle il devient scout-routier. 
Alors seulement il devra “mar- 
cher seul”, ‘faire sa route” et 
ne compter ‘après Dieu que sur 
lui-même”. (Ce sont là des ex- 
traits du départ.) 

Les activités du routier s'exer- 
cent sur trois plans, physique, 
intellectuel et moral. Le routier 
développe son corps par des ex- 
cursions en plein air et par la 
marche sur la route, Il ÿ prati- 
üe la charité fraternelle et 
orme sa volonté par des activhe 

tés rudes. 

Le routier prend contact avec 
les problèmes sociaux et politi- 
ques dans des discussions en 
proue que l'on appelle palabres, 

e palabre a aussi l'avantage de 
lui apprendre à penser et à ex- 
primer librement son opinion, 
de même qu'à respecter l'opi- 


Soeur A. Duhamel, 

La soirée se termina par une 
fasse de café. Les soeurs retour- 
nèrent à la maison, sûrement 
À Aer et contentes de la belle 


Les soeurs sont priées de ve- 
nir en grand nombre à notre 
assemblée d'affaires le lundi 18 


avril. 
Banquet 

Il a été décidé que notre ini- 
tiation pour les nouveaux mem- 
bres aura lieu le dimanche 19 
avril et.sera suivie d’un ban- 
quet. Tous sont cordialement in- 
vités à ce banquet en l'honneur 
des nouveaux membres, à 6 h. 
.m., au Cercle Ouvrier. Mme 
rène St-Hilaire sera en charge 
del Live y Cr x pt) 
peut se procurer les bil- 
lets en ee à M 


reen WH2-5973, a Ma. 
rie Courchaine CE3-1373 ou à 
notre te, Mme B. Desro- 
chers, 5005. 


Ellebasi d'ELLIF, 


nion d'autrui. 

Mais la devise du routier est 
“servir” et c'est par le service 
qu'il veut rayonner dans son 
milieu. Dans la vie il considé- 


lrera son métier ou sa profes- 


sion comme un service à Dieu, 
à l'Eglise et au Canada. Le rou- 
tier est sur la route pour servir, 
Activités 

Le dimanche soir 5 avril, à 
8 h. 15, une grande partie de 
cartes au profit des routiers et 
Foulards-Rouges aura lieu dans 
la salle des 
soirée spéciale a lieu afin d'ai- 
der le clan Béliveau à trouver 


des fonds pour participer au 
“Rover Moot” cet été à Banff. 
Le Jouvetisme perd une de ses 


cheftaines très dévouée: Marie 
Barnabé, connue sous le nom de | 
Bagheera, a décidé de fonder sa, 
propre meute, Elle se marie de- 
main à la cathédrale. Bonne 
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COMPLÉTEZ VOTRE SERVICE AVEC 
CES USTENSILES ASSORTIS 


Poëlon de 7” sans couvercle; Plat à rôtis ou 
pôtisserie; Bouilloire à sifflet avec bec 
basculant; Poëlon de 9” sans couvercle; 
Série de 3 casseroles sans couvercle; Marmite 
combinée 5-en-1; Marmite de 6 pintes avec 
couvercle; Poëlon profond de 11” avec 
couvercle. 


VALEUR SENSATIONNELLE 


CAFÉ INSTANTANÉ AGP 


Bocal de 2 oz 3 5 €  Bocol de 6 oz 8 0. 


Spéciaux en viandes Super-Bight | . 


VENTE DE RÔTIS DE BOEUF 
PALERON + ,, AO. 


ÉPAULE 
CÔTE COURTE « CROISÉE 55e 


Salaison douce, mis en boîte hermétique 


ROULÉS COTTAGE 


Qualité de fantaisie 


STEAK DE FLÉTAN 


Marque banquet — Dinde, poulet ou boeuf 


TARTES À LA VIANDE 


COUPE EXTRA COURTE 


ENTRE-CÔTE 


x 50. 


MAIGRE, COUPES POUR BOUILLIR 


373. 
Marque Wheatley, sans tête et évicérés 


la lb 1 7 : 
EPERLANS 2. 49% 
SPÉCIAUX D'ANNIVERSAIRE! 


Ogilvie, des anges Rég. le paquet 57c—EPARGNEZ 6c Rég. le paquet 55c—EPARGNEZ 6c 


MÉLANGE À GÂTEAU  psauet de 167 5€ poquet de 214 14 QC 


Poudre de lait écrémé Rég. la boite $1.09-—EPARGNEZ 10c Rég. le paquet 33c—EPARGNEZ 14e 


LAIT INSTANTANÉ A8P . soie «3 899c  KLEENEX 3 vocuers de 400 85€ 


Libby's Rég. 2 boites 29c—EPARGNEZ 4c , Aylmer' Rég. 2 boites 31c—EPARGNEZ 9 


SPAGHETTI S bsies de 150: 69€  BLÉ D'INDE CRÉMEUX 7 soi ce 15 : 1,00 


Orange Pekqe Rég. le paquet 81c—EPARGNEZ 6c Rég. la boîte 37c—EPARGNEZ 11e 


THÉ SALADA poquet de 607 5c JUS DE TOMATES 3 oies de 48 0: 1,00 


Rég. 2 boîtes 33c-—EPARGNEZ 6c Hunt's, Californie Rég. la boite 27c——EPARGNEZ 7e 


COMPOTE AUX POMMES 5 sois ce 15:7 70 COCKTAIL AUX FRUITS 2 boite de 15 : 47€ 


Delmor Rég. 2 paquets 53c—EPARGNEZ 9c Sunnyfield, blanchies Rég. le paquet 33c-—EPARGNEZ 4e 


MARGARINE 4 su rv97c  ARACHIDES SALÉES poquet de 14.29€ 


A l'Espagnole Rég. le paquet 29c-—EPARGNEZ 4c 


ARACHIDES SUNNYFIELD  psauer de 14 :2 5€ 


LES SUPERMARCHÉS 
A&P SONT SITUÉS À: 


1981, AVENUE PORTAGE 


A L'ANGLE DE LA RUE LYLE 


CHEMIN STE-MARIE & HAIG 


6 RUES AU NORD DU CHEMIN STE-ANNE 


951, CHEMIN HENDERSON 


TANGLE D'ELDORADO, EAST KILDONAN) 


891, CHEMIN STE-MARIE 


(ANGLE DE FREDERICK, ST-VITAL) 


1110, AVENUE CHURCH 


PNGLE DU CHEMIN PEMBINA) 


651, RUE STAFFORD 


(ANGLE DE LA RUE MePHILLIPS) 


Pleine coupe 


var 
la lb 49: 


Monarch, mélange à biscuits 


TEA BISK 


Tissus faciaux 


Libby's, qualité de fantaisie 


ÉPARGNEZ 
14c 


JANE 
PARKER 


Gâteau des Anges --- 39 


PRIX REGULIER 53c 


Spéciaux en aliments congelés 


Rég. 2 pour 39c—EPARGNEZ 10c 


PATATES FRITES CELL: 


Crémeux Rég. le paquet 21c—EPARGNEZ 15c 


BLÉ D'INDE LIBBY'S 4 aus ce 12 09e 


Rég. 2 pour 39c—EPARGNEZ 14c 


3 paquets de 6 49 


Birdseye 


ge: 


Tous les supermarchés AGP sont ouverts le vendredi soir. 
jusqu'à 9 h. p.m. pour vous accommoder. Les supermarchés, 
1110, avenue Church, et 651, rue Stafford, sont ouverts 


toute la journée du mercredi. %, : 
nt gratuits, | 


Downeyflake 


GAUFRES 


Grands terrains de static 


Les prix annoncés ici 
sont valables jusqu'au 
samedi 4 avril 1959 


APPEPBNTS ER EÉPIRC ISIN 
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La Versification 


À 9 heures du matin, le mardi 
24 mars, les Versificateurs pré- 
sentaient leur séance de classe. 
thème: Une journée en Ver- 
ication, Cette journée était of- 
rte au Père Recteur, Deux 
classes, la Belles-Lettres et la 
Méthode, étaient invitées à cons- 
tater le travail qui s'accomplis- 
sait en Versification. 

On pouvait lire en tête du pro- 
gramme: ‘Danse créole” inter- 
prétée au piano par Guy Lemoi- 
ne, Un mot de présentation par 
le président, Aimé Delaquis, nous 
avertit que nous allions assister 
au travail quotidien des Versifi- 
cateurs, 

La journée commence par une 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 


283, ave Elm 
(ancien local des R.C.M.P,) 
Steinbach, Manitoba 
Téléphone 154-—1 


HÔTEL YORK 


et YORK CAFE 
(en face de l'Hôpital St-Boniface) 
Chambres confortables À prix 


modérés — Taux réduits pour 
visiteurs à l'hôpital 


Terrain de stationnement gratuit 
394, rue Taché - Tél, CH 7-2034 


Coin du Collège 
| Directeur: Rémi Latrenière 


Rédacteur en Chef: Paul Proteau 
Rédacteurs: Maurice Potvin, Rhéal Teffaine, 
Jean DeCruyenaere, Maurice Comeault, Laurent , 
Detillieux, Eugène Hogue, Gilles Lapointe 


prière: “Seigneur, mon ami, ,," 
du Père Aimé Duval chantée par 
les “Six”, Margis Matulionis, 
dans un travail intitulé ‘Les 
temps modernes”, nous donne un 
apeqqu du programme d'histoire 
en Versification et de sa valeur 
culturelle, Pierre Fiset vient en- 
suite nous lire un texte de Cha- 
teaubriand: “Combat de Méro- 
vée et d'un chef Gaulois” Un 
gous de Versificateurs, sous la 
irection de Jean LaRivière 
nous dévoilent, par un travail 
d'analyse, les secrets de ce texte. 
Et sur cette étude, se termine 
la première partie du program- 
me, ayant pour sous-titre: “L'a- 
près-midi de Ja veille,” 

La seconde partie, “Les temps 
libres”, s'ouvre et se termine par 
deux pièces de musique, inter- 

rétées à la flûte par Jacques La- 

lèche: “Gavotte” de Cossack et 
“Les Rameaux'' de Gabriel Fau- 
ré. Roland Belot nous récite un 
célèbre monologue du “Merchant 
of Venice’ et un groupe de Ver- 
sificateurs interprètent “Je suis 
un fils déchu” d'Alfred Desro- 
chers, S'intercalait, entre ces 
deux morceaux de mémoire, un 
questionnaire sur l'histoire diri- 
gé par Margis Matulionis, 


Cicéron était à l'honneur dans 
la dernière partie du program- 
me, “Le lendemain avant-midi”, 
titre de la dernière portion de la 
séance, mettait à l'affiche un ex- 
trait du “De Suppliciis” de Cicé- 
ron, Cette étude du texte était 
dirigée par Denys LaRivière. 

Laurent Roy présenta un tra- 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles, 


blanc de plomb, Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Margrave — Tél, WHitehall 3-7395 -— Winnipeg 


Steinbach, Man. 


COMMENCE ICI 


St-Boniface, 


St-Boniface 


(Ce journal n'accepte pas de responsabilité 
se glisser dans la publication des chiffres de Bingo) 


Pas de commandes de cartes de bingo par la poste 


Salon funéraire Loerwen 


Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 


A. T. LOEWEN, prop. 


LA PARTIE NO 4 


Mme Ellen Golding, Carberry, Man. 
Mme Derrick Taylor, The Pas, Man. 
Mme Mabel Whitfield, Boissevain, Man, 
Mme Doris Wallin, Gladstone, Man. 
M. Robert MacDonald, Manitou, Man, 
M. Len Flagel, Emerson, Man. 

M, Tom Hooper, Bowsman, Man. 

M. H. Guénette, 522, rue Ritchot, 


Dune Paquin 


157, avenue Provencher, 


Téléphone 63 R 3 


vail sur la religion, 11 développa 
cette nsée;: “Devenir quel- 
qu'un," Pour boucler, Noël Joyal 
récita un e de Marie Noël, 
“Prière”, Le tout se termina Lpas 
les quelques mots du Père = 
que remerclia et félicita les 
V ateurs pour leur beau 
travail, A 00 


La Jeunesse 
Franco Manitobaine 


Pour la septième année con- 
sécutive, les Jeunes Franco Ma- 
nitobains viennent de clôturer 
leurs activités, Cette organisa- 
tion a continué, cette année en- 
core, sa magnifique tâche, Ce- 
pendant il faut regretter le fait 
que la J,F,M, se soit encore limi- 
tée aux seuls Collégiens. 


Au début de l'année, la J.F.M. 
organisa son salon annuel du li- 
vre, Elle organisa aussi plusieurs 
concours parmi les écoliers de 
nos écoles bilingues, On se sou- 
vient encore de son succès lors 
da la campagne d'abonnements 
parmi les Collégiens pour le jour- 
nal La Liberté et le Patriote, 

Pendant ce temps-là, notre é- 
quipe des relations extérieures, 
sous la direction de notre prési- 
dent Eugène Hogue, présentait 
lun film français au couvent de 
St-Charles; assistait au Congrès 
de l'Association d'Education; sou- 
tenait les premiers pas des Jeu- 
nesses Musicales du Canada et se 
tenait en contact avec les diffé- 
rents mouvements de jeunes de 
l'Alberta, de l'Ontarlo et du 
Québec, 

Au cours des 2 semestres, nos 
différents comités ont bourdonné 
d'activités: journalisme, quêtes 
du “Sou de l'écolier”, prépara- 
tion de concours dans l'hebdoma- 
daire collégial ‘La Feuille de 
Chou” ,,. 

La JFM. perdra cependant 
quelques membres, À tous ces 
finissants, Eugène Hogue, Mau- 
rice Marchand, Maurice Potvin, 
Richard Roy et Lucien St-Vin- 
cent, les Jeunes Franco Manito- 
bains souhaitent bonne chance 
et les remercient de tous leurs 
bons offices au cours de ces der- 
nières années, 


Permis retiré à un 
éditeur de la Bible 


CITE DU VATICAN — L'“Os- 
servatore Romano’ rapporte que 
l'imprimatur accordé par l'ar- 
chevêque de Milan à une maison 
d'édition pour la publication de 
la Bible en bandes illustrées a 
été retiré. 

Le journal officiel du Vatican 
ne donne pas les raisons de cet- 
te mesure, Au moment de la 

arution des premières bandes 
illustrées, les Juifs italiens a- 
vaient protesté contre la ‘“vul- 
arisation et la profanation” des 

itures saintes, 


AU JEU] 


Carte à remplir dans votre journal 


BINGO 
2,000 


Au profit des mouvements manitobains pour le Coeur, le Cancer et l'Hygiène mentale. 


Prix 
comptant 


Gagnants de la troisième partie 


Mme B. Halvorsen, Lynn Lake, Man. 

Mme Percy Hutchinson, Carroll, Man. 

Mme Paul Lavallée, 514, rue St-Jean- 
Baptiste, St-Boniface, 

M. Fred Weber, Waldersee, Man. 

M. Albert Walter, Ridgeville, Man. 

Mme W, Smith, Glenboro, Man, 

M. George Wolfe, Winkler, Man, 


Achetez vos cartes tout de suite! 


Seulement 50c chacune 


ou de 


Pharmacie Préfontaine 


243, avenue Marion, St-Boniface 


LE CLUB “LIONS” 


de Riverside, Manitoba 


COMMENT JOUER 


1.—11 faut annoncer le ‘‘Bingo” par 
téléphüne avant le LUNDI midi, 


2—A mesure que les numéros pa- 


raissent dans votre hebdomadai- 
re marquez-les sur les cartes, 


3—Aussitôt que votre carte est rem- 
plie, téléphonez À nos frais, à 
Winnipeg, WHitehall 2-8818, 


4-—Les numéros pour jouer au 
Bingo seront publiés dans votre 
hebdomadaire chaque semaine, 


$.—Une fois qu'un Bingo a été véri- 
fié on annoncera le nom du 
gagnant la semaine suivante, 


S1 VOUS OBTENEZ UN BINGO... 
ne tardez pas... 
téléphonez immédiatement, 


N.B.—Si la vérification révèle plus 
d'un Bingo à la fois, on partagera 
les prix à égalité, 


r les fautes qui peuvent 


Ci-dessus le nouveau coupé 
modéré que vient de lancer 


L'A LIBERTE ET LE PATRIOTE 


à rude A 2e bras ds. 


pa Bel Air, un hardtop deux 
a General Motors pour satisfaire à la demande 
à l'égard des voitures hardtop. L'une des caractéristiques du coupé sport est l'absence de 
montants latéraux, Les fenêtres latérales disparaissent entièrement dans In carrosserie, 
bre ne lui confère une silhouette leste et dégagée et offre un degré exceptionnel de 
v 4 


Rapport sur la tournée dans l'Ouest 
par le président du Cercle Molière 


Les membres et amis du Cer- 
cle Molière se réunissaient lundi 
soir à la salle académique du 
Collège de St-Boniface pour la 
réunion mensuelle qui revêtit, 
‘cette fois, un aspect tout parti- 
culier, En effèt, après la présen- 
tation du film suédois (en tra- 
duction française) “Elle n'a dan- 
sé qu'un seul été”, M, Léo Ré- 
millard, président du Cercle, et 
Mme Pauline Boutal, directrice 
de Ja troupe, donnèrent deux 
rapports très vivants de la ré- 
cente tournée qui permit à tant 
de spectateurs dans tout l'Ouest 
d'applaudir les acteurs de St- 
Boniface, Après ces rapports, M. 
Robert Séguier lut un poème de 
sa composition qui permit à tous 
de saisir sur le vif les épisodes 
les plus gaies de cette triomphale 
tournée, puis il présenta quel- 
ques films de court métrage pris 
par lui-même et par Mlle Marie 
Masson au court du voyagetjus- 
qu'à Vancouver, 

M. Rémillard a donc tracé un 
tableau de la grande aventure 
du Cercle Molière, s'en tenant 
plus particulièrement au côté 
administratif: il laissa à Mme 
Boutal le côté proprement ar- 
tistique, 

L'automne dernier, dit donc M. 
Rémillard, Mile Suzanne Trem- 
blay, déléguée officielle du Cer- 
cle auprès de la Manitoba Drama 
League et de l'organisation lo- 
cale du Dominion Drama Fes- 
tival, avait entendu dire qu'il 
était grand temps que des grou- 
pes d'amateurs d'art dramatique 
fassent leur demande pour des 
octrois. Un comité composé de 
Mme Boutal, Mile S, Tremblay, 
MM. R. Trudel et D, Belair, du 
R. P, G. Ramaekers, S.J, et de 
Mgr A. D'Eschambault fut donc 
chargé d'étudier la question, Le 
but était alors d'obtenir un oc- 
troi, pour pouvoir construire un 
local pour les répétitions et aussi 
pour les décors. 

Au cours d'un voyage dans 
l'est, Mgr D'Eschambault apprit 
‘d'un des directeurs du Conseil 
| des Arts du Canada qu'on n'ac- 
corderait pas de dons pour cons- 
truction de local, et donc qu’il 
serait préférable de demander 
un octroi pour une tournée, C'est 
ce qui fut fait, 

La première requête (par Mme 
Boutal, qui agit par la suite com- 
me agent de liaison auprès du 
Conseil des Arts) était de $12, 
000. M. Denis Belair, trésomier, 
avait estimé ce montant néces- 
saire pour remboursement de 
salaires à une troupe de 20 à 25 
personnes (la pièce à jouer n'é- 
tait pas encore choisie, mais on 
suggérait “La cuisine des anges” 
ou une pièce Eee tr 0 pour 
payer les frais d'uh agent de pu- 
blicité, pour louer les salles, fai- 
re'imprimer 
lets, etc. Le 


[à voyager pendant des heures 


APRES et bil-| | 0 
onseil répondit au | plusieurs soirées aux comptes et 


rience a prouvé que les décisions 
prises étaient les meilleures, 
Par exemple, on avait décidé 
de faire le trajet St-Boniface- 
Calgary par autobus, Les 16 
voyageurs occupaient les sièges 
d'en avant, la compagnie Grey- 
hound avait fait enlever les siè- 
ges d'arrière de sorte qu'on pou- 
vait y placer une partie des dé- 
cors et suspendre les costumes; 
l’autre partie se trouvait en des- 
sous de l'autobus, dans le com- 
partiment à bagages. L'ingénio- 
sité des constructeurs de décors 
Roland Tremblay aidé de Noë 
Boulet, fut d'une valeur inesti- 


mable, Pour ne souligner qu'un | 


point: les boites qui servaient à 
transporter les accessoires deve- 
naient des plates-formes sur la 
scène ou même des marches, se- 
lon le cas. C'était très simple, 
mais il fallait y penser, Il con- 
vient d'ajouter ici le nom de 
Mlle Christiane LeGoff qui a 
conçu ces décors, avec l'aide de 
Mme Boutal, Au cours de la tour- 
née, que d'yeux émerveillés, 
même de professionnels du décor, 
devant cette petite merveille! 


d'ingéniosité! 

L'autobus eut aussi l'avantage 
d'éliminer les taxis de la gare à 
l'hôtel, de l'hôtel à la salle et 
vice versa, sans compter qu'il 
aurait fallu louer un camion pour 
transporter les décors, Le con- 
ducteur, M. George Elrick, devint 
l'un des membres de la troupe. 
Continuellement à la dis Daton 
des acteurs, il travaillait bénévo- 
lement au transport des décors, 
au montage, etc., si bien qu'à la 
fin du voyage il connaissait tous 
les détails aussi bien que les ac- 
teurs. 

Du départ, le samedi matin 28 | 
février, au retour, le jeudi matin 
12 mars, tout marcha comme sur 
des roulettes, La température fut 
quotidiennement superbe, Ceux 
qui ont lu les comptes rendus de 
La Liberté et le Patriote, de La 
Survivance, des journaux an-| 
glais de Winnipeg, Saskatoon, | 
Calgary, Vancouver, savent que 
tous les critiques ont vanté les 
succès remportés partout, Tout 
simplement parce que tous don- 
nèrent un rendement maximum, 
que chaque membre de la troupe | 
fut un collaborateur exemplaire. 


Pourtant, à jouer chaque soir, 


chaque jour, sans oublier les tra- 
vaux d'arrière-scène et les rôles 
doublés, c'était extrêmement fa- 
tiguant et les nerfs risquaient de 
donner, Ce fut tout le contraire. 
Le sourire a été constamment au 
programme, même le rire, 

M. Rémillard conclut son rap- 
port en disant ‘Merci’ à tous les 
membres de la troupe, à la di- 
rectrice, aux personnes qui ont 
travaillé dans l'ombre: Denis 
Belair, trésorier qui a consacré 


mois de novembre qu’il était prêt | revenus d'une telle entreprise et 


à verser la somme de $6,000 et 
proposait qu'on joue “Le mé- 
decin malgré lui” de Molière. 
Après de nombreuses réunions, 
il fut décidé d'accepter l'offre 
du Conseil des Arts comme un 
honneur, puisque le Cercle Mo- 
lière serait le premier groupe 
d'amateurs à obtenir un tel don, 
puis Mme Boutal accepta de di- 
riger les acteurs, avec entente 
que Gilles Guyot serait son bras 
droit, On mit donc l’organisation 
de la tournée en branle, par la 
création du comité de la tournée: 
Mme Boutal, Suzanne Tremblay, 


Gilles Guyot, Denis Belair et Léo 
Rémillard, 

Coordonnateur des émissions 
françaises du réseau de Radio- 
Canada à Winnipeg, M. Rémil- 
lard doit visiter les quatre postes 
français de l'Ouest au moins une 
fois l'an. Au début de décembre 
1958 donc, il profita de sa visite 
annuelle pour rencontrer les di- 
recteurs des associations cana- 
diennes-françaises et autres pour 
leur soumettre les projets du 


mis son expérience à contribu- 
tion dans les comités spéciaux; 
Mmes Aimée Simons et Irène 
Lane qui s'occupèrent respecti- 
vement des costumes et du ma- 
quillage durant toute la tournée. 

11 remercia aussi les membres 
du comité d'organisation qui fi- 
rent des démarches pour obtenir 
au Cercle des fonds additionnels, 
Le R, P, Roméo Bédard, O.M.I, 
en effet forma un comité d'amis 
dont les démarches obtinrent des 
résultats tangibles, en particulier 
un don de $500 du gouverne- 
ment provincial. Le comité exé- 
cutif du Cercle se présenta lui- 
même au conseil de ville de St- 
Boniface et en reçut un autre dqn 
de $500, Les annonces du pro- 
gramme, sollicitées par le comité 
d'amis, assurèrent aussi quelques 
cents dollars, Ces amis étalent 
spécialement M. le comte Serge 

e Fleury, consul de France à 
Winnipeg, ‘lhon. juge Alfred 
Monnin, MM. Joseph Boux, de 
Supercrete, M. Joseph Guay, 
échevin, Henri D’Eschambault, 


Cercle, et à partir de ce moment | Maxime Desaulniers, Brunelle 


commença une correspondance 
assidue qui a gonflé une filière 
très volumineuse, Les relations 
furent aussi établies par télé. 
grammes ou appels téléphoni- 
ques. Les endroits à visiter, les 
moyens de transport à adopter, 
le programme à suivre s'établi- 
rent graduellement. Et l'expé- 


Léveillé, Hector Bergevin, les 
Pères R. Durocher et R. Bédard, 
ete, L'Association d'Education et 
la paroisse du Sacré-Coeur de 
Winnipeg contribuèrent chacune 
$100, Des personnalités acceptè- 
rent d'être patrons d'honneur. 
Enfin, dit M. Rémillard, merci à 
La Liberté et le Patriote, à 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE 


# 
Billets de voyage 
= Assurances — 
CHEMIN DE FER — AVION — PAQUEBOT 


136, avenue Provencher — St-Boniface 
Téléphone CHagel 7-1137 


cm ro ti 
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portes Chevrolet de prix 
randissante 


CKSB, et à tous les oubliés, 

“La troupe du Cercle Molière, 
conclut le président, a écrit une 
page d'histoire dans les annales 
du théâtre français au Canada, 
Ceux qui ont aidé à l'écrire en 
sont fiers, j'en suis certain, et 
tous ceux qui désirent voir l'épa- 
nouissement du bon, du ! beau, 
du vrai théâtre dans l'Ouest du 
pays s'associent à nos sentiments 
et sont fiers eux aussi des succès 
que le Cercle Molière a remporté 
et qu'il continuera d'obtenir,” 

Après ces paroles enthousias- 
tes, M. Rémillard présenta aux 
auditeurs Mme Pauline Boutal, 
directrice de la troupe. Mme 
Boutal donna à son tour un aper- 
çu de la récente tournée, s'atta- 
chant spécialement à ses aspects 
proprement artistiques. Ce petit 
bijou de discours fut en fait une 
vraie leçon d'art dramatique, Il 
paraîtra dans le journal de la 
semaine prochaine, pour le pro- 
fit de tous ceux qui, au dire de 
M. Rémillard, ‘‘désirent voir l’é- 
panouissement du bon, du beau, 
du vrai théâtre dans l'Ouest du 
pays’. Ceux-là constateront que 
Mme Boutal est digne de diriger 
le mouvement susceptible de 
combler leurs désirs, 


Lorette 


Assemblée coopérative 
L'assemblée annuelle des con- | 
sommateurs de la Coopérative 
de Lorette eut lieu le mercredi 
11 mars. M. Henri Bissonnette, 
président, ouvrit l'assemblée, in- 
vita M. l'abbé A. St-Laurent ‘à 
réciter la prière et souhaita la | 
bienvenue à la nombreuse assis- 
tance. M. Paul Gauthier fut nom- 
mé président de l'assemblée et 
Mme Joseph Therrien, secrétaire, 
Un compte rendu des dépen- 
ses et des recettes fut lu et ex-| 
gran? par M. Joseph Chabalier, 
es résultats de l'année 1958 sont 
des plus satisfaisants et quel- 
ques membres nouveaux se sont 
ajoutés à la liste, 

M. l'abbé St-Laurent félicita 
M. V, Carbonneau et les direc-| 
teurs du beau résultat de l’an- 
née. Depuis le début, le profit | 
se chiffre à $17,000. Il donna 
un bref rapport du congrès du 
Conseil Canadien de la Coopé- 
ration. Il termina en disant que 
le mouvement coopératif donne 
une idée chrétienne de la cha-| 
rité et que le commandement | 
de Notre-Seigneur est de s'aimer 
les uns les autres. Travailler en- 
semble pour le bien social et la 
charité sociale. h 

L'élection des directeurs fut 
ensuite tenue: M, Roger Gauthier 
fut réélu et M. Paul Gauthier | 
remplace M, Joseph-H. Manai- 


| gre, sortant de charge. 


M. Paul Gauthier remercia les | 
visiteurs et tous les assistants 
pour l'intérêt manifesté, Une 
tasse de café termina la réunion, 

Journée agricole | 

Le mardi 17 mars s'est tenue 
une journée d'étude sur l’agri- | 
culture. 11 y avait une Le” | 
taine de personnes, M. Fernand | 
Paquin, agronome du district 
est, ouvrit l'assemblée, Il parla 
sur le choix des graines de se- 
mences démontrant aux gens 
l'avantage de semer des graines 
certifiées et d'utiliser l’engrais 
chimique à chaque année. La 
différence se chiffre à quelques 
dollars par acre, ce qui en vaut 
la peine, Il était assisté des agro- 
nomes, MM. Jim Campbell et | 
Norman Newson. 

M. Paul Gauthier remercia les | 
agronomes et les cultivateurs | 
présents, ajoutant qu'il est cer- 
tain que les gens sauront pro- 
fiter de leurs conseils, Tous sem- 
rer enchantés de cette jour- 
née, 


Partie de cartes 

Les paroissiens de Lorette 
ouest ont eu un vrai succès avec 
la partie de cartes du ler mars. 
La somme rapportée sera encore 
pour les oeuvres paroissiales, 

Voici les noms des personnes 
qui ont été chanceuses: prix de 
cartes, Mmes Alexina Manaigre 
et R. Marcoux, MM. John Gross- 
man et Joseph St-Pierre; tirage, 
M. Gaspard Cournoyer ($10.00), 
M. Marcel Dupuis (85.00), Mme 
Ad Grossman et M. Norman Té- 
treauit (provisions), M. l'abbé 
R. Bélanger (literie) et Mme Jo- 
seph Nan td (coutellerie): 
bingo, MM. Horace Savoie, M 
Ledressay, Jos, Lanthier et A. 
Dansereau, Mme Urbain Mar- 
coux et Mile Ghislaine Gobeil. 

La she TN partie de cartes 
aura lieu le 5 avril et sera or- 
pus par les gens de la partie 

t-Cuthbert, 


Les Lacordaires, à Toronto 


TORONTO -— Une pot 
tion de langue française, fondée 
dans le Québec il y a plus de 
20 ans pour aider à résoudre les 
problèmes de l'alcoolisme, inau- 
gurera une section de langue an- 
£laise ici dimanche, 
L'Association des Cercles La- 
cordaire et Jeanne d'Arc qui est 
entrée à Toronto par l'intermé- 
diaire de citoyens 
il y a environ quatre ans em- 
ploie plusieuwrs des méthodes 
ut par les es 
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Gabriel Dufault, 


Mot de l'aumônier 

En qualité d'aumônier des 
Gais Manitobains et en tant que 
membre responsable de ce coin 
je veux remercièr la rédaction 
de notre journal La Liberté et 
le Patriote pour l'hospitalité 
qu'elle nous accorde, La rédac- 
tion consent à donner la chance 
à tout le monde de faire sa pe- 
tite part pour que le Journal de- 
vienne toujours plus iatéressant 
et surtout plus engageaut pour 
les lecteurs, Les responsables du 
coin espèrent le rendre plus en- 
gageant en demandant à plus de 
gens de contribuer des articles 
sur des questions d'actualité, 

Les premiers à fournir ces ar- 
ticles sont évidemment les Gais 
Manitobains eux-mêmes; chacun 
des membres aura sa chance et 
devra écrire au moins un article 
durant l'année des activités du 
groupe, Ce sera pour ces mem 
bres une magnifique occasion de 
chercher à améliorer leur fran- 
Cais écrit et de donner à leur 
jugement une nouvelle valeur, 

Le coin a l'intention de s'a- 
dresser directement aux parents 
des Gais Manitobains pour son- 
der Jeurs opinions touchant les 
problèmes qu'ils ont en com- 
mun, c'est-à-dire problèmes d'é- 
ducation familiale, sociale et re- 
ligieuse, Nous sommes convain- 
cus (la soirée pour les parents 
du 18 janvier dernier est cause 
de cette conviction chez nous) 


que l'échange d'idées entre pa- | 


rents et jeunes étudiants serà 
des plus fructueux et pour les 
arents et pour les étudiants et 
acilitera peut-être une meilleu- 
re compréhension de part et 
d'autre. Dans leurs articles les 
parents présenteront ce qu'ils 
ont appris de l'expérience de 
tous les jours et les membres 
ajouteront à cela l'ardeur de 
leur esprit d'initiative (ce coin 
est le fruit concret de cette ar- 
deur). 

Un troisième groupe sur qui 
nous comptons pour avoir des 
articles est celui des anciens 
Membres des Gais Manitobains, 
Ceux-ci seront sans doute ca- 
pables de nous fournir des sug- 
Le pan pratiques pour le meil- 
eur fonctionnement du groupe, 
ce que tous les membres actuels 
veulent à tout prix. 

Le groùpe des Gais Manito- 
bains est un groupe de gens pas 
compliqués du tout: Àl est un 
mouvement pour des/ jeunes en 
vue de leur faire apprécier da- 
vantage par la AE ù chant 
et de la danse ce que l'héritage 
français a conservé de mieux. 
Chacun des membres est et veut 
rester ce que tout Gai Manito- 
bain doit être en tout temps — 
gai ‘à la française”. 

A ces jeunes qui ont entre- 
pris de rédiger ce coin dans no- 
tre journal, je souhaite le plus 
grand succès et tout le courage 
nécessaire pour mener à bonne 


| fin les désirs qui animent leurs 


âmes généreuses de jeunes. 
NB. Il y a une petite correc- 
tion à faire au sujet du premier 


Le rie Cm 
ŒE  MANITOBAINS \ 
N RESPONSABLES \ 
Marie-Rose Gay, Lucienne Beaudry, 
Agnès Benoist, Dolorès Labossière, 
Jean Hébert, Laurent Gagné, 
lene Marshall et Claudette Clément 


avril 1959 


St-Boniface, le 3 


GAIS ge” . 


Paul Baudry, ( “ 
D 'Al 


@te mer" 


yarticle paru voilà deux semai- 
| nes, L'auteur disait que le mou- 
vement était tombé en panne 
et qu'il avait été inactif pendant 
quelques années — ce n'était 
pas là très précisément sa pen- 
|gée, Ce qu'il voulait dire est 
|ceci: parfois le groupe n'était 
|pas très nombreux el à cause 
| de cela a peut-être laissé l'im- 
ression de ne plus exister, Mais 
es chroniques du mouvement 
nous assurent que les activités 
| du groupe n'ont jamais cessé mé- 
|me si elles n'ont pas été aussi 
Inombreuses que les membres 
| d'alors l'eussent désiré, 
| M, l'abbé Léo COUTURE, 
aumônier, 


| Gaiement! 

Galement, boum! Un instant 
de silence pour la prière, Après 
| une demi-heure de folklore, tout 

le monde balance et tout le mon- 
de danse au thème de nos dan- 


Ises carrées, Sulvent quelques 
polkas et grandes valses, 

Vers trois heures, les Gais Ma- 
nitobains, choisis voilà deux se- 
| maines, nous présentent ce qu'ils 
ont préparé, Dorénavant, il y 


aura plusieurs ‘concerts’ de cet- 
te sorte pour mettre à jour, les 
différents talents de nos mem- 
bres, 

Premièrement, Alberto Bono- 
mo chante ‘‘Volare” en Italien, 
“Santa Lucia” en Napolitain, 
“Au sud du Mexique” en Fran- 
çais et ‘La Paloma” en Espa- 
gnol. Anita Fourneaux l'accom- 
pagne, 

ugène Prieur suivit avee 
“Santa Lucia”, cette fois-ci en 
français, et ‘‘Là-haut sur la mon- 
tagne”, Laurent Lamontagne, un 
talent bien connu, qui a ré- 
cemment composé une chan- 
son, a chanté tristement “Le 
fossoyeur”’. Alphonse Tétrault, 
un baryton sonore, réussit à 
nous dégourdir avec une chan- 
son à répondre ‘Sur la route 
| de Berthier”, Enfin, aidé d’Al- 
phonse, Laurent termine le con- 
cert en chantant sa propre com 
position, s'accompagnant sur sa 
guitare, On ne peut leur présen- 
ter tous que chaudes félicitations 
et leur souhaiter du succès’ 

Fatigués, les membres s'en 
vont clopin-clopant, mais le sou- 
rire aux lèvres comme le veut 
la tradition chez les Gais Mani- 
tobains. 

Jacqueline CONSTANT, 
secrétaire, 


Nouveaux membres 
| Henriette Deremiens, Alberto 
Bonomo, Ronald Volk, Jeannet- 
te Pariseau, Judy Boux, Denis 
| Boissonneault. 
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Journée sportive “royale” 
à l'école de St-Norbert 


ST-NORBERT — Telle était 
la question de premier intérêt 
depuis le jour où, à l'école, on 
avait fixé comme date d'un cou- 
ronnement, le mardi 17 mars, 
Selon le désir unanime du grou- 
pe d'étudiants, on ne devait sa- 
voir que le jour même les noms 
de l'élu, ou de l'élue, et de l'es- 
corte, Dans l'intervalle, le peu 
de temps libre que laissait 


employé avantageusement aux 
préparatifs de la fête, tandis que 


les équipes de ballon-volant et | 


de ballon-panier étaient invitées 
à redoubler d'ardeur dans le but 
d'aiguiser leur adresse pour les 
grandes joutes finales, Les équi- 
pes, plus fidèles que jamais à 
arborer leurs insignes, se pro- 
mettaient mutuellement une par- 
tie des plus ardues: les non-con 
currents se rangeaient de part 
ou d'autre, mais laissaient à l'a 
venir le soin de faire connaitre 
les champions. 
Grand ralilement 

Enfin le grand jour arriva, A 
2 h. p.m,, eut lieu le grand ral 
liement des élèves des grades 
IX à XII sur le terrain de jeux 
dans la cour du couvent, Les 
équipes de garçons prirent place 
sur la pièce préparée pour le 
ballon-volant “Freshmen 
(grades IX et X) contre ‘‘Phi- 
losophes'” (grades XI et XII) 
et se mesurèrent durant deux 
périodes de dix minutes, On ne 
sait s’il faut mettre le succès au 
compte de l'adresse, de la chance 
ou de la logique, toujours est-il 
que la victoire est restée aux 
“Philosophes”. 

Ensuite, on vit paraitre sur 
le terrain de ballon-panier les 
deux équipes de filles — ‘’Car- 
dees”’ (rouge, grades IX et X) 
et ‘‘Geais'”’ (bleu, grades XI et 


XII). Nouvelle lutte limitée, 
comme la précédente, à deux 
périodes de dix minutes, La 


journée est peu favorable aux 
jeunes, car, cette fois encore, ce 
sont les ainées qui montent leurs 
points hors de la portée de leurs 
opposantes, On acclame les 
champions ‘’Geais” et ‘‘Philoso- 
phes”’, puis on quitte le terrain 
de jeux pour la continuation de 
la fête, 
Couronnement 

Après un court intermède à 
la salle des externes, tous sont 
invités à monter à la salle d'Ac- 
tivités sociales où une place est 
assignée à chacun. Aurèle Cam- 
peau, élève du grade XII, est 
maitre de cérémonies, On an- 
nonce l'arrivée de la reine élue, 
Henriette Hébert, élève du gra- 
de XII: elle arrive escortée de 
la princesse du grade XI, Céli- 
na Cook; du prince dés grades 
IX et X, Ronald Tallaire; aussi 
de Ja princesse des grades IX et 
X, Madeleine Préfontaine. 

Après l’acclamation en l'hon- 
neur de la reine et de son escor- 
te, on procède au couronnement. 
Soeur H, Neumann, principale 
du couvent, est appelée à placer 
la couronne sur le front de Sa 
Majesté, tandis que Soeur E. de 
Moissac rend le même honneur 
à la princesse du grade XI et 
Soeur Marie-Olive Sarrasin, à 
celle des grades IX et X,. Ensui- 
te, M. Gaétan Cormier, princi- 
pal de l'école des garçons, vient 
décorer le prince de l'insigne de 
sa dignité. 

Sa Majesté adresse la parole 
à ses sujets et les remercie de 
l'honnetr qu'ils lui font de la 
choisir pour leur reine, même 
si ce nest que pour un règne 


de quelques heures. Suit un joli 


programme de chant et de mu- 
sique en l'honneur de la ‘Reine 
des Neiges”. 
* Souper-buffet 

La fête se change maintenant 
en une véritable agape, car des 
tables bien chargées apparais- 
sent au milieu de la salle invi- 
tant à un souper-buffet tout in- 
time. C’est une détente fort goü- 
tée qui se termine par de bref 
discours de la part des princi- 
paux des écoles et des institu- 
trices présentes. Les tables dis- 
paraissent, puis le chant et Ja 
musique se font de nouveau en- 
tendre, Le maître de cérémonies 
annonce la présentation de la 
coupe ce ë 
ser ve lé itime fierté. Lucille 
Sabourin, élève du grade XII, 
vient, au nom des gagnants, re- 
cevoir des mains de Sa Majesté 
le trophée destiné aux ‘“Cham- 
pions des Sports”. 

Interrogatoire 

Voici maintenant la dernière 
partie du programme. Dans un 
discours aussi éloquent qu'éner- 
gique ie maitre de cérémonies 
annonce que les perdants aux 
jeux devront subir un test d'in- 
telligence et, s'ils sont trouvés 
suffisamment sains d'esprit, de- 
vront comparaître devant la 


Cour de justice, répondre à un | 


interrogatoire sévère et se sou- 
mettre aux peines qu'on jugera 
bon de leur imposer. Alors ar- 
rive Gary Lagimodière, élève du 


le | 
programme scolaire devait être | 


ui n’est pas sans Cau- | 
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| grade XII, portant toge et béret, 
| rimé au point d'avoir l'aspect 
|d'un juge inexorable: il est ac- 
|compagné de Victor Turski, élè- 
ve du grade XI, coiffé d'un cha- 
peau rouge et donnant l'impres- 
{sion d'être bien décidé à secon- 
| der les sanctions portées contre 
|les coupables, Le juge appelle 
|les accusés, les questionne, ac- 
cepte difficilement des excuses, 
impose les plus drôles de péni- 
|tences et, aidé de son assistant, 
semble ne plus finir de scruter 
les billets que contient une boite 
sur laquelle nous lisons en ca: 
ractères imposants “I SAW", 

Enfin, on ne peut tolérer plus 
longtemps cet état de choses. 
Juliette Champagne, élève du 
grade XII, accompagnée d'une 
délégation, se présente devant 
la Reine et proteste au sujet de 
ce qui vient de se passer, Elle 
dévoile la supercherie du mau- 
vais juge et de son assistant, 
l'injustice des châtiments qu'ils 
ont fait subir aux accusés, etc, 
etc ,,, puis elle supplie la Rei- 
ne de permettre de faire châtier 
à leur tour ceux qui ont si mal 
usé de leur prétendu pouvoir, 
La permission est aussitôt ac- 
cordée, 

Et voici que les rôles chan- 
gent. En présence de Sa Ma- 
jesté, on arrête les nouveaux ac- 
cusés, Aurèle Campeau et Lu- 
cien Fauchéer, élèves du grade 
XI, arrivent avec des cordes soli- ! 
des. On se sent pris d'une certai- 
ne crainte .,, Vont-ils les pen- 
|dre? ,,, Heureusement non, les 
accusés sont'tout simplement liés 
et contraints à subir des péni- 
tences qui sont, sinon plus du-! 
res que celles qu'ils ont infligées 
[aux autres, au moins tout aussi 
| bien inventées, 

Ainsi finit la fête, disons ‘“à| 
la satisfaction de tous” puisque 
la ‘Reine des Neiges” a fait 
justice à son peuple. 


Miria L'ARABE,. 


Dunrea 


Semaine sainte et Pâques 


Profitant d'une température 
| idéale, les fidèles de la paroisse 
ont été très assidus à tous les 
exercices de la semaine sainte, 

Le jeudi saint: messe à 5 h. 
heure sainte le soir à 8 h. 30 et 
adoration nocturne jusqu'à mi- 
nuit. 

Le vendredi saint: chemin de 
la croix avec instructions à 10 
h. a.m, et exercices dd à la 
liturgie du jour à h. 

Le samedi saint: l'office de la 
Vigile pascale commença à 10 h. 
30 pour se terminer par la messe 
de minuit, 

I] y eut, pendant ces trois 
jours, confessions et commu: 
nions nombreuses avec deux 
{messes le matin de Pâques. 

Remerciements sincères au R. 
P. G, Jolicoeur, S.J,, du collège 
de St-Boniface, qui vint prêter 
son concours à M. l'abbé J, Ber- 
trand, curé. 

Grâce à la coopération d'un 
|paroissien, le sanctuaire du tem- 
| ple était paré, pour la fête de 
| Pâques, d’une profusion de jolies 
fleurs variées, 


Va-et-vient 


| M. et Mme Emmanuel Girar- | 
|din et leurs enfants et M. et} 
Mme S$S. Bocian, de Weyburn, 
|sont venus visiter M. et Mme: 
Léopold Girardin. 

M, et Mme E. Beaupré rece- 

vaient la visite de MM. et Mmes 
Jos. Prescott, de St-Lazare, et 
[T, Knook, de Glenora, accompa- 
| gnés de leurs enfants. 
| Miles Jacqueline, Françoise et 
|Louise Boulet étaient en visite 
| chez M. et Mme P. Boulet: MM. 
let Mmes Clément et Martial 
Boulet, de St-Boniface, chez M. 
Antoine Boulet; Mile Jocelyne 
| Souyri, de St-Boniface, chez M 
let Mme Jos. Souyri; Mlle An- 
toinette et M. François Boulet, 
de St-Boniface et de Prince-Al- 
|bert, M. et Mme Maurice Côté 
let leurs enfants, de Letellier, 
| chez M. et Mme Albert Boulet; 
{Mme Anna Boulet et ses fils, 
|de St-Boniface, chez MM. et 
Mmes Arthur et Félicien Bou- 
|let: M. et Mme Fernand Légaré 
|et leurs fillettes, de Brandon, 
chez MM. Lucien Légaré et A. 
| Lavoie et Mme E. Aquin. 

MM. et Mmes Aimé et Thomas 
Boulet jouissaient de la visite de 
leurs enfants de Killarney, Win- 
nipeg et Somerset. \ 

M. et Mme Louis Daigle ont 
eu la visite de M. Philippe Dai- 
| gle. 
| M. et Mme Gérard Boulet et 
leurs trois énfants, Dorothée, 

Véronique et Billy, sont allés 

asser la semaine de Pâques à 

|St-Boniface pour visiter leurs | 
Inombreux parents. 
Mme Maria Toutant et ses fil- 
|les, Claudette et Rita, se sont 
| rendues à Montmartre pour pas- 
ser quelques jours chez M. et 
|Mme Damien Perron. 


| 
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Décès 

Le jeudi 5 mars est décédée, | 
à l'âge de 30 ans moins huit! 
ques, Mme Georges Droux (née 

arie - Florette - Winnifred Le- 
mieux), La mort vint la frapper 
après une brève maladie à ho. 
pital général de Morden, La 
mourante avait reçu les derniers | 
sacrements des mains de M, l'ab- 
bé Roland Bélanger, 

Mme Droux, fille de M, et 
Mme Nestor Lemieux, de So- 
merset, était née à Somerset, le 
13 mars 1929, Elle fréquenta les 
écoles Archibald et Bruxelles, 
En 1948, elle épousa M, Georges 
Droux, de Manitou, Depuis trois 
ans, ils travaillaient sur une 
ferme, 

La défunte laisse dans le deuil, 
outre son époux et ses parents, 
deux filles, Dorothy, 9 ans, et 
Deborah, 2 mois; six frères, O- 
mer, d'Arrow River, Man,, Cé- 
lestin, d'Owen Sound, Ont. Eu- | 
clide, de Chibougamau, P.Q,,! 
Nelson, d'lle-de-Chênes, Man, 
Guy, de Port Arthur, Ont, et 
Alfred, de Somerset, Man.: deux 
soeurs, Mmes Albert Payette 
(Elodie) et Léopold Labossière 
(Florida), toutes deux de So- 
merset, Seul, M. Euclide Le- | 
mieux, était absent aux funé-| 
rallles, 

L'église de St-Léon fut rem- 
plie à capacité pour les funé- 


| railles qui eurent lieu le samedi 


7 mars, M, l'abbé Roland Bélan- 
ger, curé, officiait, assisté de 
MM, les abbés Simon Nivon, de 
St-Léon, et O, Moquin, de So- 
merset, L'enterrement eut lieu 
dans le cimetière paroissial. 

Les porteurs étaient les cinq 
frères présents de la défunte et 
son beau-frère, M. Thomas 
Fisher, de Tuxedo, Man. 

D'autres membres, parents de 
la défunte, qui assistaient aux 
funérailles étaient deux tantes, 
Mme Jos. Trottier et Mlle Ber- 
nice Lemieux, toutes deux de 
Winnipeg; Mme Marie Mireault 
et M.'Pat. Ouellette, aussi de | 
Winnipeg; MM. et Mmes Pete, 
Joe et I, Droux, tous de Mani- 
tou: Mme Thomas Fisher, pré- 
sentement de Manitou, et Mme 
Richard Lenard, une amie inti- | 


LE CERCLE MOLIÈRE PRÉSENTERA 
“Le Médecin Malgré Lui” et ‘La Fable du Secret Bien Gardé” 


à Ste-Hose-du-Lac, Man. 
LE DIMANCHE 5 AVRIL — RIDEAU: 3 H, P.M. 


AUBIGNY — Mme Rose-De- 
linia Roy est décédée le 23 mars, 
|après dix jours de maladie. Née 
là St-Arsène, P.Q., le 15 février 
1873, elle épousa M. Gustave 
{Bouchard à Manchester, le 25 
décembre 1899. Son frère, M. 
l'abbé Alphonse Roy, bénit leur 
mariage, Vers 1905, tous les deux 
vinrent s'établir au Manitoba, 


me, de Toronto. | Mme Bouchard fêtait cette an- 
HE CR AC, rs |née ses noces de diamant, Pour 
{cette occasion, quelques jours 

Ste-Anne-des-Chènes avant sa mort, les jubilaires re- 


Caisse populaire 

Le lundi 16 mars avait lieu 
la 20e assemblée annuelle de la 
Caisse POPHIAES à Ste-Anne-des- 
Chênes. À la demande de M. le! 
président, le R. P. Armand Fer-| 
land, C.Ss.R.,, récita le ‘‘Notre- 
Père'', 

M. Joseph Tougas, président, 
souhaita la bienvenue et donna 
lé rapport du bureau de direc- 
tion. La Caisse compte 520 mem- 
bres, une augmentation de 22 
membres sur l'année précédente, | 

La gérante, Mme Annie Des-| 
autels, fit lecture du rapport fi- 
nancier, On remarque que l’ac- 


tif est passé de $159,721.01 à | 


$194,443,68, Les présidents des 
comités de surveilalnce et de cré- 
dit ont aussi lu leurs rapports, 

Le rapport de la Caisse sco- 
laire fut donné 
Tougas, gérant. Elle compte à 
date 54 membres, sans mention- 
ner les autres membres qui font 
partie de la grande Caisse. À la 
fin de 195%, l'actif était de 
$126.48. En. 1958, de janvier à 
juin, la somme de $106.26 fut 
déposée et de septembre à dé- 
cembre, $90.15, ce qui fait un 
montant de $196.41, 

Le prix d'entrée, .une part de 
$5.00, fut gagnée par M. Gilbert 


| Tougas. Près de 100 personnes 


assistaient. 
Conférences 

Le lundi 16 mars, à la salle 

roissiale, avait lieu une con- 
érence agricole, M. Fernand Pa- 
quin, agronome, souhaita la bien- 
venue et présenta les conféren- 
ciers. On donna de bons rensei- 
gnements sur l'entretien d'une 
pelouse et sur la manière de 
planter des arbustes pour un bri- 
se-vent, M, Weir montra de bel- 
les vues de parterres bien entre- 
tenus et donna de bons rensei- 
gnements, 

Dans l'après-midi, près de 50 
personnes assistaient aux confé- 
rences où on donna des rensei- 
gnements sur le contrôle des 
mauvaises herbes et sur le grain 
de semence, tu 

Les dames de la Société d'A- 

riculture ont servi le café dans 
l'après-midi. Merci à M. Paquin 
pour l'organisation de ces con- 
férences. ; 


Clubs 4-H 
Le lundi 4 mars, Mlle Mac- 
Leod, économiste ménagères, 


| rendait visite au club de coutu- 


re qui s'était réuni pour l'occa- 
sion à la résidence de Mme Geor- 
ges Dussessoy. Mille MacLeod 
examina les travaux confection- 
nés par les membres et donna 
quelques conseils et remarques 
instructifs. 

Les membres ont joui des vues 
présentées par Mile MacLeod, 
des photos qu'elle avait prises 
au cours de son voyage en Euro- 
pe l'été dernier. présidente 
remercia Mile MacLeod et tous 
retournèrent enchantées de la 
réunion. 

Le club de jardin a tenu une 
assemblée générale au couvent 
le mardi 17 mars pour la réor- 
ganisation du club. 24 membres 
se sont enregistrés dans les pro- 
jets 1-2-3-4 et 7 membres pour 
les patates. ; 

Les officiers suivants ont été 
élus: Hubert Chaput, président; 
Emmanuel Bériault, vice-prési- 
dent: Nicole Préfontaine, secré- 
taire: Donald Demers, chroni- 
queur. 


revenue à Ste-Anne, le 10 mars, 
après une absence de quatre 
mois. Elle a passé l'hiver chez 
ses fils et bru, M. et Mme Nor- 


man Finnigan, de New West-|€ 


minster, C.-B 


Mme William Ducharme (Ber- £ 


nadette Perron), de Churchill, 
Man. visite ses frères, MM. Louis 
et Eugène Perron. 

Mme Désiré Magnan est de 
retour chez elle après une pro- 
menade de deux mois chez des 
parents de Fannystelle, 


uerie 
e Florence Pelletier, 
é, avec M, Marcel Tou- 
de Ste-Anne, Félicitations 
ces deux jeunes, 


7 


ar M. Gilbert | 


Çà et là 
Mme John W. Finnigan est|cw 


cevaient de S. S, Jean XXIII une 


Ste-Amélie 
Assemblée 


L'assemblée de la Ligue des 
| Femmes Catholiques eut lieu le 
| lundi soir 2 mars au presbytère. 
Onze membres étaient présents. 
M. l'abbé C. Vachon, curé, ou- 
vrit l'assemblée et Mme E. Ver- 
haeghe, présidente, souhaita la 
bienvenue ‘aux membres, 

Mme Helen Vandenpoele rem- 

laçait comme secrétaire Mme 

. Denis qui était absente, 

I1 fut décidé que des lettres 
seraient envoyées par Mme C. 
Archämbault aux différents pos- 
{tes de rado pour les féliciter au 
sujet du programme ‘Sacré- 
| Coeur”. 
| Des membres furent demandés 
|pour visiter l'école du district 
| durant la semaine d'éducation. 
Des directives furent données 
| par le directeur, L'assemblée se 
termina par une bonne tasse de 
| café servi par Mlle B. Langlois. 
| Le lundi soir 6 avril fut la 
date choisie. pour l'assemblée 
générale, Toutes sont invitées à 
| apporter leurs rapports. 

Çà et là 

Mme Alois Stomp est de re- 
tour chez elle après avoir subi 
une opération à l'hôpital de Ste- 
Rose-du-Lac. 

Félicitations à M, et Mme Jean 
Roche, de Ste-Rose, pour la nais- 
sance d’un fils, le 13 mars. 


te du service de vaisselle donné 
par M. Fred Pinette, du maga- 
sin général, et Mme J.-L. Corbel, 
d'un ensemble de marmites en 
acier inoxydable, donné par le 
magasin de M. L, K, Finney. 
. M. Gaston Roussin, employé 
à Thompson, est venu passer 
quelque temps avec sa mère, 
Mme Pierre Coss est revenu 
chez M. et Mme G. Verhaeghe 
après avoir passé au-delà d'un 
mois chez ses filles de Winnipeg. 
M. Gaston Labelle, employé 
à Dryden, est revenu chez lui. 


M. Adélard Verhaeghe, em- 
ployé à Dryden, est venu pour 
les vacances de Pâques. 

M. et Mme E. Denis et leur 
fils sont allés passer la fin de 
semaine du 14 mars chez leurs 
[fille et gendre, M. et Mme R,. 
Crabb, de Neepawa, 

M. et Mme T. Stroessar et leur 
famille, de Gimli, ont passé une 
fin de semaine chez M. et Mme 
Nick Stroessar. 

Mme E. Denis, accompagnée 
de son fils, Robert, est allée ren- 
dre visite à son père, de Sarnia, 
Ont., et à sa fille, Mme G. Cal- 
lerec, de Montréal. 

M. Denis Vachon, employé à 
St-Boniface, est venu passer la 
fin de semaine chez son oncle, 


M. l'abbé C. Vachon. 
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Mme R.-D. bd d'Aubigny, 
est décédée à l'âge de 86 ans 


7 |enfants et 6 arrière-petits-en- | 


Mme E, Fuller fut la gagnan- | 


| 
| 


| Starbuck 
| Décès 
| Mlle Exerine Dauphinais, de 
| Starbuck, est décédée le mardi 
PUÉRT À ! [24 mars à sa résidence, à l'âge 
bénédiction spéciale avec indul- | de 73 ans. 
gence plénière à l'heure de la! ‘xj}e jaisse dans le deuil un 
mort. Le parchemin qui souli-|{e Daniel, et deux soeurs 
| gnait ce privilège leur fut remis Mmes Alvin Rear et Joseph Cam: 
| par M. l'abbé KR. Nadeau, curé, peau. + du y 
La défunte donna vie à neufs! Le service fut chanté en l’égli- 
enfants dont cinq sont encore | se de Starbuck et l'enterrement 
vivants: Yvonne (Mme E, Fon- | eut lieu dans le cimetière local. 
taine), de Ste-Agathe, Alma 
(Mme C, Massinon), de Vancou- 
|ver, Edna (Mme J.-M, Palud), 
|[d'Aubigny, Alice (Mme F, Pa- 
|lud), de St-Boniface, et Daniel, 
{de Los Angeles, Cal. En plus, 
| elle laisse dans le deuil 26 petits- | 


était en charge des funérailles, 


St-Laurent 
Va-et-vient 


Le sergent Edouard Combot, 
de l'Aviation canadienne, de St- 
Sylvestre, P.Q,, en vacances au 
début du mois de mars, est vênu 
passer deux semaines chez ses 

arents, M. et Mme Pierre Com- 
lot. Il a aussi visité ses soeurs 
et beau-frère, M. et Mme Roger 
] Lussier et Lucille, d'Edmonton. 
| cordialement toutes les person-|I] est retourné à son poste, la 
|nes qui lui ont témoigné de Ja | semaine du 15 mars. 
|sympathie, soit par des fleurs,| MM, et Mmes Joseph et Lio- 
| offrandes de messes, messages et \,41 Allard et Léo Flamand as- 
prières, à l'occasion de ce deuil. | éjstärent aux funérailles de leur 
oncle, M. Octave Allard, qui eu- 
rent lieu en l'église de Fort Gar- 
ry le 17 mars. 


fants. 

| Les prières d'usage furent ré- 
\ citées au salon funéraire Desjar- 
| dins, le 24 mars, à 8 h, du soir, 
{Les cérémonies liturgiques eu- 
| rent lieu à l'églisé d'Aubigny. 


| Remerciements 
La famille Bouchard remercie 


L | 
Saint-Claude | 
Décès 
Mme Marie-Caroline Lapoin- 
|te, de St-Claude, est décédée le 
|dimanche 29 mars à l'hospice  GUX 
{Taché, à l'âge de 72 ans. | ( : 
| Elle laisse dans le deuil deux | Deux lois viennent d'être pro- 
| fils, Joseph et Harry; quatre fil- | red ner aux pelligung ed le 
Îles, Mmes Clifford Monkman, Président Eisenhower en faveur 
|Freda Barnes, John Deforel et des écoles paroissiales et privées 
Charles Rose: deux soeurs, Miles | Qui ne poursuivent pas de but lu- 
| Marie et Nancy Ducharme: deux |Cratif. La première de ces lois 
| frères, Daniel et Alex, et 16 pe- | met à la disposition de l’enseigne- 
|tits-enfants, | î À ; 
Le service fut chanté le mer- Prochaines années, un crédit de 
credi ler avril en l'église de |887 millions dé dollars, La secon- 
| Haywood. L'enterrement eut lieu | de exonère des impositions fédé- 
| dans le cimetière paroissial. Le rales les écoles en cause. Les éco- 
{salon mortuaire P. Coutu était 
| en charge des funérailles. 


Les écoles paroissiales 
Etats-Unis 


! 


la population scolaire de l'ensei- 
gnement primaire et secondaire 
| de l'ensemble du pays, Le nom- 
lbre des étudiants universitaires 
{suivant les cours des 225 Univer- 
sités et Facultés catholiques s'élè- 
ve à 332,000, Ces chiffres repré- 
| sentent, comparativement à l'an- 
née précédente, une augmenta- 
tion de 127,000 élèves dans l'en- 
seignement primaire, de 54,000 


Laurier 


A une assemblée paroissiale 
|tenue après la grand-messe le 
| dimanche 22 mars, M. Louis Sa- 
| quet fut élu syndic pour trois 
ans et M. Alphonse Verley, pour 
deux ans. Ils remplacent MM. 
| André Saquet et Joseph Desro-| 
| ches. 

| Au gouret, le club de la pa- L S 
| roisse remportait le premier prix | de 12,000 dans l'enseignement su- 
[au tournoi de Plumas, Après | périeur. 

| une victoire de 6 à 4 contre Ber- | 
| nie, il défaisait Plumas en finale 
par le score de 7 à 3. Les comp- 
teurs furent Eugène Assailly, 4 
| buts, Clément Bouchard et Lio- 
| nel Gamache, 2 buts chacun, Pa- 
trice Letain, Daniel Delaurier, 
Maurice Bouchard, Adrien Clé-| » 
| ment et Laurent Therrien, un but 
chacun. 

M. et Mme Gordon Bessie, de | 
Biggar, sont retournés après une 
| visite de deux semaines chez M. 
et Mme René Bouchard. 

M. et Mme Bernard Jeannotte 
visitèrent Mme Alphonse Jean- 
notte, patiente à l'hôpital de 
Ste-Rose, et sont maintenant re- 
| tournés chez eux à Regina, Sask. 
| Mme Eugène Clément est de 

retour d'un voyage de deux mois 
dans l'Est, 

| Mme Alphonse Bouchard est 
| aussi de retour d'un voyage pro- 
longé à St-Jérôme, P.Q. 


|cietalires, 81 


ment libre, au cours des quatre | 


|les catholiques aux Etats-Unis ac. | 
|cueillent plus de 4,700,000 élèves, | 
| représentant le 12.5 pour cent de | 


| La Caisse Popul 
tint sa 19e assemblée annuelle 


N.-D,-de-LOURDES Le 25 
lévrier à 8 p.m, avait lieu dans la 
salle paroissiale la 19e assemblée 
anuelle de Lu Caisse Populaire de 


Lourdes, Un bon groupe de socié- | 


taires et visiteurs intéressés as51s 
talent à cet événement annuel) qui 


fait partie maintenant de la vie 
paroissiale, et si on en juge par le 
nombre et la variété des ques 
tions posées, les sociétaires savent 
et comprennent l'importance de 
l'oeuvre des Caisses dans leur vie 
individuelle ot dans la vie parois 
siale, et cherchent à rendre leur 
caisse apte à rendre encore de 
plus grands services qui ren 
contreralient davantage leurs be 


soins 

Après une prière par M, le Cu 
ré et la bienvenue du président 
les différents rapports furent pré 
sentés, M, Antoine Chabbert, pré 
sident, présenta le rapport des 
Directeurs: M, Pierre Charrière 
présenta le ranport du Comité de 
Crédit pour la 18e fois; M, Au 
guste Comte présenta le rapoort 
du Comité de Surveillance, Tous 
trois firent remarquet sel vi- 
ces de la Caisse qui se dévelop 
pent tous les jours et qui sont ap 


les 


| préciés de plus en plus par les s0- 


on en juge par le 
nombre toujours grandissant des 
transactions faites avec la Caisse 

L'actif est passé de $320,426.25 
au ler janvier 1958 à $366,990.27 
au 31 décembre 1958, un beau 
progrès avec un chiffre d'affaires 
de plus de $1,700,000 en 1958, et 
itout promet que les sociétaires 
continueront en 1959 d'utiliser de 
plus en plus la Caisse, On re- 
marque une augmentation de 
| $5,409.00 en parts et $538,681.14 en 
épargnes, Après avoir porté au 
Fonds de Réserve la somme de 
| 5962.00, les directeurs ont donné 
13% d'intérêt sur l'épargne et 
414% est proposé par les direc- 
teurs sur les parts, ce qui fut ap- 
prouvé par l'assemblée, Soixante 
nouveaux sociétaires deman- 


l'année 

Les directeurs pour 1959 sont 
M. Antoine Chabbert, président, 
| M. C, Le Moullec, vice-président, 


| N:D-de-Lourdes 


| Partie de cartes 

Le 22 février avait lieu la par- 
| tie de cartes annuelle des Dames 
| Auxiliaires de l'hôpital de No- 
|tre-Dame-de-Lourdes, L'assistan- 


|ce fut assez nombreuse, malgré | 


le mauvais état des chemins. 
Les gagnants aux cartes fu- 
\rent Mile Emma Simon, Mme 
| Auguste Chaperon, MM. Albert 
| Delaquis et Frank Lesage, Les 
| prix de consolation furent gagnés 
|par Mlle Elise Fouasse et M. 
Norbert Dacquay. 
| Il y eut aussi plusieurs par- 
\ties de bingo. Deux prix furent 
tirés durant la soirée: une cou- 
verture de laine, gagnée par M. 
Henri Linossier 


surprise, par M. Paul Avanthay. | 


| Au programme récréatif, il y 
eut plusieurs morceaux d'accor- 
déon exécutés par Mme Jerry 
Badiou, accompagnée au piano 
{par Mme Lionel Badiou. 
{chant intitulé ‘“L'hirondelle et 
|le papillon” fut rendu par Mmes 
| Raymond Delaquis et Jerry Ba- 
| diou et Mme Joseph Bazin les 
accompagnait au piano. Une dé- 
clamation “La campagne” fut 
très bien rendue par Mlle Lu- 
cille Dacquay. 

Pour terminer le programme, 
les jeunes athlètes vinrent inté- 
resser l'assistance avec leurs 
{jeux dans plusieurs tours d'a- 
|crobatie. Vive les jeunes! Merci 
|à leur entraineur, M. l'abbé 
| Larochelle, 

Un succulent goûter fut servi 


| Dames Auxiliairés. 

Le maitre de cérémonies, M. 
| Raymond Delaquis remercia, au 
|nom des Dames Auxiliaires, tous 
les généreux donateurs et tous 


| dans l'enseignement secondaire et | ceux qui ont contribué d'une fa- ! 


çon ou d'une autre à la réussite 
de cette belle soirée, 


et une boite-| 


Un | 


0, | 


| par Mme J.-B. Pantel, aidée des | 


aire de Lourdes 


M. E, Roch, M, Léon Brunel, M; 
| Marcel Beaudry qui est aussi se- 
lcrétaire, M, Joseph Deroche est 
toujours le gérant 

Le Comite de Crédit: M. Pierre 
Charrière, président, et MM, Pier- 
re et Paul Roch, Le Comité de 


| Surveillance: M, Auguste Comte, 
| président, et MM, Jean Bérard et 
J.-B, Bazinet 

L'assurance des prêts a été lon- 
guement discutée, et il a été déci- 


dé d'étudier davantage au cours 
| de l'année le service d'assurances 
[a la disposition des Caisses, par 
brochures et contacts individuels, 
avant de prendre une décision, 

M, Pierre Frossais, qui est tou- 
jours présent à cette assemblée 
annuelle, fit remarquer l'aug- 
|mentation de l'actif, le travail des 
comités, la tenue générale, les 
bienfaits possibles de l'assurance, 
et déplore comme dans trop de 
| Caisse, dit-il, le manque d'intérêt 
| pour étudier et pour servir dans 
les différents comités, 

M, l'abbé A.-J, St-Laurent, pro- 
pagandiste du C. C, C,, invite tout 
le monde à étudier davantage les 


principes des Caisses, de s'en ser- 
vir, de les utiliser, de se familia- 
riser avec les services qu'elles 
rendent, et peuvent rendre, car 
c'est en connaissance de cause 


qu'on peut les améliorer et les 
| défendre 

M, de Ambrosis, gérant de la 
Caisse Centrale, parla un peu du 
grand problème de 1958, la cireu- 
lation des chèques des sociétaires 
[qui semble se résourde normale 
|ment, Nous devons beaucoup, 
dit-il, a M, le Sénateur C, Vañ- 
lancourt, qui est le grand défen- 
seur des Caisses, 

M. le Curé félicita les sociétai- 
lres et dirigeants pour le bon 
{fonctionnement de la Caisse, il 
| rappela à tous l'obligation de ren- 
dre service, en acceptant les res- 
ponsabilités que l'organisation 
demande de chacun. M. le Prési- 


ILe salon mortuaire Desjardins | daient leur admission au cours de | dent remercia tous les assistants 


| pour la part qu'ils avaient prise à 
la discussion et les orateurs invi- 
ee pour leur magnifique contri- 
bution, le tout pour le plus grand 
| bien de la CAISSE, NN Evits tout 
le monde à prendre le café et à 
| discuter encore ensemble, ‘en fa- 
mille, les problèmes et les possi- 
bilités de la Caisse de N.-D.-de- 
Lourdes, 


Les marchés 


BEURRE, OEUFS ET VOLAILLES 
| (Commission House Prices) 
31 mars 1969 


BEURRE 


| Crémerie sn ER 
Prix moyens payés par les commer- 
|çants en gros pour oeufs non classés 
ilivrés à Winnipeg: 


OEUFS 
Grade A large 31 
Grade A moyens 2 
| Grade A petits . 4 
{Grade B Dé 18 
[Grade Cie 12-13 
VOLAILLES 
Grpes Grade Grade 
|Plus de 8 lbs. ?6-2N 22:26” Eu 
5-6 lbs 25-26 20-22 12-13 
14.5 lbs A1 17 40.11 
| Moins de 4 lbs . 18-19 .13-14 09-10 
POULETS 
| Plus de 5 lbs 18 46 10 
14.5 |bs 16-17 13-14 ,09 
Moins de 4 lbs. 13 410 07 
Marché aux bestiaux 
Bouvillons: 
| De choix . #823.50-824,50 
| Bons . 23.50- 24,50 
| Moyens 21,50- 23.00 
Ordinaires 18.00- 21.00 
| Génisses: 
Bonnes Pr $22.,00-$23.00 
Moyennes mm 19,80 21,50 
| Ordinaires mms  16/00* 19,00 
| Vaches: 
| Bonnes EU . $19.00-#19.50 
|. Moyennes .  17.00- 1850 
| ‘Canners' et ‘Cutters' …  12.00- 16,00 
| Taureaux: 
| Bons } . #19.00-$20.00 
|  Ordinaires 17.00 18.50 
Veaux de boucherie: 
De choix 
| Bons 
Moyens 
| Ordinaires … 
| Pores: 
Grade A $22.50 
|. Trüies 11.50- 11.50 
| Moutons: 
| Bons $19.00 


ÊTRE BON 


PRODUIT GARANTI PAR 
“Good Housekeeping” 


Ne dépendez pas du hasard, pour le choix 


des couleurs 


tirez, grôce 
Bar’! 


de peinture pour votre maison! 


Choisissez la couleur exacte que vous dé- 


à notre ‘’Spectromatic Color 
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NÔTRE-DAMÉ-DE-LOURDES 


té, L'assistance fut très nom: 


breuse, 

La plupart des jeunes travail. 
lant au loin sont venus visi- 
ter leurs parents et amis durant 
le cage de Pâques, 

M. et Mme Antonio Grégoire, 
de Gravelbourg, et Mlle Lucie 
Lavallée, de Ponteix, ont visité 
leurs parents et amis, le jour 
de Pâques, 


urent lieu 
, Ernest Gos- 
tal St 
mars, à 


e 
service fut chanté 
A, Latendres- 


Alfred et L, Rodrigue, 
SP diacre el sous-diacre, 
deuil fut conduit par M 


( É FAagIols Les porteurs étaient 

. Simon et Adrien Beauso- 
leil, Maurice Lalonde, Georges 
Gosselin, le président et le se- 


Baptème 
Le 22 mars: Jean-Michel-Jo- 
seph, fils de Denis Cayer et de 
Rita Leduc, né le 15 mars, Par- 
rain et marraine, M. et Mme Eu- 
dore Beauregard, de Scout Lake, 


\ 


À 


FL 


.des commissaires d'écoles. M. R. 


«+ M,-L, Sylvestre fut patient à 
durant | 
quelques jours, dernièrement. | 

Les offices de la semaine sain- | 
te furent suivis avec grande pié-" 


crétaire de l'Union des travail- 
leurs d'Estevan, 
e fut le premier service dans 
Le nouvelle église paroissiale, 
'assistance fut très nombreuse. 
Le défunt laisse dans le deull 
son épouse, née May Venne, et 
sept enfants de 3 à 16 ans, d'Este- 
van: ses parents, M, et Mme Ray- | 
mond Gosselin, de Willow- 
unch: deux frères, Rosaire et 
och,'de Willow-Bunch, et cinq 
soeurs, Stella (Mme Jacques Ra- 
boud), de Willow-Bunch, Marie 
(Mme Thorndick), de Toronto, 
Françoise (Mme Lafleur), de 
Montréal, Evelyn (Mme Kar- 
chuk), de Yellow Grass, et Ber- 
nadette (Mme Hensen), de Me-| 
dicine Hat, Tous étaient présents 
aux funérailles. 
Remerciements | 
La famille Gosselin remercie | 
tous ceux et celles qui lui ont 
aidée ou manifesté leur sympa- | 
thie, soit par offrandes de messes 
ou autrement, à l'occasion de ce 
deuil qui vient de la frapper. } 
Cà et là 
Mgr Rodrigue Lussier, d'Assi- 
niboia, et MM, les abbés L. Folks, 
de Rockglen, J. Lukas, de Fife 
Lake, et Lucien Rodrigue, de 
St-Victor, élaient de passage au, 
presbytère, dernièrement, | 
MM. Laurent Mondor et Jos. | 
Lalonde sont allés à Regina, der. | 


nièrement, pour assister au con-| 
grès de la Caisse populaire pro- | 
vinciale, 


Mme A. Bekar, d'Edmonton, | 
passa quelques jours chez ses | 
parents, M. et Mme Donat Joyal, 
récemment, | 

M, et Mme Raymond Souillet 
et leur famille, de Biggar, Sask,, 
ainsi que Jean, Gérald et Lor- 
raine Souillet, rendirent visite | 
à leur père, M. André Souillet, | 
et autres parents, le 22 mars. 

Mile H. Beauregard, d'Assini- 
boia, est venue visiter des a-| 
mies, récemment, 

MM. Raymond Boulianne et 
Henri Hellman et le R. F, Jus- 
tinien, E.C. allèrent à Saska- 
toon, es 10, 11 et 12 mars, pour 
assister au congrès provincial 


Boulianne y retourna le jeudi 
19 mars pour le congrès des 
commissaires catholiques. 

M. et Mme Frank Bellefleur, | 
d'Assiniboia, sont venus visiter 
leurs enfants de Willow-Bunch, 
le lundi 16 mars. Mme Inch les 
accompagna. Elle rendit visite! 
à Mme Jos. Bonneau, 

M, Léonard Bourdages alla 
visiter des parents et amis de 
Montréal durant quelques jours 
avant de prendre le chemin du 
rétour après la délégation qui 
eut lieu 


| 
| 


Ottawa dernièrement. | 


l'hôpital d'Assiniboia 


Montmartre 


MM. Honoré Ferraton et Jean 
Faubert allèrent à Saskatoon 
pour affaires, 

M. Max, Coupal est revenu 
enchanté de son voyage dans 
l'Est, 

M, Roland Coupal s'est rendu 
à Ottawa pour la ‘Marche vers 
Ottawa", 

MM. et Mmes Martial Beau- 
din et E, Thévenot ont passé PA- 
ques chez M, et Mme Louis Thé- 
venot, de Somerset, Man, 

M, Ted Théoret a rendu visite 
à ses parents de Domremy. 

M, et Mme René Lavoy, de 


Prince-Albert, sont en visite chez | 
| M, et Mme Walter Lavoy. 
M. et Mme Lucien Perras, de | 


Guy, Sask., étaient en visite chez 
leurs parents 


M. et Mme Laurent Perron et | 


leurs enfants, Ronald, Raymond 


et Kathleen, de St-Pierre-Jolys, | 


Man, visitèrent M, Victor Per- 


ron, 
M. Wilfrid Cyr, de Debden, 


était en visite chez M. et Mme | 
Damien Perron, ainsi que Mme | 
Maria Toutant, accompagnée de | 


ses filles, Claudette et Rita. 

M. Hervé Perras a été nommé 
gardien de l'école neuve. 

M. René Giroux et son fils, 
Henri, se rendirent à Gravel- 
bourg pour ramener les callé- 
giens, Wilfrid et Cyrille Giroux, 
Paul Joubert et Bernard Perron, 


pour passer leurs vacances chez | 


leurs parents, 

Mile Léa Lafontaine 
quelques jours chez ses parents, 
M. et Mme Urgel Lafontaine. 


Etaient en visite chez M. le |, 


Dr L, Préfontaine: son père el 
sa mère, M. et Mme Préfontaine, 
de Prud'homme, 


Toronto, Ont. 


Décès 
Le jeudi 5 mars est décédée à 
Toronto, Mme Gary Sandrin, née 
Clara Catherine Coleman, de 28, 


| Cornelius Parkway. 


Elle laisse dans le deuil, outre 
son époux, sa mère Mme Eugénie 
Coleman, de Toronto: un fils, Ste. 
phen: trois frères, Pat, de King- 
ston, Ont. Joseph et James: trois 


soeurs, Mmes A, Smith (Pruden- | 
ce), de Meyronne, Sask., P, Theis | 


(Antoinette), de Admiral, Sask, 
et Ted Boniface (Agnès). Son pe- 
re, M. John Coleman et une 


|soeur, Mme Irène Phippard, l'ont | 


précédée dans la tombe. 

Les funérailles ont eu lieu le 9 
mars en l'église St-Mathieu. L'en- 
terrement eut lieu dans le cime- 
tièré Holy Cross à Toronto, Le 
salon mortuaire Lynette était en 
charge des arrangements funè- 
bres. 


Profitez de vos vacances! 


Visitez 


LA PROVINCE 
d 


QUÉBEC 


Voyagez en classe touriste par le 


Dép. Winnipeg 


onfinenfal 


du 


vendredi, 10 juillet 


CANADIEN NATIONAL 
on momies tu de : 2. Sunouet gérer vu on Mt | 
| Itinéraire: | 
| Dép. Vancouver mercredi, 8 juillet | 
| Dép, Edmonton jeudi, 9 juillet | 
| Dép. Saskatoon jeudi, 9 juillet | 
| | 
C0 Ex 


Voyage en groupe à l'aller; retour au gré des 
voyageurs dans les trente jours. 


2 


| Billet Allerretour he Wt | 
|[=— —————— —— | 
| Vancouver : Montréal 5142,40 533.30 526.60 | 
{| Etmonion : Montréal 5 92.05 525.80 50170 | 
À Saskatoon: Montre 5665 © ÿ2210 51770 | 
Winnipeg - Montréal $ 53.40 516.70 513.40 | 
| Jusqu'à Québec — ajoutez $10.75 | 


te 


Pour renseignements additionnels, dépliants, 
réservations, s'adresser à: 


M, Charles Lemay 


Conadien National 
Gare Union, ch. 203 
Winnipeg, Mon. 
Tél: WH, 6-2285 


M, Paul-E, Monast 


Canadien National 
1002, ave Jasper 
Edmonton, Alta. 

Tél: 40231, ext, 320 


CANADIEN 


NATIONAL 


passa 


{semaine chez leurs parents, M, 
et Mme Ernest Dubois, 


|dus à 


{chez M, Jean Dumaine, 


|coine, Emile Paradis et Edouard 
| Demas, 


| broise, Man., rendirent visite à | 


{remarquable par tous les parois- | 


| qui remportèrent la coupe pour | 
| la à 


à MP A met re ot RU Apr Po dll dsl au me 


D do où Em BOAT Dm He Er Po 


LA LIBERTE.ET 


\ 


M, Gérard Brady, directeur de l'hebdomadaire ‘’L'Hom- 


me libre” de Drummondville, 


P,Q,, présente une revue des 


journaux hebdomadaires à l'émisison “Regards sur le Canada 


français”, tous les dimanches 


à 12 h, 15 p.m,, à CKSB, M. 


Brady mentionne souvent l'une ou l'autre nouvelle puisée 
dans ‘La Liberté et le Patriote”, Après la revue, il s'entretient 


des sujets les plus divers ave 
invité de marque, On voit ei 


e un journaliste ou un autre 


-dessus M, Gérard Brady, au 


centre, en compagnie de M, Lucien Fontaine, à droite, prési- 
dent de l'Association des hebdomadaires de langue française, 
et M, Pierre-Etienne Chayer, à gauche, réalisateur de cette 


série, 


Storthoaks ET 


Va-et-vient 
M, le Dr Honorius Millette et 
son épouse, de Lestock, sont ve- | 
nus rendre visite à leur mère, 
Mme R, Millette, 
M, et Mme Thomas Dubois, 
d'Estevan, ont passé la fin de 


M. Charles Millette est allé à 
Winnipeg pour affaires, 

M, et Mme 
et M, L. Chicoine se sont ren- 
Regina pour visiter M} 
Lucien Chicoine, patient à l'hô- | 
pital des Soeurs Grises, ainsi 
que leur beau-frère, M. Salomon 
Russell, qui a subi une opéra- 
tion. 

M. Félicien Henrion est allé 
en voyage d'affaires à Ponteix, 

M, et Mme Edouard George, 
de St-Boniface, ont passé la se- 
maine sainte au presbytère, 
Sont venus visiter des parents 
l'occasion de Pâques: M, et, 
Mme Elisé Beaudoin et leur fils, 
Roland, d'Alberta, chez M. et 
Mme Osias Beaudoin; M, et Mme 
Oscar Desrochers et leurs trois 
enfants, de St-Boniface, chez M. 
Arthur Chicoine et chèz M. et 
Mme Jules Pierret; Milles Odé- 
lie et Diane Filteau, de Regina, 
chez leurs grands-parents, M. et 
Mme Osias Beaudoin; Miles Lil- 
liane et Jeannette Peters, de 
Winnipeg et de Regina, et M. 
et Mme Albert Lévesque, chez 
M. et Mme Earl Peters, Mlle 
Rose-Hélène Lapierre, de Regi- 
na, chez Mme Hélène Lapierre; 
Miles Adeline et Jeannine Blé- 
rot, Louise et Thérèse Bodin et | 
M. M. Bourbonnière, de Winni- 
peg, chez M. et Mme Henri Blé- 
rot: Mme Yvonne Paradis, de 
Saskatoon, chez son fils, M. Hen- 
ris Paradis: M, Aimé Dumaine, 


Albert Chicoine | 


M. et Mme Roméo Tourigny 
sont allés à Regina où Mme Tou- 
rigny subit un examen médical. 
A leur retour, ils ramenèrent 
les collégiens de Gravelbourg, | 
Laurent Tourigny, Léonard Chi- 


qui vinrent passer les 
vacances de Pâques dans leurs 
familles. 

M. et Mme Joseph Gentes, de 
Forget, M. et Mme Caron, de 
Montmartre, M. et Mme L. Lam- | 
bert et leurs enfants, de St-Am- 


leur tante, Mille Mélina Gentes, 
patiente à l'hôpital de Redvers, 
et à leurs soeur et beau-frère, 
M. et Mme Urbain Beaudoin, | 

Prompt rétablissement à MM. 
Gilles Beaudoin et Vital Ray- 
mond, patients aux hôpitaux de 
Gainsboro et de Redvers respec- | 
tivement. 

Le R. P. J.-P, Aubry, O.MI, 
de Lebret, est venu prêter main- 
forte à M. l'abbé George, cu- 
ré, pour les exercices de la se- 
maine sainte qui furent suivis 
avec assiduité et avec une piété | 


siens. Un grand nombre de com- | 
munions furent distribuées, 


Partie de hockey 


Félicitations aux braves jou- 
eurs de hockey de Storthoaks 


sixième année consécutive. | 
La partie finale leur donna une | 
victoire éclatante avec un poin-| 
tage de 9 à 2. La coupe fut pré-| 
sentée par M. Luc Lemieux, d'A- | 
lida, au capitaine André Chicoi- 
ne qui remercia par quelques | 


EEE rene 


Le Cuelenaere, 
Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES ! 
Toronto-Dominion Bank Building 
J, M. Cuelenaere, QC. 
R. N. Hall, QC 
K. J. Schmit, BA, LL. 
Téléphone: ROger 3-7441 
Prince-Albert, Sask. 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 
Clinique médicole et dentaire 


60 - 12e rue est 


(En face de la Commission 
des Liqueurs) 


103, 


Prince-Albert, Sask. - Téléphone 4202 | 


J.-R. Pellerin, B.A. | 


OPTOMETRISTE 
Exomen de la vue 
12e rue est, Prince-Albert, Sask. 
MEDICAL & DENTAL CLINIC 
Téléphone RO 3-7744 


| peg, 


{nylon d'une 


(Photo Radio-Canada) 


mots appropriés, M. Sid Mann 
remercia tous les joueurs en gé- 
néral, Une foule très enthousias- 
te acclama les vainqueurs. 


Dumas 


Va-et-vient 
Etaient en visite chez leurs 
parents pour la fête de Pâques: 
Mile Thérèse Boulet et M. Ri- 
chard Lamontagne, de Winni- 
M, et Mme Fernand Larri- 
vée et leur fils, Lionel, et Mlle 


|S, Rollin, de Regina, M. et Mme 


PP TT me de 


LE PATRIOTE 


Prince-Albert 
Va-et-vient 

L'honorable sénateur W,-A, 
Boucher a passé les vacances de 
Pâques avec sa famille, puis re- 
tournera à Ottawa pour la ses- 
sion au Parlement fédéral, 

M. et Mme G, Blain et leur 
famille ont passé quelque jours 
chez des parents et amis de Sas- 
katoon, Mme Léona Blain, en 
route pour Edmonton, les ac- 
compagnait jusqu'à Saskatoon. 

. @t Mme John O'Byrne et 
leurs enfants étaient les hôtes 
des familles Arcandi Trudeau, 
G, Dion et Gérard Pagé, ces jours 
derniers, 

Avant son départ, Son Exec, 
Mgr Léo Blais assista à la prise 
d'habit de deux nouvelles reli- 
gieuses, reçues dans la congréga- 
tion des Soeurs de Notre-Dame 
de la Croix, Ces jeunes novices, 
Miles Fernande Lajeunesse, de 
Debden, et Maria Vereyken, de 
Cantal, ont pris les noms de 
Soeur Marie-Béatrice et Soeur 
Maria-Goretti, Le R, P, P, La. 
chance, O.P., présidait et le R, 
P, J, Drouin, OP, curé de la 
paroisse St-Joseph, agissait com- 
me maître de cérémonies, Il y 
eut réception et souper auxquels 
participérent les syndics, les 

| membres du clergé et les parents 
| des nouvelles religieuses, 
Légion canadienne 

A leur dernière assemblée, des 

plans furent soumis afin de pré- 

| lever des fonds pour l'ameuble- 
|ment d'une chambre de quatre 
[lits pour les vétérans dans la 
nouvelle aile de l'hôpital Victo- 
ria Union. A cet effet, une cireu- 
laire fut envoyée à tous leurs 
|membres afin de recueillir les 
| fonds nécessaires pour cette no- 
ble cause, 

Plusieurs nouveaux membres 
furent initiés et huit nouvelles 


M, Torgunrud, de Portage-la- - h 

Prairie, M. et Mme Steve Burkes | demandes d'admission furent ac- 
et leurs enfants, M. et Mme Ro- | Ceplées, 

land Boulet et leurs enfants, Da-| Des insignes pour membres 


niel et Colette, d'Alida. 
M, et Mme Maxime Gilliard 
et leurs enfants, Eveline et Fran- 


! cis, de Belleview, sont venus vi- 


siter leurs oncle et tante, M, et 
Mme R, Zébière, et leurs soeurs 
et beaux-frères, de Kennedy et 
Wawota, 

Mme L. Marion, de 
rendit visite à Mme R, de La 
Brely et à M. Léon Guerin, de 
Wawota, 


M. et Mme Ernest Thériault | 


et leurs enfants, de Mutrie, é- 
taient en visite chez leurs soeur 
et beau-frère, M, et Mme Alex. 
Boulet, 

MM. Alphonse Lamontagne et 
R, Zébière, Mmes J, Pothier et 
G, Lemoine sont de retour dans 
leur foyer après un séjour à l'hô- 
pital, 

Shower 


Le samedi 28 mars, un shower | 


eut lieu en l'honneur de Mme 
E. Carpentier (née Anita Larri- 


vée) à l'occasion de son retour | 


de Montréal. Toutes ses amies 
lui offrirent de jolis cadeaux et 
un délicieux goûter fut servi, 


| Bienvenue à Anita et à son mari. 


rs Û 
Ponteix 
Décès 
Le jour de Pâques, à 3 h, 20 


pm, M. Victor Gauvin s'étei- 
gnait paisiblement entouré de 


| son fils prêtre, le R. P. Léo Gau- 


vin, O.M.I,, de son épouse, de 
ses autres fils, Charles, Phi- 
libert et Gérard, et de sa fille, 
Mme André Dubourt, 

Les funérailles eurent lieu le 
mercredi ler avril, à 10 h, a.m, 


Sincères condoléances à la fa- | 


mille éprouvée, 
Partie de cartes 

Le dimanche 22 mars avait 
lieu la deuxième partie de car- 
tes d'une série, organisée par 
Mmes Armand. Piché, Alphonse 
Roberge, Raoul Morin, Roland 
Vermette, Arthur Stringer, Na- 
poléon Provençal, Hubert Mer- 
cier et Georges Rouleau. Ces 
dames désirent remercier tous 
ceux qui leur ont aidé à faire 
de cette soirée un si beau succès. 


La somme réalisée s'élève à 
$888.35. 

Les gagnants des prix au whist 
furent me Arthur Vallée et 


Mile Irène Brière. Les prix fu- 
rent donnés par Mmes Réal St- 
Cyr et Armand Piché, M. Fran- 
cois Briand gagna.le prix pour 
hommes, 

M. F. Goddu, de Frenchville, 
a gagné $15.00 et Mlle Lorraine 
Shaff, $10.00, dons de M. et Mme 
Gédéon. St-Cyr. Mile Gisèle 
Stringer a gagné $15.00 de mar- 
chandises, données par Mme A- 
drien Privé, Mme Fernand La- 
rochelle a gagné $10.00 de pro- 
visions alimentaires, données 
par M. Armand Piché. 

Les autres gagnants furent M, 
Gaston Richard, une chemise de 
valeur de $10.00, 
don de M. Lucien Piché; Mme 
Maria Campeau, une couverture 
de laine blanche, don de Mme 


Aurore Perreault: M. Alfred 
Thibault, une paire de draps de 
coton couleur pastel, don de 


| Miles Germaine et Marie Strin- 


ger. £ 
D'autres dons importants fu- 


| rent, offerts: $40,00 par M, et 
|. Mme Jean Stringer, $25.00 par 


M. le Dr et Mme Strohhofer, 
$25.00 par M. et Mme Alphonse 
Rouleau et plusieurs dons de 
$10.00 et 
groupe de L à Z. 

Va-et-vient 

M. et Mme Henri Chorel et 
leur fille, Eveline et M. et Mme 
Aurèle Perreault se sont rendus 
à Morinville pour assister aux 
funérailles de leur neveu et cou- 
sin, M. Maurice Chevalier, dé- 
| cédé accidentellement à l'âge de 
21 ans. 

M. et Mme P, Berger et leurs 
filles, Marguerite et Irène, de 
Youngston, Alta, visitent MM. 
et Mmes Philippe Brisson, Léo 


Léonard Houle 
ENTREPRENEUR 
Constructions dé tous genres 

Téléphone: RO 4-4760 


444 - 15e rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


"Pour un excellent service’ 


L'Hôtel Empress 
| PRINCE-ALBERT, SASK. 


SALLE DE BANQUET 


Pour mariages, réceptions, elc, 
E.-J. DEMERS, prop. 


Mid RS 00 


Robert et Antoine Legault. 


Les 21 et 22 mars, le R, P.]| 


Léo Gauvin, O.M.I,, professeur 
au collège de Gravelbourg, ses 
| frères, Philibert et Gérard, et sa 
soeur, Cécile, et le mari de cette 
dernière, M. E, Jones, de Regina, 
étaient au chevet de leur père 
et beau-père, M. Victor Gauvin, 
malade depuis plusieurs mois, et 
visitaient leur mère et belle- 
mère au Manoir, 


Le R, P. L. Gauvin revint 
COFFEE BAR + SALLE A MANGER | mardi. soir et aida au ministère | 


à l’occasion de Pêques. Il a don- 
| né un sermon aux deux messes 
de Pâques, 


ben e es es 


Virden, | 


$5,00 par ceux du 


ayant plus de 25 ans de service 
dans la Légion furent présentés 
aux camarades Bill Lamb et 
Norman Evans par M, le Dr 
A, H, Goodwin, 

Debden 

Notes historiques 

Les colons arrivés en 1912, 
1913 et 1914 réalisèrent bien 
vite le besoin d'une école, et la 
première ouvrit ses portes en 
1915 à 30 élèves, M. À. Desaul- 
|niers et Mille Anna Tremblay y 
enseignèrent successivement Ja 
première année, 

La deuxième école fut bâtie 
en 1921, Elle avait deux classes 
et un peu plus tard il devint 
nécessaire d'en aménager deux 
| autres, L'école actuelle, construi- 
te en 1951 et 1955, comprend 
huit classes, Les religieuses de 
la Présentation de Marie prirent 
charge de l'enseignement en 
août 1942, MM. Narcisse Cyr, 
Johnny Lajeunese et Emile Cou- 
ture formaient la première com- 


| mission scolaire dont M. Victor | avec joie et avec générosité à la 
|vie de votre mère, certains de | 


Harvey était secrétaire, 


Le messa 


| Ca et là ” | 


| M. 


lsite et voyage d'affaires. 

La Rév.'Sr Thérèse-du-Sacré- 
Coeur, du couvent de Debdén, 
présidente du comité de l'ensei- | 
gnement du français en Saskat- | 
chewan, s'est rendue pendant le 
congé de Pâques à une réunion 
de ce comité tenue à Vonda. 

M, l'abbé A. Coursol, de Prin- 
ce-Albert, a prêché une retraite 
à 53 élèves de l'école supérieure, 
les 6, 7 et 8 mars. 

M. et Mme Conrad Paquette 
Ch de retour d'un voyage dans | 
| l'Est. 

M. et Mme Hector Brunet pro- 

longent leur séjour au sud des 
| Etats-Unis, 

Etaient en visite dans leurs 
familles et chez des amis à l'oc- 
casion de la fête de Pâques: Mlle 
Claire Boudreau, institutrice à 
Delmas; Mlle Solange Desro- 
chers, institutrice à Prince-Al- 
bert; MM. Edgar Ruel, Clément | 
Jean, André Paquette, Roger | 
Cyr, Marcel Pouliot, Louis Blais | 

et Gilles Bilodeau, du collège | 

Notre-Dame de Prince-Albert; | 
M. Fernand Huot, du collège de 
Battleford; M. et Mme Théodore 
Préfontaine et Mlle Lilianne Sa- 
vard, de Saskatoon; Mlles So- 
lange et Hélène Lajeunesse, de 
Prince - Albert: Mlles Juliette 
Blais et Cardinal, de Duck Lake: 
MM. et Mmes Florian et Hubert 

| Robin, de Damour; MM. Roland 
et Raymond Lepage, René Sa- 
vard et Ronald Huot. 

L Les comités de l'ACFC de 
Debden et Victoire ont tenu une 
réunion conjointe d'étude le 24 
mars. | 

Mmes Emile Couture, Eugène | 
Durette et Robert Laitre, MM.] 


A. le curé est allé dans le dépenser pour son extension, 
Québec et aux Etats-Unis en vi- unis pour lui rendre témoigna- 


{la signification à laquelle nous 


|si une valeur qui atteint chaque 
{chrétien dans le sanctuaire inti- 


|tère de Pâques est donc de mort | 
|croyänt. | 


{souffrances du Seigneur, qui a 


Alphonse Duret et Omer Chré- | 
tien et la fillette de M. et Mme | 
Roger Desjardins ont subi des} 


examens et traitements à l'hôpi- 


|tal de l'Université de Saskatoon | 


Let tous sont maintenant en repos | 


dans leurs familles. | 


M. Wilfrid Cyr est allé à Re: 
gina pour examens médicaux et, 
de là, s'est rendu en visite au 
Manitoba. 

M. Charles Bujold, de l'Avia- 
tion canadienne, et sa famille, 


 d'Edmonton, en route pour la! 


France où M, Bujold est trans- 
féré, sont en visite chez M, et 
Mme Pamphile Bujold. 
Extrait de “Vie française” 

| L'éminente dignité de l'agri- 
culture lui vient de sa fin. C'est 
Aa seule profession indispensa- 
|ble à la subsistance du genre 


humain, Malgré les découvertes | 


scientifiques et les progrès in- 
| dustriels, elle restera toujours 
| la nourricière de l'humanité. En 
multipliant plantes et bêtes, elle 
| contribue au renouvellement de 
la création. 


Nouvelle édition 


Phanétique ‘’Sans Cailloux'’ $3.75 
Volume relié 475 
Ouvrage approuvé por le Conseil 
de l'instruction publique, pour les 
éducateurs et les normaliens, 


l'Echo . . . Sans Coilloux 
Un pas de plus .,,; 
Sans Cailloux” 
Livres pour les élèves 


Ces trois volumes illustrés, pour 
l'éducation du jangage parlé, sont 
en vente chez l'auteur 


1808 7! re Saint-Joseph 
MONTREAL à Ma 


| 
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| 


} 
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CITE DU VATICAN — Voici 
le texte du rame de Pâques 
du souverain pontife Jean XXI: 

En cette soirée encore voilée 
de tristesse par le souvenir de la 
mort du Sauveur, mais déjà en- 
vahie par des frémissements de 
joie dans l'attente de Sa sainte 
résurrection, notre voix vient à 
vous, chers fils d'Italie et du 
monde entier, qui vous disposez 
à célébrer religieusement la s0- 
lennité de Pâques. 

D'ici quelques heures, dans les 
majestueuses cathédrales et les 
chapelles perdues des terres de 
mission, toutes les paroisses, cel- 
les des villes et celles des hum- 
bles villages épars sur les monts 
et dans les campagnes, partout 
où une communauté chrétienne 
se réunit avec foi et amour au- 
tour de ses prêtres — résonnera 
joyeusement dans le coeur de la 
nuit Je chant de l'‘‘Exsultet” et 
s'élèvera le premier ‘‘Alleluia’ 
de la suave mélodie grégorienne, 
. Tandis que vous attendez avec 
impatience cette nouvelle, nous 
vous adressions, chers fils, notre 
parole, C'est le nouveau pape, 
cette année, qui avec vous célè- 
bre la fête de Pâques, appelé 
qu'il est à diriger comme chef 
visible l'Eglise, dont le divin 
Ressuscité est l'invisible et uni- 
que chef, Quelle merveilleuse 
preuve de la pérennité de la 
sainte Eglise, corps mystique du 
Christ, qui reçoit continuelle- 
ment du Rédempteur la vie et 
l'immortalité, émouvante con- 
firmation du fait historique de 
la résurrection de Jésus, surve- 
nue il y a vingt siècles, et qui 
constitue le soutien solide de la 
société chrétienne, l'aliment sûr 
de sa foi, motif de son espéran- 


ce, force de sa charité. | 


L'Eglise participe à la vie 
du Christ 
L'Eglise est vivante, comme 
son divin fondateur est vivant, 
L'Eglise avance avec la force 


même de la vie, comme Jésus, 
après s'être soumis aux servitu- 
des de la nature mortelle, fran- 
chit victorieusement la barrière 
de pierre que ses ennemis ont 
dressée pour garder sa tombe, 

L'Eglise aussi a eu au cours 
des siècles des ennemis qui ont 
cherché à l'enfermer comme 
dans un tombeau et qui en ont 
chaque fois célébré l'agonie et 
la mort. Mais elle a en soi la 
force invincible de son fonda- 
teur, et avec lui elle est toujours 
ressuscitée, pardonnant à tous et 
assurant la sérénité et la paix 
aux humbles, aux pauvres, à 
ceux qui souffrent, aux hom- 
mes de bonne volonté. 

Voilà le sens de la fête immi- 
nente de Pâques, le sens que 
nous aimons à vous proposer 
avant tout, chers fils, afin que | 
votre fidélité à l'Eglise ne chan- 
celle jarais, mais qu'au contrai- 
re, enracinés et fondés dans la 
charité, vous sachiez participer 


son assurance victorieuse, prêts 
à lutter pour la défendre, à vous 


ge: ‘‘vous appliquant —— comme 
dit saint Paul — à conserver 
l'unité de l'esprit par le lien de 
la paix: un seu] corps et un seul 
esprit, de même que vous avez 
été appelés par votre vocation 
à une seule espérance, un seul 
Seigneur, une seule foi, un seul 
baptême, un seul Dieu et Père 
de tous, qui est au-dessus de tous | 
et pour toutes choses et en nous | 
tous’. 

Mystère de mort et de vie 

Le joyeux mystère qui va se | 
renouveler en cette nuit de veil- 
le et de prière n'a pas seulement 


avons fait allusion, mais il a aus- 


me de sa vie spirituelle, pour 
le configurer au Christ ressus- 
cité. Pâques est pour tous un 
mystère de mort et de vie. C’est 
pour cela que, selon le comman- 
dement exprès de l'Eglise, que 
nous vous rappelons paternelle- 
ment, tout fidèle est invité à cet- 
te époque à purifier sa conscien- 
ce par le sacrement de la péni- | 
tence, en la plongeant dans le 
sang de Jésus, et il est appelé à 
s'approcher avec le plus de foi 
du banquet eucharistique pour 
se nourrir de la chair vivifiante 
de l'Agneau immaculé. Le mys- 


et de résurrection pour chaque 


En mettant l'accent sur les 


voulu être pour nous ‘objet de 


St-Boniface, le 3 avril 1959 


ge de Pâques du Pape 


mépris, le dernier des hommes, tra abscondila est cum Chrislo 


l'homme des douleurs qui con- 
nait la souffrance", les cérémo- 
nies de Pique invitent à mou- 
rir au péché, à ‘rejeter le vieux 
ferment , , , Le ferment de la 
malice et de l'inlquie pour de- 
venir une nouvelle créature, Si 
celui qui est le fils de Dieu par 
nature a voulu ‘‘se faire obéis- 
sant jusqu'à la mort et à la mort 
sur une croix’, nous, qu'il a ren- 
dus fils de Dieu par grâce, nous 
avons le devoir d'imiter et de 
reproduire ses actes, 

ort au pee et aux passions 

Le fait d'appartenir au chris- 
tianisme nous donne part à ce 
mystère de mort spirituelle avec 
le Christ, selon l'exhortation de 
l'apôtre, que nous aimons vous 
répéter: ‘Ne savez-vous pas que 
nous tous qui avons été baptisés 
dans le Christ Jésus, c'est dans 
sa mort que nous avons été bap- 
tisés?” Nous avons été ensevelis 
avec lui par le baptême dans la 
mort, afin que comme le Christ 
a ressuscité de la mort par la 
gloire du Père, nous vivions nous 
aussi d'une vie nouvelle ,., Que 
le péché ne règne donc plus dans 
votre corps mortel”, 

Notre Pâque est donc pour 
tous une mort au péché, aux 
passions, à la haine, aux inimi- 
tiés, à tout ce qui est source de 
déséquilibre, d'amertume et dé- 
tournement, dans l'ordre spiri- 
tuel et matériel, En fait, cette 
mort n'est que le ‘premier pas 
vers un but plus élevé, car no- 
tre Pâque est aussi un mystère 


e vie, 
Le christianisme: paix, joie, 
amour, vie qui se renouvelle 

Nous devons l'affirmer avec la 
même assurance que les apôtres, 
et vous chers fils, vous devez 
être convaincus que cette vie 
inestimable, peut seule donner 
valeur et paix à l'existence quo- 
tidienne, christianisme n'est 
pas cet ensemble de contraintes 
dont parle à la légère celui qui 
n'a pas la foi, mais il est paix, il 
est joie, il est amour, il est vie 
qui se renouvelle toujours, com- 
me la poussée secrète de Ja na- 
ture au début du printemps. 

La source de cette joie est dans 
le Christ ressuscité, qui affran- 
chit les hommes de l'esclavage 
du péché, et les invite à être 
avec lui une nouvelle créature, 
dans l'attente de l'éternité bien- 
heureuse, Avec quelle force pé- 
nétrante résonneront d'ici peu 
les paroles de l'épitre de la mes- 
se: ‘Si donc vous êtes ressusci- 
tés avec le Christ, cherchez les 
choses d'En Haut, où le Christ 
est assis à la droite de Dieu, 
pensez aux choses d'En Haut, 
non à celles de la terre. Car vous 
êtes morts et votre vie est ca- 
chée avec le Christ en Dieu. 
Quand le Christ, votre vie, ap- 
paraîtra, alors vous aussi appa- 
raîtrez avec lui dans la gloire”, 

Durant tout le temps pascal, 
l'Eglise fera résonner la joyeuse 
nouvelle: ‘‘Surrexit dominus ve- 
re”, ‘Le Seigneur est vraiment 
ressuscité”, Il faut en dire au- 
tant de chacun de ses frères: 
“Surrexit vere” ... Il est vrai- 
mént ressuscité celui qui était en 
état de péché. Ils sont vraiment 
ressuscités ceux qu'affligeaient 
le doute, la défiance, la peur, 
la tiédeur , . . Elles sont ressus- 
citées les victimes de la tribula- 
tion, de la douleur, de l'oppres- 
sion, les malheureux. 

Voeux aux fidèles 

Tel est le voeu que nous for- 
mons, chers fils, avec l'affection 
paternelle de notre coeur, de ce 
coeur, qui partage les joies et 
les épreuves de tous ceux que 
la miséricorde de Dieu nous a 
confiés, Notre prière monte avec 
ferveur vers le Divin Sauveur 
pour tous et pour chacun de 
vous: pour les prêtres et pour 
les Âmes consacrées à Dieu, pour 
la jeunesse hardie et pensive, 
espoir de l'Eglise, pour les fa- 
milles chrétiennes, spécialement 
celles qui aveé plus de fidélité 
et de plus grands sacrifices con- 
servent en leur sein le précieux 
dépôt de nombreux enfants, pour 
ceux à qui l'âge avancé fait en- 
trevoir avec une ferme espéran- 
ce la Patrie céleste, pour ceux 
qui étudient, qui enseignent, qui 
travaillent, spécialement pour les 
ouvriers qui accomplissent de 
pesants travaux durant les heu- 
res du jour et de la nuit, pour 
les malades, qui nous sont si 
chers. À tous nous voulons as- 
surer que non seulement notre 
prédilection particulière les suit 
constamment, mais aussi que leur 
vie, même si elle est cachée et 
humble, est grandement précieu- 
se aux yeux de Dieu: “Vita ves- 


in Deo”, J 
Que la paix règne 
parmi les nations 

Nous élevons aussi une prière 
pour que la paix, fille de la dou- 
ceur et de la bonne volonté, 
puisse régner durablement par- 
mi les nations encore inquiètes 
des nuages qui de temps en 
temps assombrissent l'horizon, 
nous prions pour les chefs d'état 
qui sont d'accord avec nous pour 
reconnaitre que leur haute voes. 
tion ne les érigent pas en arbi- 
tres mails tuteurs des peuples, 
auxquels ils doivent assurer le 
respect des droits fondamentaux 
de la personne humaine, nous 
prions pour ceux qui, quatorze 
ans après la fin de la dernière 
guerre, souffrent encore de ses 
conséquences, et nous prions de 
facon spéciale pour ces vénéra- 
bles frères et pour ces fils, vrai- 
ment chers entre tous, qui, pri- 
vés de leur famille, de leur pa- 
trie, de la liberté même, sont une 
preuve vivante et douloureuse 
des maux qui frappent l'huma- 
nité quand manquent la vraie 
paix et ses fruits authentiques, 

Tendresse pour la Bulgarie 

…— Et qui ne voudra nous com- 
prendre et nous pardonner si, 
élevé par une disposition singu- 
lière de la Providence à embras- 
ser dans notre sollicitude pasto- 
rale et paternelle toutes les na- 
tions de la terre, également ap- 
pelées et préparées le long des 
siècles à la foi et à la grâce de 
Jésus Sauveur, notre coeur ne 
sait retenir un mouvement de 
tendresse plus ardente pour les 
fils d'un peuple fort et bon, que 
nous avons rencontré le long de 
notre chemin et dont nous avons 

artagé la vie durant les années 
es plus vigoureuses de notre 
existence — de 1924 à 1935 — 
de part et d'autre de la chaîne 
des Balkans, tandis que nous 
exercions un ministère spirituel 
dans des sentiments partagés de 
respect et de fraternité chrétien- 
ne? Nous aimons à rappeler avec 
une affection toujours vive ces 
braves gens, laborieux, honné- 
tes et sincères, leur belle capita- 
le Sofia, qui nous ramène à l'an- 
tique Sardique des premiers siè- 
cles chrétiens et aux époques 
nobles et glorieuses de leur his- 
toire, 

Voici désormais bien des an- 
nées que la vision de ce cher 
pays s'est éloignée de nos yeux, 
mais toutes ces aimables con- 
naissances, personnes et famil- 
les, restent présentes dans notre 
coeur et dans notre prière quo- 
tidienne. 

Au souvenir des Bulgares, en 
cette Pâque du Seigneur, la pre- 
mière de notre pontificat, nous 
aimons associer à nos voeux, À 
notre salut et à notre bénédic- 
tion tous !°s autres que successi- 
vement nous rencontrâmes sur 
les routes du Proche-Orient, et 
aussi de l'Occident: Tures, Grecs 
et Français, qui se sont tous mon- 
trés également aimables envers 
notre humble personne, et que 
nous aimons tous également dans 
la lumière et dans l'amour du 


Christ. ; 
Charité, justice, amour 

O Sauveur de toutes les na- 
tions, à Jésus, innocente victime 
pascale, qui avez réconcilié les 
pécheurs avec le Père, répandez 
tout don souhaité sur tous et 
chacun des membres de la fa- 
mille humaine, afin que votre 
lumière, qui est sur le point de 
s'allumer de nouveau, chasse des 
esprits les ténèbres de l'erreur, 
purifie le fond des coeurs, éclai- 
re pour chacun le chemin de sa 
propre vocation, suscite dans le 
monde universel une volonté ar- 
dente de charité, de justice et 
d'amour. 


—mal de dosl 
—fatique! 
— repos agité} 


} TOUTES LES 


ÉPOUSES 


3 A BOUT? 
Quand elles souffrent de douleurs dans 
le dos, de cette sensation de fatigue, ou 
ne peuvent se reposer la nuit, beaucoup 
de femmes font confiance aux Pilules 
Dodd's pour les Reins. Ces états peu- 
vent être causés par un excès d'acides 
et de déchets dans l'organisme, et les 
Pilules Dodd's pour les Roins stimulent 
les reins et les aident à fonctionner 
normalement et à éliminer les excès 
d'acides et les déchets. 

Alors, la vie semble plus belle, le 
ménage plus facile! Pourquoi n'essayez- 
vous pas les Dodd's? 63F 


“La modération 


est le trésor 


du sage.” 


VOLTAIRE 


St-Boniface, le 3 avril 1959 


Réunion annuelle, le 19 mars, de la 
Caisse populaire de Willow-Bunch 


WILLOW-BUNCH «… Le jeu-|recteurs sont donc, outre ces 
trois nouveaux élus, Mme Ro- 
berta 
| Mondor, Robert Langlois et Jo- 
seph 
élus, MM, M, J, Reich et J, Pa- 
liuck, 
Martin, 
lance, | 


di 19 mars avait lieu la réunion 
annuelle de la Caisse populaire 
locale, Plus de 80 membres a- 
vaient répondu à l'appel. 

Mme Roberta Bilodeau, vice- 
présidente, souhaita la bienve- 
nue aux visiteurs, aux délégués 
des autres Caisses populaires et 
aux membres Puis, elle proposa 
M. Léonard Bourdages comme 
président actif, pour l'après- 
midi 

Le procès-verbal de l'assem- 
blée du 24 mars 1958 fut lu et 
adopté, Le rapport des activités 
de la Caisse pendant l'année 
1958, présenté par Mme R, Bi- 
lodeau, fut accepté à l'unani- 


mité. siteurs: M, J, Bouthillier, 
de la Caisse populaire d'Assini- 


Les comptes, comme ils étaient 
le 31 décembre 1958, ont été 
soigneusement examinés par les 
membres présents; plusieurs 
questions posées à bon escient 
ont recu des explications plus 
que satisfaisantes, 

Le détail des dépenses et des 
revenus pour 1958 fut aussi mi- 
nutieusement scruté par les s0- 
ciétaires: après de multiples 
questions et des réponses appro- 
priées, cèt item important fut 
adopté sans division. 

L'assemblée décida qu'un in- 
térêét de 3 pour cent serait payé 
encore, pour 1958, aux déten- 
teurs de parts. 

Un long rapport de l'auditeur 
Walter F, Cooke, de Kindersley, 
prouva que les affaires de l'or- 
ganisation locale étaient excel- 
lentes, que les livres étaient bien 


tenus et que- les preuves des 
transactions étaient vraies et 
correctes. 


Au chapitre des élections, voi- 
ci les membres élus comme di- 
recteurs pour trois ans: MM. 
Léonard Bourdages, A.-M, Lau- 
tier et Robert Clarke. Les di- 


Gravelbourg 


Va-et-vient 

M, et Mme T, W, Phillipson, 
de Lethbridge, Alta, sont en vi- 
site chez leurs parents. 

Mlle Liliane et M, Théodore 
Legault, Mlle Thérèse Morin, M. 
et Mme Claude West et, leurs 
enfants sont en promenade dans | 
leurs familles. 

M. et Mme Elphège Morin et 
leur fillette, de $t-Boniface, sont 
en promenade chez leurs parents, 
M. et Mme Adonias Morin, 

M, et Mme Adonias Morin 
sont revenus après avoir passé 
trois semaines de vacances à 
Calgary, Edmonton et Donnelly. | 


Jackfish 


Parties de gouret 

L'équipe de gouret de ‘‘Jack- 
fish Comets” a joué sa dernière | 
pars de la ligue contre Poplar 

ell, le samedi soir 21 mars, 
L'équipe de Poplar Dell fut vic- 
torieuse avec un pointage de 
10 à 2. Le trophée lui fut pré- 
senté par M. Neil Palestine, 

Le mardi soir 24 mars, les 
meilleurs joueurs d'Edam, Lake 
Russell et Jackfish se mesurè- 


rent avec l'équipe de Poplar | 
Dell et gagnèrent la partie au 
compte de 6 à 5. Les recettes 


aidèrent à défrayer les dépen- | 

ses occasionnées lorsqu'un jeune 

joueur de Poplar Dell fut blessé 

à la partie du samedi soir. 
Soirée 


Le dimanche soir, dans la sal- 
le paroissiale, eut lieu une soirée 
du bon vieux temps organisée 
par l'équipe de gouret, Plusieurs 
personnes mirent en valeur leurs 
talents par des chansons, poésies, 
pantomines ét quelques mor- 
ceaux de musique. Il y eut une 
bonne assistance et tout le mon- 
de semblait jouir de la soirée. 
Le tirage fut gagné par Mlle 
Claudette Bru. 

On remercie le R, P, C. Rous- 
sel, O.M.I,, curé, les dames qui 
ont aidé à préparer la soirée et 
qui ont servi.le goûter et tous 
ceux qui ont participé au succès 
de cette veillée, | 

Çà et là 

Du 17 au 25 mars, les parents 
des élèves ont eu l'avantage d'in- 
terviewer les maitresses pour 
discuter ensemble sur l'éduca- 
tion des écoliers de Ja paroisse, 


Sintaluta 


Va-et-vient 

M. et Mme Roch Fortin sont 
allés en fin de semaine chez leurs 
enfants, M, et Mme Laurent For- 
tin, de Dominion City, Man. 

Étaient en visite chez M. et 
Mme Fred Dolter pour Pâques: 
leur fils, Clément, et M. et Mme 
J. Seberley, de Moose Jaw; chez | 
Mme Henri Oudot: les familles 
Noël Oudot, de Davidson, Char- 
les Oudot, de Lac Marguerite, 
et T, Earnshaw, de Sintaluta; 
chez M. et Mme Marcel Fran- 
çais: les familles Jean Français, 
de Lac Marguerite, et Paul Fran- 
ais, de Sintaluta; chez M. et 

me Jos, Pitre: M. et Mme Geor- 
es Neider et leurs enfants, de 

ouleau, M. Miller et sa fille, 

de Regina; chez M. et Mme Paul 

Français: M. et Mme Maurice 

Coueslan et leurs enfants, de 
oux. 

M. et Mme Bud Wright, de 
Regina, sont venus chercher leur 
fils qui était en garde chez ses 
rands-parents, M. et Mme Fred 

Iter, pendant leur voyage à 
Cedar Rapids, lowa, où ils visi- 
térent leurs soeur et beau-frè- 
re, M. et Mme Jack Knott. 


Anniversaire de naissance 

Le 24 mars, un groupe de da- 
mes de la paroisse se sont ren- 
dues chez Mme Marie Shapech 
pour lui souhaiter joyeux anni- 
versaire à l'occasion de ses 91 
cad et lui ont offert plusieurs 
cadeaux, La vénérable nonagé- 
naire les a reçues avec son bon 
sourire et les a bien remerciées. 
Ensuite, elle a ouvert ses pa- 
quets et lu ses nombreuses Car- 
tés venant de ses enfants, petits- 


enfants et amis éloignés. ; 
e Marie Shapech habite 
Sintaluta depuis 60 ans. Elle a 
toute sa tuciaité, lit sans lunet- 
etn'aa infirmité, sauf 
Fig A r ET in 
e, e Pa p 
d'elle. - 


paire, le gérant donna un expo- 
sé très pratique 
aux sociétaires 
la Caisse populaire, afin de faci- 
liter au 
vente de $20,000, de bons rem- 


de la C,P, de Lang, M. 


Bilodeau, MM, Marcel 


Lalonde, Deux nouveaux 
forment avec M, Roméo 
le comité de surveil- 


Sur demande de M. Paul La- 


pes permettre 
‘emprunter de | 


magasin coopératif la 
boursables dans cinq ans, au 
taux d'intérêt de 5 pour cent, 
On remarquait parmi les vi- 
érant 


érant 
lerre 
Fradette, gérant de la CP, de 


boia, M, Bruce Wilson, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Bellegarde 
Où et là 
M, et Mme Marcel Martine se 


| sont rendus à Gravelbourg pour 
|raprése au drame de la Passion, 


Coderre 


(Cours de philosophie | 
thomiste au collège | 
St, Thomas More 


SASKATOON … Du & juillet 
au 19 août, deux cours de phi 
losophie thomiste seront donnés 


Ca et la 

Un incendie d'origine incon 
nue à complétement détruit la 
demeure et le garage de M, À 
lexandre Fortin dans l'après-mi 
di, Le feu se propugena si rapide 
ment que Mme Fortlin et sa fille 
ont eu juste le temps de prendre 


représenté par les collégiens, 
| Cette séance sera répétée de nou 
| veau les 5 et 6 avril à Lebret 


dividendes et prêts d'assurance, | Le rôle principal était rendu par 


En 1958, des prêts ont été | Geor , par les Pères Bagiliens à l'Uni 
, orges Martine, de la paroisse, |. + î 
consentis à 293 membres, dont he CC ‘| versité de la Saskatchewan leurs manteaux et de sortir di 
[qui représentait Jésus-Christ, M, 1 Voici les détails de ces cours, | la Maison en flammes, M, Fortin 


156 fermiers. 

Le temps où l'on n'avait be- 
soin de personne est passé, Au- 
jourd'hui, plus que jamais, nous 
dépendons les uns des autres, La 
Caisse populaire offre de l'aide 
et du support: elle est donc une 
oeuvre plus charitable, plus 
chrétienne, 

Les membres du bureau des 
directeurs et des comités des 

rêts et de surveillance travail- 
ent bénévolement pour le bien 
de leurs concitoyens, Seuls, le gé- 
rant et soh assistante sont sala- | 
riés, Mais tous ont à coeur le 


bien-être des résidants de la lo- | de 
nes de la paroisse, eut lieu le 


et son fils, Gérard se sont infli 
gés des blessures aux mains en 
enfonçant des vitres pour s'as 
surer que toute la famille était 
sortie, Aucune assurance ne cou 
vre les dommages 

Un shower est préparé par 
les dames de la Ligue Féminine 
Catholique pour le 7 avril à la 
salle de la Légion, En même 
temps, M, Ivan Coderre est à la 
tête d'un comité de secours pour 
venir en aide aux sinistrés, On 
se rappelle que le mois dernier 
le gendre M, et Mme Fortin, M 
Henri Laberge, se faisait tuer 
dans un accident de la route à 


et Mme Martine ramenèrent a 
vec eux les collégiens de la pa- 
| rolsse qui vinrent passer les va- 
|cances de Pâques dans leurs fa- 
| milles, 

Miles Liljanne Sylvestre, Eva 
let Alma Gervais, M, et Mme C 
|Lyteh, MM, Arthur et Patrick 
| McEvoy étaient de passage dans 
|leurs familles pour Pâques, 

Le R, P, J, Lazure, O.MII,, de 
[Lebret, vint aider à M, l'abbé 
| E, Toupin, curé, durant la semai- 
ne sainte, 

Une partie de cartes au profit 
l'église, organisée par les jeu- 


tels qu'ils paraissent dans le 
prospectus universitaire 
Philosophie M 101, introduc 
tion historique à la philosophie, 
donnée par le R, P, Wilfrid 
Dwyer, C,S.B, 

Philosophie M 292, éthique, 
donnée par le R, P, Leonard 
Kennedy, C.S.B, Des conféren- 
ces seront basées sur l'éthique 
d'Aristote à Nicomaque et l'éthi- 
que de saint Thomas d'Aquin, 

Pour plus de détails concer- 
nant ces cours, procurez-vous le 
prospectus universitaire en yous 
adressant à l'Université de la 
Saskatchewan, Saskatoon 


Radville, M, E.-H, Bilodeau, gé 
rant de la CP, de Laflèche et 
directeur de la Ligue des Cais- 
+ 0. WP à du district no 2, 
et M, G.-A, Charbonneau, direc- 
teur de l'Education de la Ligue 
des Caisses populaires de la Sas- 
katchewan. 

Quelques idées recueillies 

Depuis la fondation de la Cais- 
se populaire de Willow-Bunch, 
il a été prêté plus de $2,500,000 
aux sociétaires; environ $250,000 
ont été payés aux membres en 


. 
Radville 

. Çà et là 
M. Armand Verot, qui était 
employé par la compagnie Im- 
perial Fuel depuis un an, a été 
nommé agent de la compagnie 
et commençait ce nouveau tra- 
vail le ler avril. 
agent pendant les derniers 7 ans, 


la été transféré à Weyburn, 


Le 22 mars, les Chevaliers de 
Colomb de Radville et de Minton 
ont tenu leur réunion régulière 
à Ceylon. Après la lecture des 
rapports qui furent approuvés, 
un délicieux goûter fut servi par 
les Chevaliers de Ceylon. 
frère Roy Megrath, qui s'était 
rendu comme délégué à Ottawa 
le 10 mars, a donné un intéres- 
sant rapport de son voyage. Un 
film intitulé “Vacances à Vas- 
kesiu'’ a été présenté par le frè- 
re W, Kimball, 

M. et Mme Paul Vigoureux 
et leur fils, André, de Gladmar, 
ont profité du beau temps pour 
venir faire leurs marchés à Rad- 
ville et visiter leurs parents et 
amis. 

Sont hospitalisés actuellement: 
Mmes Roger Bourassa, Lucien 
Fradette et Hélène Uyterhagen 
et M. François Bourassa. 


Décès 

Le 8 mars, M. Henri Begrand, 
représentant du comté de Kinis- 
tino à la Chambre législative 
de la Saskatchewan, est décédé 
à l'âge de 63 ans. Né en Belgi- 
que, il est venu résider à Hoey 
avec ses parents en 1896. 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, née Phyllis Papen; 
une fille Anita (Mme A. Dubé), 


{de Miles City, Montana; deux 


fils, Henri, de St-Louis, et Ro- 
bert, de Miles City; cinq petits- 
enfants et un frère, Fernand, 
de Hoey. 


Les funérailles eurent lieu 


| dans l'église de St-Louis le 11 


mars. Uné foule très dense, re- 
cucillie et sympathique, y assis- 
tait, L'hon, T. C. Douglas était 
au premier rang, ainsi que 31 
autres membres de la Chambre 
de Regina. ; 

M. l'abbé L. Leclerc, curé, fit 
la levée du corps. Mgr J.-A 
Boucher, curé de la cathédrale 


| de Prince-Albert, chanta le ser- 
| vice, assisté de MM. les abbés 


À. Houle et J.-A. Beaulac, com- 
me diacre et sous-diacre. Son 
Exe. Mgr Léo Blais donna l'ab- 
soute. M. l'abbé A. P. Leslie, de 
Wakaw, assistait au choeur. 


Les porteurs étaient l'hon. I. 


:C, Nollet, ministre d'agricultu- 


re, MM. Fernand Begrand, Al- 
bert et Emile Dupuis, Eugène 
Pourbaix et Edouard Vandale. 
L'inhumation se fit dans le 
cimetière Memorial Garden de 
Prince-Albert. La maison funé- 
raire McKenzie, de Prince-Al- 
bert, était en charge des funé- 
railles. | 


Frenchville 


Partie de cartes 

La dernière partie de cartes 
de la série eut lieu le dimanche 
soir 22 mars. On remarquait par- 
mi les présents quelques étran- 
gers, V4 et Mme Paul Hayner 
et leur fils, Freddie, d'Admiral, 
M. et Mme Albert Auger, de 
Ponteix, et Mme Laurent Du- 
mont, de Val Marie. 

Les premiers prix des cartes 
furent gagnés par Mme Jos, La- 
vallée et M. Henri Hamel; les 
prix de consolation, par Mme 
Guy BéRUCRARE et M. Arthur 
Dupuis; les prix d'entrée, par 
M. Marcel Entem et Mlle Patsy 
Lavallée. Plusieurs parties de 
bingo suivirent le jeu de cartes 
et divers beaux prix furent ga- 


nés. 
* La soirée se termina par un 
délicieux goûter et rapporta la 
somme de $186.70, Merci à tous 
ceux qui ont contribué à ce suc- 
cès. 

Baptème 

Anita-Louise, fille de M. et 
Mme Lionel Ruest, née le 15 
mars. Parrain et marraine, M. et 
Mme Arthur Carrier, de Man- 
kota, grands-parents de l'enfant. 

Çà et là 

Mmes André et Frank Goddu 
allèrent chercher leurs filles, 
Gloria et Marie, au collège Thé- 
venet de Gravelbourg, le mer- 
credi 25 mars. 

M. Albert Goddu alla aussi 
chercher son fils, Réal, étudiant 
au collège de Gravelbourg. 

Mile Diane Goddu, coiffeuse 
à Shaunavon, à passé quelques 
ours chez ses parents, M. et 

me André Goddu. 

M. Ted Facette et sa famille, 
de Val Marie, étaient de passage 
chez M, Jean Entem, dimanche 


dernier. 


M. S. Binns, 


calité et travaillent en consé- | ; 

quence, 122 mars et rapporta la somme si — — Kincaid 

|” Les officiers de la Caisse po- | de 8227.00, | R d La série de partie de cartes 

pulaire invitent tous les ciloyens | 1] y eut une soirée récréative, | eavers s'est terminée le dimanche 29 

a fréquenter leur bureau soit | organisée par les Chevaliers de r | mars, Cette dernière soirée était 
Ça et là sous le patronage de la CIC 


pour emprunter, soit pour y dé- | Colomb, le jour de Pâques, 


‘rêr : , ù » TT 
| poser leurs épargnes, 11 y à une| Mme Henri George est allée Grâce à une belle lempératu 


Il y eut quelques parties dt 
re, les offices de la semaine sain 


bingo, de whist, chant à l'unis 


| ñ | 
assurance sur l'épargne et sur À a che: 
|les prêts, jé ET Er LT qu is de te furent suivis avec dévotion son, morceaux d'accordéon, une 
Avant de consentir un prêt | St-Boniface 9rt SY'venlre, @e |par un très grand nombre de | jecture amusante par le maitre 

s où , ersonnes, Le soir du jeudi saint, | de cérémonies, M. Gérard Pois 


| 


les membres du comité exami- » » J , re. | l'égli À Ai À ; J 
MAPS PR EEE le cc | Mme Henri Wilvers est reve- l'église était comble et tous les son, et une vieille complainte 
A dt: | Ca- | nue de l'hôpital de Regina où | assistants s'approchèrent de la | chanté ai Ÿ À « 
ractère de l'emprunteur, Ce n'est à chantée par Mmes Baptistine 

| h «TT ca elle fut patiente durant quelques | sainte table, La fête de Pâques | Perras et Armand Desnoyers 
| pas tant l'homme que l'on con- | jours fut célébrée avec grande solen s | 
M. et Mme Hilarion Marceau 


sidère que la sûreté du rembour- | 

| sement de la somme empruntée, da retour ‘Hd 
Par le truchement des comi- | Texas, 

| tés, l' J ses a dispo- | 

Eee ire À |; rs M. et Mme Armand Paulhus 

. - [ont vendu leur ferme à M. Ken 


nité et on put admirer la nou 
velle église qui vient d'être ter. 
minée, mais surtout le taberna- 
cle en bronze qui fut installé le 
vendredi saint 


M. et Mme Henri Bauche sont 
ont visité leur fille, Diane, gar 


de-malade à l'hôpital des Soeurs 
Grises de Regina, et leurs soeur 
et beau-frère, M. et Mme J, Rei 


leur voyage au 


[parmi les gens de la localité; | 5... ù A ) Prompt rétablissement à M, mer 
{l'intérêt revient à la Caisse et ar Pa AN | Le pe Salomon Roussel, père, patient Mme Eddie Coderre est reve 
| reste dans le village. | vril, Tous leur souhaitent bonne | * l'hôpital des Soeurs Grises de | nue après un séjour à l'hôpital 


| A l'assemblée des directeurs |, Regina, de Gravelbourg 
le samedi 21 mars, Mme Roberta | chance dans leur nouvelle entre- Baptème : 
Naissance 


| Bilodeau fut élue présidente; M, | tr |: Rachelle - Anita - Marie, fille 

Léonard Bourdages devint vice-| Naissance d'Ernest Buisse et d'Elise Mil- A M, et Mme Gérald Wirges 

président. | À M. et Mme Félix Martine | lette, Parrain et marraine, Pier- | (Claire Gaucher) est né un fils 
Encourageons la Caisse popu- | (Cécile Bourgeois) est née une | re et Anita Buisse, oncle et tante à l'hôpital de Gravelbourg le 

laire! | fille, Mariette-Hélène. de l'enfant, 115 mars, 


Ge ET DISTINCTION . . . 


Chevrolet vous apporte la ligne la plus 
sensationnelle , . . un style qui conservera 
sa nouveauté pendant des années, 


Le voici enfin — cet extraordinaire nouveau coupé 
sport Bel Air Chevrolet, et il vous est offert au meil- 
leur prix que vous puissiez trouver pour une hardtop. 
Et ce n'est pas tout! Vous constaterez que chaque 
e Chevrolet vous apporte, en équipement standard, des 


Magiques INTÉRIEURS , , . 


Vous vous demanderez comment une voiture si bon mar-° 
ché peut vous apporter un tel luxe et un tel confort, 


TABLEAU DE BORD golé 


Large et de lecture très facile, le tableau de bord 
Chevrolet est une merveille de technique fonctionnelle. 


Voyez-la... essayez-la … 
et faites votre 
choix dès aujourd'hui! 


FINI Magic Mira 


Le fini Magic-Mirror n'exige que les lavages habi- 
tuels pour retenir, jusqu'à trois ans, l'éclat du neuf, 


UN NOUVEAU MODÈLE CHEVROLET, L’ÉLÉGANT ET SÉDUISANT 


Seule Chevrolet pouvait façonner cette magnifique hardtop 
2 portes. e{ vous l’offrir à un prix aussi bas! 


PORTES «la-Urges 


‘Les portes larges de la Chevrolet per- 
mettent de monter et de descendre de 
voiture avec la plus grande aisance. 


— Passez chez le dépositaire Chevrolet autorisé de votre localité uns : 


Voyez votre dépositaire CHEVROLET de votre régi 
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Les paroissiens de Ferland fêtent 
leur pasteur, M. l'abbé J. Bernier 


FERLAND Li 


dimanche |, enfants qui sont pour M, le curé 


soir 22 mars avail lieu, à la salle ! un objet de prédilection, 
paroissiale, une soirée-surprise L'agréable soirée fut terminée 
pour fêter l'anniversaire d'ordi ! par un goûter servi par les da- 
nation de M, l'abbé J, Bernier, ! mc 

curé, La salle était remplie de Les paroissiens eurent l'hon- 
paroissiens et d'amis venus jouir | neur d'avoir parmi eux pour 
du programme présenté par les | celle joyeuse fête MM, les abhés 
élèves de l'école du village, sous ! Adrien Chabot, curé de Van 


la direction des Rév, Srs Joseph: | guurd, Georges Thuot, curé de 
de-Jésus et Ignace-Maric Mankota, M, l'abbé Roger Du- 
Après une adresse à M, le!Charme et le R, P, B, Paris, 
curé, lue par M, Joseph Couture, | 9 MI, de Gravelbourg 
marguillier, les élèves exécuté Loterie 


rent des pièces, du chant et des Une loterie organisée au pro 


compliments avee une aisance el | fit des Guides et Jeannettes eut 
une candeur ravissantes lieu le 22 mars. Les sarnänte 

Pour rendre les hommages de : furent M, Noé Chabot (un petit 
la paroisse au complet, les pa: | poële de camp), M, Hector Hé 
roissiens se joignirent aux élè- | bert (un appareil photographi- 
ves en contribuant au program- ! que) et Mile Marie-Paule La: 
me par des pièces musicales, dé- ! berge (une nappe) 
clamations et chants, M, l'abbé Va-et-vient 
Roger Ducharme, visiteur des Etalent de passage à Reg 
écoles, venu pour l'occasion, in- | pour affaires M l'Abbé ] ere 
vita les paroissiens à des chants | nier, M, et Mme Valmore Cou- 
à répondre ‘Y en a pas comme l{gre, Mme Alfred Chabot, MM 
pe el Les Bernier ne péri René Couture, Roger Fournier 
[ pas et G, Desharna 

M, Ephrem Bouffard, mar M F NT Midi sd Chabot 
guillier en charge, offrit à M, | ont passé quelques jours à Moose 
le curé, au nom des paroissiens, Jaw ; 
en témoignage d'estime et d'af Mme Jeunnine Laberge et ses 
fection, une berceuse fauteuil, | deux enfants, de Coderre ont 
M, Trefflé Brisebois fut le por- | bassé une semaine chez M. Alex. 


te-parole des gens de langue an 
glaise, Léopold Morin présenta 
un cadeau au nom des enfants 
de choeur qui sont si chers au 
coeur de leur pasteur, Lorraine 
Couture offrit aussi un souve 
nir au nom des jeunes filles, 
Guides et Jeannettes 

M, l'abbé Bernier, en termes 
choisis et émus, remercia les pa- 
roissiens de leur étroite colla 
boration à l'organisation de cet 
te soirée, lout spécialement les 
dévouées religieuses qui sont 


aberge 

M, et Mme Svivio Clermont 
sont revenus de Regina, rame- 
nant avec eux leur fille, Suzan- 
ne, qui est en convalescence a- 
près intervention chirurgicale, 

M. et Mme Gilles Lizée et 
Mile Mariane Fournier, de Gra- 
velbourg, ont visité des parents, 
dernièrement 


Les justes fondent plus leurs 
intentions sur la grâce de Dieu 
que sur leur sagesse, et quelque 
chose qu'ils entreprennent, ils 
mettent toujours leur confiance 
en Dieu Imitation 


toujours les précieuses collabo- 
ratrices de toutes les organisa- 
tions paroissiales, ainsi que les 


PL 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS 


avantages supplémentaires que vous ne trouverez pas 
dans les autres voitures, même moyennant une majo- 
ration du prix. Venez examiner cette élégante hard= 
top Chevrolet aujourd'hui même. Elle se trouve dès à 
présent chez votre dépositaire Chevrolet, 


F 


ARS 


L î 


Les ‘’cousins 


Chère cousine Joselte, 

Je vais décrire le portrait 
physique de mon petit frère, 
Claude, qui est Agé de cinq ans, 

Avez-vous déjà rencontré un 
petit diable plein de charmes? 
C'est chose étrange, n'est-ce pas? 
Bien, nous en avons un dans 
notre maison, Oui, c'est mon 
frère, “Coco, Ses cheveux sont 
couleur de tire et frisés. Coco 
n'aime pas à se faire peigner. 


Ses yeux sont bleus comme le | 


ciel manitobain et pétillent d'in- 
térét et de curiosité, Ses joues 
sont rondes el roses comme les 
pommes Melniosh, 11 a une pe- 
tite taille qui le fait paraitre 
plus charmant, Il est plein de 
vie, Dès six heures du matin, il 
se fait entendre et voudrait que 
tout le monde se lève pour lui 
faire des façons, Mais sans lui, 
la maison serait triste et vide, 


car il répand de la joie partout | 


où il se trouve, 
Votre petite cousine, 
Michelle Hébert, grade VI, 
165, rue La Vérendrye, 
St-Boniface, 


LZ . . 
Je suis un pelit garçon de 
7 ans. C'est maman qui écrit 


pour moi, car je vais à l'école | 


anglaise Archwood School. Mais 
je parle français chez'nous avec 
papa et maman el mes frères. 
Ma maitresse anglaise est Mme 
‘Wood et celle du catéchisme est 
Mile Lavoie, je l'aime bien, Ma- 
man me lit des belles choses de 


vous dans La Liberté et le Pa-| 


triote, 
Votre petit cousin, 
Henri L'Heureux, 
539, rue Tremblay, 
St-Boniface, 
L . LZ 
Le Coin des jeunes est bien 
intéressant. J'aime bien le lire 


toutes les semaines et j'espère | 


bien que tous les enfants et mê- 
me les grandes personnes l'ap- 
précient, 


**Le coin 
des 


jeunes” 


” écrivent... 


| 


{le journal 
|! m'intéresse 
| page, 1 


J'ai dix ans, je suis dans le 
grade cinq. J'aime bien ma mai- 
tresse, 

J'aime lire de bons livres, Je 
prends des leçons de piano, je 


| suis dans le grade six et je prends 
| à 
|les examens de musique, 


Je suis un peu jeune pour lire 
en entier, mais je 
beaucoup à votre 


France Duperreault, 
Zenon Park, Sask. 
Me 0 
C'est aujourd'hui, mon jour 
préféré, car c'est vendredi, jour 
de composition, et on vous écrit 
pour la première fors, Je reçois 
La Liberté et le Patriote et je 
m'intéresse beaucoup à ce coin, 
J'ai vu votre petite message de 
la saint Valentin et c'est comme 
cela que je me suis décidée de 
vous écrire, 
J'ai 12 ans et je suis dans le 
grade sept. Mon sujet favori est 
le français, J'aime beaucoup les 


compositions, mais je vais m'ef- 


forcer pour écrire une lettre, car 
je suis pauvre en cette partie de 
français et comme j'ai la chance 
de pratiquer, c'est le temps. 


Une cousine, 


Rolande Gaudet, grade VI, 
St-Isidore de Bellevue, Sask, 


L2 LI 
Je suis dans le grade deux. 
Mon nom est Denis, Je vous en- 
voie une petite histoire pour 
vous faire plaisir. 
Mon petit chien 
Un jour on a vu onze petits 
chiens dans la neige. Neuf étaient 
gelés, Deux n'étaient pas gelés. 
Alors j'en ai pris un, Il s'appelle 
Noiré, Il reste dans l'étable, 11 
est tout noir, Je lui fais dire sa 
prière, Je le fais sauter pour 
avoir sa viande. Il aime à cou- 
rir, J'aime mon petit chien, Il 
m'aimé aussi. 
Denis Grimard, grade II, 
Prud'homme, Sask. 


Pour les bricoleurs 


Voilà du nouveau, direz-vous. 


Cette semaine, au lieu 


d'écrire (les gars font souvent la moue devant un article) 
j'ai décidé de présenter quelque chose de spécial pour mes 
cousins du sexe fort, Ceux que le bricolage intéresse s'en ré- 
jouiront sûrement, Et les autres, essayez pour voir, En tout 
cas, donnez-m'en des nouvelles, car j'ai d'autres plans de 
bricolage à vous offrir, Si vous n'avez pas le temps de mettre 
ces plans à exécution dès maintenant, gardez-les pour les 
vacances, Parlez-en à vos amis qui flânent ou qui s'ennuient, 
De toutes façons, écrivez-moi pour me dire ce que vous en 


pensez, Pas de grandes phrases, Je connais ça, les gars! Ils 
préfèrent la simplicité, qui est d'ailleurs une de leurs belles 
qualités, 


Cousine JOSETTE, 


CORTE 
CORRE NE 
CELA 
CORP PA NE 
CE AIR Va 
COLE NE 


HEMNAT NAN 
LL OM AA Nr 


CONTRMPLAQUÉ DE SAMM DOUSLAS 


Un porte-revues qui peut être fait en une soirée par tout 
bricoleur, constitue un cadeau approprié et un supplément 
utile à l'ameublement du salon ou du boudoir. 

Le porte-revues illustré ci-haut, a été taillé dans du 
contreplaqué de sapin Douglas de 4" d'épaisseur, La tige qui 
sert de poignée a %' de diamètre ét sert à déplacer le 
porte-revues, 

Les dimensions suggérées apparaissent sur le plan dé- 
taillé ci-dessus. Le porte-revues illustré a deux pieds de long 
et environ 14 pouces de haut, mais on peut en fabriquer de 
toutes grandeurs, toutes proportions gardées, en utilisant le 
même système. 

La forme des pattes peut être modifiée selon les goûts, 
et les pièces se scient facilement avec une scie à découper. 

Le porte-revues peut être émaillé d'une seule couleur 
pour s'harmoniser avec les teintes de l'appartement. On peut 
aussi le couvrir d'une mince couche de peinture ou de tein- 
ture que l'on essuie de façon à faire ressortir le grain du 
contreplaqué de sapin Douglas. Les pores des bouts seront 
remplies de mastic, sablées et recouvertes de shellac puis, 
légèrement sablées de nouveau pour obtenir un fini lisse, 

Le dessus des panneaux qui sont vendus présablés, n'exige 
que trés peu de préparation pour la finition. Quel que soit 
son fini, le porte-revues se construit à peu de frais, tout en 
étant un accessoire très appréciable dans n'importe quelle 
pièce où l’on s'adonne à la lecture. 
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Chère cousine Josette, 

Je vais vous écrire une petite 
lettre, La voici. Comment allez- 
vous? Si vous allez pas bien, 
dites-le moi, et je vais prier 
| pour vous et je vais demander 
lau bon Dieu de vous guérir, On 
| va tous prier pour vous, Car on 
vous aime beaucoup, 
| Aurevoir, Votre petite cousine, 

Annette Rivard, grade 11, 
Prud'homme, Sask, 


Bonjour, cousine, Mon petit 
| chat est blanc, Son nom est Mini, 
Il est joli. J'aime mon petit chat, 
J'aime aussi à jouer, sauter et 
|courir J'ai 7 ans au grade I, 
Petit cousin, 
Gérard Campagne, 
Ste-Anne, Man, 


N.B, Gérard, je remercie beau- 
coup ta maman pour sa gentille 
lettre, Continue à faire des ef- 
| forts et tu réussiras, C,J, 

(l 


LZ * LL 
{Chère cousine Josette, 
{| Je vous écris aujourd'hui au 
nom de toutes les petites Ma- 
rionnettes de l'école Marion, 
Nous vous remercions pour 
lun si beau et intéressant Coin 
des jeunes, Je le lis à tous les 
| vendredis et je pense qu'il de- 
{vient de plus en plus intéres- 
sant, Nous vous remercions aus- 
si pour nous encourager à écrire 
de belles compositions dans no- 
tre belle langue française, Je 
vous remercie aussi pour celles 
qui ont eu des prix et celles qui 


dans La Liberté et le Patriote, 
Que le bon Dieu vous bénis- 


se et encore une fois, merci 
beaucoup pour tout, 

Une cousine qui vous aime 
bien, 


Lucille McCarthy, 
Ecole Marion, St-Boniface. 

* L LA 
Chère cousine Josette, 
| Au nom des petites Marion- 
nettes, je vous félicite, Vous avez 
un beau Coin des jeunes dont 
vous devriez être fière! 

Les lettres et compositions que 
vous montrez sont très belles. 
Les élèves, à qui appartiennent 
ces compositions, apprécient 
beaucoup ce que vous faites (j'en 

| suis une!), 

Les messages du cardinal, etc. 
sont toujours de nature à nous 
faire du bien. 

(Pour dire la vérité, nous n'a- 
vons pas de La Liberté et le 
Patriote, mais nous empruntons 
celle du voisin qui est notre 
grand ami.) 

Alors, soyez assurée que nous 
lisons vos articles et j'espère 
qu'un jour nous pourrons nous 
abonner à ce journal qui est des 
plus intéressants, 

Une représentante 
du grade VI, no 3 
de l'école Marion, 

Diane Vermette, 


NB, J'espère bien moi aussi 
Diane, qu'un jour vous vous a- 
bonnerez au journal, Merci pour 
| ta lettre encourageante, C.J, 


ss 
Ma poupée 
C'est bien curieux, mais quand 
| j'étais petite, je pensais qu'à neuf 
| ans, je ne regarderais plus les 
| poupées. Là, j'ai onze ans, et je 
| ne puis pas m'empêcher de jouer 
avec elles. Chaque fois que je 
vois une poupée, je ne peux pas 
m'empêcher de la minoucher, 

Il faut donc dire que je pos- 
sède une poupée et je la nomme 
Christine, J'en prends bien soin 
et je l'aime beaucoup. 

Tout en apprenant la couture, 
je lui fais des petites robes et 
des jupons. Elle est très belle 
dans lé bleu, car elle a les che- 
veux roux et de grands yeux 
bleus. Cette jolie poupée fut un 
cadeau de ma marraine et je ne 
lpuis jamais m'en séparer. 

Dorothy Boulet, grade VI, 
Dunrea, Man, 

Un microbe, au tournant d'une 
veine, tombe nez à nez avec un 
autre microbe à l'oeil éteint, à la 
mine défaite. 

“Que vous est-il donc arrivé. 
mon pauvre ami?" 

“Ah! ne m'en parlez pas: mon 
cher! J'ai bien peur d'avoir at- 
trapé la pénicilline!" 


1—L'ABEILLE 
2—LE CHEVAL 
3—LA PIE 


4—LE PERROQUET 
5—LE MOUTON 
6—LA CIGALE 
7—LE SERPENT 
8—L'ELEPHANT 
9-—LE CORBEAU 
10-LA POULE 
11—LA GRENOUILLE 
12=LE LION 
13—L'ANE 

14=-LE CHIEN 
15—LFE COCHON 
16-—LE LOUP 


Ms 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Texte d'après William 
ot divers auteurs 


(y\ 
1/1) 
2. Puis un cortège de 
fiancé précède la couple 


1, Le jour du mariage arrive, Le départ 
de la jeune fille de la maison de ses parents 
at son entrée en la demeure da son fiancé 
constituaient l'essentiel de la cérémonie, 

Voici le toilette de la mariée,x$ur la robe 
brodée on jette un léger voile, une couronne 
représentant une des villes du royaume d'ls- 
raël est posée sur sa tête, 


bruit dans les rues où 
fraicheur, 
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dois orné de branchages; les flûtes, les tam- 
bourins, le luth, les trompettes mènent grand 


} dé fs | M 


SAINTE MARIE, MÈRE DE DIEU — 12 


3, Voici Joseph 
demeure, Le secret 


jeunes gens omis du 
qui morche sous un 


de bonheur dans la 


le soir apporte sa 
populaire. 


Avec les 


Le trophée Vézina 
Jacques Plante a gagné haut 
la main le trophée Vezina et les 
$1,000 qui accompagnent la pré- 
sentation de cette preuve de la 


autour d'eux comme une zone de silence et 


mise de montrer en Orient pour un mariage 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusif à ‘Lo Liberté et le Patriote‘ 


St-Boniface, le 3 avril 1959 


| Images de | 
Marie Pignal 


À 


DAT LE el 


4, La fote se termine por un repas on le 
maison du jeune ménage, Marie et Joseph 
sont Joyeux et émus en ces prémices de ce 
qui ve comtituer ‘la Sainte Famille”, Sim- 
ples at bons, ils acceptent la joie un peu 
bruyante de leurs invités. 


(A SUIVRE ) 


introduisant Marie on sa 
divin qu'ils partagent tait 


Joie bruyante qu'il est de 


hommages de Maitre Laurent Marcoux, de l'étude Marcoux, Dureault et Bétournay. 
702, Edifice Great Western, 356, rue Main, Winnipeg, Man, 


LES CRIS... 


y ENS 1—L'abeille , , . bourdonne 
A 2—Le cheval , ,, hennit 
3—La pie ,.. jacasse 
4—Le perroquet , . , parle 
5—Le mouton ,,, bêle 
| 6—La cigale ,,, chante 
| 7—Le serpent ,,, siffle 
| 8—L'éléphant , , , barrit 
| 9—Le corbeau , , , croasse 
10-—La poule , , , caquette 
11-—La grenouille , . , coasse 
12—Le lion ,,, rugit 
au titre de meilleur instructeur | 13—L'âne . . , brait 
de la Nationale, Non pas qu'il | 14—Le chien... jappe 
soit supérieur à Blake des Ca- | 15—Le cochon , . . grogne 
|nadiens, mais parce qu’il est par- | 16—Le loup . . . hurle 


| venu à grouper plusieurs jeunes 
AUCUNE HESITATION 


ont eu leurs compositions écrites | 


s 
| 


man, — Premier, 


couverts d'une herbe 
épaisse et courte, 


HORIZONTALEMENT | VERTICALEMENT 
1—Vengeances. 1—Regret de sa faute, avec 
2—Fêler en étoile. — Condui-! amendement, 

rai, 2—Caractère de ce qui agit 
3—Pronom, — Docteur musul.| sans réflexion. 


3—Velue.— Genre de diptères. 


4—Genre de myriapodes, — | 4_D'un verbe gai. — Epo- 
Genre d'anonacées. aues, — Fils de Pandion, 
$—Qui cause de la déman- | 5-Choisi, — Disposés. 
£caison. 6—Genre de sélaginacées — 
6—manière de voir, — En ce Ordre prescrit. 
lieux-ci, — Sym. de l'or. | 7—Qui vit dans le sable, — 
7—Pronom, — Qui nous con- Métal 
cerne. À 1 8—Bâtiment de guerre — 
8—Eclat de voix, — Terrains! Sym, du sodium. 


| 9Plante grimpante, — Rou: 
| tes de ville, 


9—Canard sauvage. — Epo- |10--Lettre reçue — Possédé, — 
que. J Ce En les. — Fatigué. 
10—Se dit de la neige qui i—Liquide. — Sienne, — Jai. 
tombe, — Est après. 12—Qui imitent les actions des 
11—Roi de Thèbes, Sainte, | autres. — Trois fois. 
12—Dans, — Anciennement, 
chemin, 


SOLUTION DU PROBLEME No 5 


valeur d'un gardien de buts. autour de deux ou trois bons 
Plante a été le seul gardien de | vétérans et de faire croire à tout 
buts régulier de la ligue à n'a-/ce monde qu'ils formaient une 


voir pas été déjoué 200 fois cet- 
te saison, Tous les autres ont été 
déjoués au moins 200 fois, alors 
que Plante n'a été trompé dans 
|sa vigilance qu'à 154 reprises. 
| C'est quand même une belle dif- 
férence qui s'explique par le fait 
que Plante est le meilleur gar- 
{dien de buts de la ligue, un 
| point, c'est tout. Les cris de faus- 
se indignation que Jack Adams 
et Phil Watson ont fait enten- 
dre en apprenant la nouvelle 
voulant que Plante ne pouvait 
participer aux dernières joutes 
de son club prouvent quand mé- 


équipe de hockey capable de 
| rivaliser avec les meilleurs clubs 
| de la Nationale, Imlach a fait un 
travail impressionnant chez les 
Leafs et il semble certain qu'il 
redonnera à cette équipe un peu 
de la gloire que les Leafs ont 
accumulée immédiatement après 
la guerre, (A propos, y a-t-il en- 
core des gens à Toronto, qui par- 
[lent de Maurice Richard com- 
1me d'une vedette du temps de 
guerre?) Imlach n'a pas de for- 
|mule magique: il ne fait que sui- 
| vre attentivement le jeu de cha- 
cun de ses joueurs, et il tente 


me la vajéur de Plante. S'il était|d'y découvrir les bons points 
si mauvais, pourquoi s'occuper | pour les mettre le plus en va- 
de lui! Pourquoi accuser les Ca- | leur. Imlach nous a déjà décla- 
nadiens de ne pas mettre tout ré, alors qu'il dirigeait les As 
en oeuvre pour gagner? C'est de Québec: ‘’Nous gagnons des 
donc reconnaître que, sans Plan: | joutes en marquant des buts, Il 
6, les Canadiens ne peuvent pas | faut découvrir, chez un joueur, 
yagner régulièrement! Atten-|la manière dont il peut compter 
dons donc avec patience la pu- |le plus facilemen* et développer 
slication du club des Etoiles de |ce bon côté de son jeu. S'il est 
a Nationale, afin de savoir si [un compteur dangereux, il fini- 
es “experts” sont d'accord avec ra certainement par améliorer 
Adams, Watson et compagnie. |son jeu défensif, et l'adversaire 
Les Canadiens entrent avec | l’aidera en le surveillant, au lieu 
confiance dans les éliminatoi- | de concentrer ses efforts à l'at- 
res, même s'ils ont connu une | laque. 
| assez piètre fin de saison. Est-ce |  Imlach va peut-être convain- 
| parce qu'ils étaient assurés de | cre ses jouêurs qu'ils sont meil- 
| participer aux éliminatoires que | leurs que les Bruins: il parle 
les hommes de Toe Blake ont |déjà de la peau de l'ours! S'il 


et nous attribuons ces défaillan- {convaincu le grand public que 
ces à deux facteurs: l'absence | la direction des Maple Leafs a- 
de Richard et de Geoffrion, avec | vait raison de lui faire confian- 


semblé faiblir? Nous en doutons | échoue, il aura quand même] 


lest non pas de les voir devenir] 
PAR ARR EAP M | 


Pouvez-vous identifier les 


Voici des noms d'animaux, ainsi que des mots désignant leurs di 4 avril préseñtera de 11 h, 
cris, Pouvez-vous les mettre en bon ordre? 30 


Horizontalement: 1, Frétille.! Verticalement: 1. Fréquenta- 
lement; 2. Régalien — Tue: 3.lble: 2. Rébus — lena; 8. Egaie- 
Ebat — Retirer; 4, Quiète ment — La: 4, Tâtérent -— 
Eres; 5. Usera — Ara; 6, Méri-5, Il — Tarte — Rue; 6. Lire 


toires: 7. Nient; 8. Tente — Pai- — Do: 7. Lee — At — Pente; 
tre; 9, Ant — Décri; 10. Ba —8,  Entérovaccin: 9. rai — 
Tronçon; 11, Leu — Tine; 12. Hront: 10, Etre — Ratine; 11, 
Egalement — Or, INues; 12, Ter — Assentir, 


=, 


Les petits ruisseaux font les possesseurs de comptes impo- 
grandes rivières. Pris .isolément, | sants, mais de les accoutumer à 
les dépôts confiés par chaque la pratique de l'épargne, de les 
élève aux caisses scolaires de la! habituer pour cela à faire des 


Commission des écoles catholi-|actes de volonté par lesquels ils 


ques de Montréal ne constituent | s'interdisent de céder à leurs ca- 
pas de bien gros montants, sans |prices devant la moindre tenta- 
doute; on n'est pas riche à cet tion de dépense, contrainte qu’e- 
âge, Mais groupés ensemble les | xige la formation du caractère, et 
comptes des déposants formaient en même temps de léèur faire 


vers la fin du mois dernier une saisir directement, par leur pro-! 


fort belle somme, soit plus del|pre expérience, l'utilité d'avoir 
$2,900,000. Collectivement, les!à leur disposition des réserves 
écoliers montréalais sont mil-/sur quoi ils peuvent compter 
lionnaires, |quand se présente la nécessité 

Ce qui surprendra peut-être, | d'achats pleinement justifiés. 
Les caisses scolaires existent 


c'est que la majorité d'entre eux « re" #4 
sont membres actifs des caisses. depuis 1949. Instituées dans l'in- 


Le nombre des déposants dépasse | certitude de ce qu'elles pou 
soixante-douze pour cent de l'et- | "aient donner, elles ont en fait 


fectif des écoles de la Commis- | complètement réalisé les espoirs 
sion. Ils sont plus de cent mille de leurs créateurs. C'est AISNE 
à mettre de côté, toutes les se- | Cè5, Sans conteste, que d'être par- 
maines ou tous les mois, quelques | YEAR leur gagner plus de cent 
pièces de menue monnaie qu'ils| Mille déposants qu ont amassé 
renoncent à dépenser dans l'a-|°" dépôts et intérêt plus de $9, 
{chat de friandises ou de bibelots, | 500.000 en dix ans. C'en est un 
pour se créer sagement un fonds) *utre de plus grande valeur en- 
d'économies. Les épargnes ainsi! °°Te que d gt 4 incuiqué à tant 
accumulées atteignent en moyen- | € jeunes le goût de l'épargne et 
ne vingt-cinq dollars pour cha- | tout à la fois les habitudes de 
cun d'eux, Ce qui n'est pas si modération et de prudence qu'il 
|a pour effet de développer. 
Marius GIRARD 

(La Presse) 

L 


Au poste CBWT 


Emissions françaises 
L'émission française du same- 


mal, si l'on retient que l'on a 
affaire à une forte proportion 
d'enfants et d'adolescents. | 


L'important en l'occurrence | 


cris? 


am. et 1 h, 30 p.m.: ‘Les 


| trois mousquetaires”, ‘'Inspec- 


| 17—PARLE = lteur Blaise”, “Pépinol” et “Mu: 
|18-—-GROGNE “ sic Hall” qui mettra en vedette 
| 19—BELE 4 |Annie Gould, Pierre Thériauit, 
20—HENNIT l'équilibriste Albert Kerwich, 
21—CHANTE 3 |Paul Berval, Jean-Claude Derel 
22—CROASSE ÿ let Denis Drouin. ’ 
23-— BOURDONNE Le dimanche 5 avril, ‘Théâtre 
| 24--SIFFLE Er 34 sera à l'affiche de 
|25—BRAIT h. à 4h, p.m. Il n'y aura qu'u- 
|26—HURLE ne heure de télévision française 
|27—CAQUETTE | pour ce dimanche. 
28--JACASSE Avis 

29—JAPPE Nous ne sommes pas respon- 
30—BARRIT sables des changements impré- 
31- COASSE | vus qui peuvent être apportés 
32—RUGIT 7 là ce programme, 


due D otictutoane AR EMA, ».7 


Les ‘millions’ des écoliers montréalais 


les changements de ligne que 
ces absences ont occasionnés; 
deuxièmement, la lutte pour le 
championnat des compteurs. On 
a semblé plus intéressé, à Mont- 
réal, à voir Moore et Béliveau 
gagner cette course qu'à toute 
lautre chose, Mais maintenant 
| que les éliminatoires approchent, 
il va falloir surveiller la puis- | 
sante machine du Tricolore: une 
| défaite dès les premières jou- 
Ites de la semi-finale ne serait 
|pas une mauvaise chose pour 
Iles joueurs de Blake qui n'en 
|reviendraient que plus décidés 
[que jamais. 
Imlach en évidence! 

Punch Imlach, qui a dû pren- 
| dre, cette saison, la décision dif- 
| ficile de remplacer son camara- 
|de et ami, Bill Reay, à la. tête | 
des Leafs de Toronto, sera cer-} 
|tainement un candidat sérieux | 


Le concours Jeunesse 


de l'ACELF. 


| QUEBEC — L'association cana- | 
|dienne des éducateurs de langue 
française patronne encore le con- 
cours annuel Littérature-Jeunes- 
se. Celui-ci s'adresse à tout ci: 
Itoyen canadien qui remplit les 


|ce. Si les Smythe, père et fils, 


peuvent maintenant retirer leur 
nez des affaires de l'équipe, To- 
ronto donnera peut-être du beau 
jeu, au lieu de se distinguer par 
la brutalité de ses joueurs, 
leçon des dernières saisons a 
peut-être porté des fruits. Les 
éliminatoires nous le diront sans 
doute, 


Nous n'apprécions aucun plai- 
sir à moins d'en être subite- 
ment privé, — DODD, 


Un homme était en train de 
remplir une formule que lui a- 
vait adressée le gouvernement, 
Une des questions etait: ‘Quel est 
votre supérieur immédiat?” Sans 
hésiter, l'homme écrit: “Ma fem- 
me’, 


Recette de chez nous 


Il: est regrettable qu'une re- 
cette pascale nous soit parvenue 
trop tard pour le concours. Nous 
tenons quand même à la publier 
et remercions Mme R. Grimard, 
de la province de Québec, de 

{sa gentille lettre attachée à la 
recette, 
Jambon glacé 

Faites mijoter le jambon dans 
suffisamment d'eau pour le cou- 
vrir jusqu'à ce que tendre, 25 à 
30 minutes par livre, Gardez la 
marmite recouverte et l’eau jus- 
te au point de mijotage. Enle- 
vez la couenne et marquez Ja 
surface grasse de carreaux. Cou- 
vrez cette surface du mélange 
suivant: 1} tasse de compote aux 
pommès, 1 c, à thé de moutarde, 

12 ce. à table de cassonade, 2 c. 
|à table de farine. Placez un ciou 
ide girofle dans chaque carreau. 
Faites cuire à 400 degrés pen- 
dant 15 minutes ou jusqu'à ce 
qu'il soit d'un beau doré, 


Glaçages recommandés 
pour jambons rôtis 


ler glaçage — Mélangez 1 
tasse de cassonade, l tasse de 
chapelure, 1 ce. à thé de moutar- 
de, 44 tasse de jus de fruits secs. 
Versez sur le côté gras. 

£e glaçage — Mélangez l2 tas- 
se de sucre granulé et le zeste 
râpé d'une orange. Etendez sur 
le côté gras. On peut verser du 
sirop d'érable, du miel, du sirop 
de maïs sur le jambon ou les 
utiliser au lieu du sucre dans 
les glaçages précédents. 

Mme R. Grimard, Charny, 

Comté de Levis, P. 


Un 


régal à l'heure du thé, ces 


beignets plairont à tous par leur 


goût délicat, leur texture tendre et leur 
jolie forme. Si vous cuisez à la maison, 
vous verrez comme ils sont faciles à faire 


| conditions établies. Il est couron- 
iné par des prix de $500, offerts 
|par le gouvernement de la pro- 
vince, pour chacune des trois ca- 
| tégories, 

concours comprend en effet 
trois sections: a) Albums d'en- 
fants, contes et féeries: b) Ro- 
mans-Aventures: c) Spécialisa- 
tions: histoire, géographie, vulga- 
[risation scientifique, religion, di- 
vers (à l'exclusion de tout ma- 
nuel scolaire et ouvrage traduit 
d'une autre langue). : 

Le grand prix de chaque caté- 
gorie peut être fractionné ou n'é- 
tre par décerné, On accorde aussi 
des mentions honorables (sans 
EU en argent), destinées à sou- 
igner la valeur d'ouvrages non 
primés, 

Le jury, composé de six mem- 
bres, est anonyme jusqu'à la pro- 
clamation des résultats du con- 
cours, Son jugement est sans ap- 
pel. Les travaux doivent être 
adressée avant le 15 novembre 

rochain à Concours Littéraire- 
eunesse, au soin du Secrétaire de 
l'ACELF, salle 338, 3, Place Jean 
Talon, Québec 2, PQ. 

Chaque concurrent doit en- 
voyer, par poste recommandée, 
trois copies dactylographiées de 
son manuscrit, Pour assurer l'im- 
‘partialité du jury, tout concur- 
rent conservera l'anonymat en si- 
gnant son manuscrit d'un pseudo- 
nyme. Seul, le secrétaire de l'AC 
ELF détient, sous pli fermé, les 
noms correspondant aux pseudo- 
nymes, Le nom véritable de l'au- 


teur n'a tra que dans la let- 
De pparaitra que 


“pÂs 


::. avec la Levure Sèche Active Fleischmann, 


BEIGNETS-TORTILLONS HOLLANDAIS 
(Crullers) 


1. Mesurer dons une tasse- 
mesure 

VA tasse d'eau tiède 
En remuant, ajouter 

1 « à thé de sucre granulé 
Saupoudrer le contenu de 

1 enveloppe de Levure Sèche 

Active Fleischmann 

Laisser reposer 10 min., PUIS bien 
brasser. 
2. Dons un grand bol, défaire 
en crème 

YA tasse de shortening 
Y incorporer 

V4 tasse de sucre granulé 

Va €, à thé de macis moulu 

Va e. à thé de sel 


et battre jusqu'à ce que lisse et élas- 
tique. Ajouter encore; en brassant, 
1%4 tasse (environ) de farine 
tout-usage tamisée 
3. Renverser sur une 
enfarinée; pétrir jusqu'à consis- 


tance élastique, Déposer dans 
un bol graisé. Groiser le dessus. 


: N : Bis £ 
TT rat metaneneaté er einaitens de pate nt er Rte dns snonneme mel due 
# ras s +. 


Couvrir. Laisser lever au double 
du volume dans un endroit chaud, 
à l'abri des courants d'air — 
env, 14 h. 


4, Abaisser la pâte avec le 
poing. Renverser sur la planche 
enfarinée. Abaisser av rouleau 
en un rectangle de 8” x 12”, 
Couper en 24 bandes de 8" x 
A", Plier éhacune par la moitié; 
tordre légèrement et sceller les. 
bouts coupés. Déposer sur des 
plaques légèrement enfarinées. 
Gralsser le dessus. Couvrir, Lais- 
ser lever au double du volume — 
env, % d'hre. Faire dorer en 
plaine friture à 350°, les retour- 
nant Une fois. Egoutter sur du 
papier absorbant, Rouler les 
beignets chauds dans un mélange 
de % de tasse de sucre granuié 
et le à:thé de cannelle 
moulue. Donne 2 douz. 


L: 


MARIAGE DE RAISON 


par O'NEVES 


Reproduit avec l'autorisation de 


la Soéiétésdes Gens de Lettres 


NUMERO 20 


— 11 déeline, dit-il, 

— Ne peut-on rien pour lui? 
demanda le marquis, anxieux. 

Les deux médecins s'écartè- 
rent, tinrent conseil, Une res- 
source restait: une transfusion de 
sang. 

… Si nous trouvions un hom- 
me fort... 

Brandon se toucha la poitrine: 


— Je suis là. 
…— Vous! 
Corentin de Montcan s'avan- 


ait, 
*ÉOE Je suis à votre disposition, 
dit-il, 1 m'a sauvé la vie, je m'es- 
timerai heureux de l'aider à re- 
prendre la sienne, Je suis vigou- 
reux, jamais je n'ai eu un jour de 
maladie, Personne autre que moi 
ne le sauvera, je le jure, 
Brandon prit la main du jeune 
homme, la serra. 
— Je vous comprends, dit-il, 
Et nous acceptons, 


CHAPITRE XXXIV 


L'opération réussit, Le sang re- 
vint lentement aux joues du mo- 
ribond qui poussa un faible sou- 
pir et rouvrit les yeux. 

— Il est sauvé, dit Brandon. 

Corentin sourit: 

…— Ma dette est payée, dit-il. 

Le marquis vint dans la cham- 
bre et annonça: 

— M, Fayolle, le régisseur, est 
ici avec le brigadier de gendar- 
metie, 

— Je suis sur la trace des bra- 
conniers, Docteur, dit le gendar- 
me, Si je puis voir M, de Pome- 
reuc.,, 

— Impossible, dit Brandon 
avec fermeté, I] a besoin du repos 
le plus absolu, Son parent qui se 
trouve au château pourra vous 
fournir des renseignements, 

— Le monsieur qui a été atta- 
qué la nuit dernière? 

— Précisément, 

Le valet appelé pour chercher 
Philippe rapporta l'information 
que le visiteur était déjà parti 
pour la gare, 

\ — Peut-être pourrai-je le re“ 
joindre avant l’arrivée du train, 
dit le brigadier, En tous cas, on 
pourra le retrouver à Paris. 

Gaëlle, toujours inconsciente, 
paraissait s'affaiblir. Raymond 
s'était endormi, Après quelques 
temps, il se réveilla et, en mots 


entrécoupés, Murmura: 
À Gaëlle! Viens... viens... 
près de moi, 


— Impossible, mon vieux. Elle 
est en visitechez des amis et ne 


gi “peut être ici que demain, affirma 


audacieusement Brandon. 

— Demain! 

Le. malade soupira et détourna 
la tête, Après un instant, il de- 
manda: 

— Brandon, ai-je eu le délire? 

_— La fièvre le donne toujours 
un peu, ämène des rêves, des il- 
lusions, : 

— J'ai rêvé que... Tu dis 
qu'élle nest pas au château? 

— 1] te faudra prendre patien- 
ce, mon ami, h 

— Merci, mon Dieu, merci, 
murmura le blessé. Imagine-toi 
que j'ai rêvé que... Tu me dis 
qu'elle n'est pas ici? Quand la re- 
verrai-je? 

— Prends un peu de patience. 
Reconnaîtrais-tu l'homme qui t'a 
frappé? 

— Oùi,..sije le voulais. Je 
crois que je vais me rendormif, 

“Pauvre garçon! pensa Bran- 

don, Autant vaudrait peut-être la 
mort pour toi: de perdre cette 
femme aimée te serait un coup 
terrible, Je me demande si une 
émotion violente arracherait 
Gaëlle à cétte atonie, lui donne- 
rait un désir de vivre qui com- 
battrait l'insidieux effet du poi- 
son.” 
. Les premiers rayons de l'aube 
éclairaient le visage pâle sur l'o- 
reiller. Brandon prit un siège 
près du lit. 

Après un court sommeil, Ray- 
mond se Yéveilla: la conscience 
lui revint et aussi la mémoire de 
ce qu'on lui avait affirmé être un 
cauchemar. Il avait vu Gaëlle 
prendre le poison de la main de 
Philippe de Pomereuc. Par bon- 
heur, elle était en sécurité. 

Pendant que dans sa tête ces 
pensées s'agitaient, il entendit un 
mouvement dans la pièce voisine, 
puis une sorte de soupir, l'effort 
de quelqu'un qui reprend sa res- 
biration. Il se souleva sur son 
œude, 

Le même soupir... 11 tendit 
l'oreille pour saisir le murmure 

mots à peine articulés: 

— Raymond! 

Il frissonna et regarda autour 
lui. Délirait-il de nouveau? 
.— Non, murmura-t-il, je ne,dé- 
lite pas, je suis au château de 

Kergentelec, j'ai été blessé. 
— Raymond! 
C'était la voix de Gaëlle, une 


7 vüix faible et implorante, Son 


teur battait avec force. D'un ef- 
fort surhumain, il rejeta ses cou- 
vertures et sortit de son lit. La 
Chambre tourna autour de lui, ses 
Pieds étaient de plomb, La voix, 
ttlle de Gaëlle, répétait dans une 
Plainte: 


— Raymond, venez, venez! 

S'accrochant aux meubles, 
Raymond se traina dans la cham- 

d'où venait la voix, 

Sur le lit, sa femme, sa femme 
ben-aimée, était là, ayant l'ap- 
Mirence d'une morte, 

Il jeta un cri, vint au lit et tom- 
be sur ses genoux, 
ep) Gaëlle, ma femme 
FT EPA RE 

Les yeux de la jeune femme 
; les siens. 

- — Gaëlle, tu me reconnais, ton 

mar GN! Mon aimée, mon aimée! 
… 1h l'ont tuée, il est trop tard, trop 
| don s'était écarté. 
Raymond se leva lentement, 
cn sa faiblesse, et se jeta 


für le t. ET oité 
ie, je suis la, je suis Là, 


_ 


je t'aime, Je t'aime, ma chérie, 
Oh! mon Dieu, sauvez-la, per- 
mettez qu'elle vive, Gaëlle, parle- 


moi 
Une luéur éclaira les yeux de 
la demi-morte; ses lèvres mur: 
murèrent encore un appel, si fai: 
ble que seul, l'intéressé pouvait 
l'entendre, 

- Raymond, mon amour! 

Il posa sa tête contre la sienne, 


CHAPITRE XXXV 


Son second crime commis, Phi- 
lippe de Pomereuc avait attendu. 
puis était descendu avec précau- 
tion, 11 n'aurait pu rester dans la 
maison et faire face À Brandon 
ou au marquis, Il avait l'impres- 
sion que les murs allaient lui 
tomber sur le dos, Une demi-heu: 
tre à l'air du dehors calmerait ses 
nerfs, 

Il sortit sur la terrasse et l'ar- 
penta, Il rentrait quand il vit le 
brigadier sortir du château, 

S'il lui était resté de l'audace, 
il se serait montré, Peureuse- 
ment,il se cacha derrière une des 
grandes urnés, et essuya la su- 
eur de son front, 

Il aurait dû rentrer, il n'en eut 
pas la force, Il revoyait la jeune 
femme pâle absorbant le poison, 
Etait-elle morte? Si Polson avait 
dit vrai, aucun obstacle ne s'éle- 
vait plus entre lui et la fortune 
convoitée. 

Son errance le conduisit sur les 
bords du lac, 11 entendit un mou- 
vement, Quelqu'un sortait de 
l'ombre des peupliers: Juliette. 


fut tenté de la laisser passer, 


mais elle releva la tête et le vit, 
Elle se rejeta en arrière, Il lui 
saisit le bras, 

| — Tais-toi, dit-il durement, Où 
vas-tu? 

— Je retourne au château, Je 
vais tout confesser ... J'ai voulu 
fuir, je ne le puis. 

— Tu as perdu la tête, Leur 
(dire! Vois-tu les conséquences? 

— Tant pis! Flie était si gentil- 
le poür moi,,, 

— C'est bon, retourne, vends- 
moi en même temps, maintenant 
que la chose est faite et que per- 
sonne n'a aucun soupçon, 

— Vous l'avez tuée? 


Elle s'assit à terre et s'enfouit 
le visage dans ses mains, 

— Ecoute, Liette, cela ne te 
ressemble pas. A quoi sert de gé- 
mir? Garde ton sang-froid, 

-— Partez. Je prendrai sur moi 
tout le crime. Qu'importe ce qui 
m'arrivera. Je ne tiens plus à la 
vie, 

+ Tu garderas ta langue, Ju- 
re-le moi, ou... 

— Je ne pourrai, ! faut avou- 
er, Philippe, sa vie en dépend. 

Le regard qu'il dardait sur elle 
l'épouvanta, Il avait perdu tout 
contrôle sur lui-même et, lui 
ayant saisi les bras, l'avait fait 
tomber sur ses genoux, 

…—… Lâchez-moi! Laissez-moi al- 
er! + 

… Jure! 

_— Jamais! 

Il baissa le capuchon qui la 
coiffait, en pressa l'étoffe sur sa 
bouche, 

Elle lutta quelques minutes, 
quelques minutes seulement, et 
rétomba inerte, 

Il la redressa, secoué de la 
même terreur éprouvée quand il 
avait frappé Raymond, Pourtant. 
si elle était réduite à jamais au 
silence, aucun témoin ne reste- 
rait, . 

— Je suis un imbécile, pensa-t- 
il, Il serait facile de la tuer.Mais 
» mn ferais-je ensuite? La jeter 

ans le lac? On le draguerait et 
je ne serais que le plus vulgaire 
assassin, 

Il alla tremper son mouchoir 
dans l'eau et l'appliqua sur le 
front de la malheureuse, 

— Maintenant, rélève-toi. 

— Laissez-moi aller.., n'im- 
porte où. 

— Non, tu me suivras. Je n'ai 
plus confiance en toi, et tu ne 
peux plus te fier à toi-même, pe- 
tite maudite, 

…— Maudite! Je le suis, 

— Cesse de pleurnicher. Nous 
ne pouvons revenir sur ce qui est 
fait, Tu vas me suivre; tu y étais 
prête l'autre jour. 

= Je ferai ce que vous vou- 
drez, mais ne soyez pas trop dur. 

— Cela dépendra de toi. Re- 
prends ton manteau et viens,ap- 
puie-toi sur mon bras, 

Elle obéit servilement, comme 


un chien, à 
— Où me conduisez-vous? 
— A la gare la plus proche. Je 


veux t'arracher à la tentation. 

— Nous serons arrêtés, 

— Un risque à courir, moins 
dangereux que de te laisser ren- 
trer au château. 4 ‘ 

— Je n'y retournerai plus, je 
ne pourrais plus voir cette mal- 
heureuse jeune femme. 

Quand ils furent sur la grande 
route, le roulement d'une voiture 
fit Phili se retourner, 

_ Uos voitite, dit-il, un dog- 
car du château? 

— Oui, 

— Attends-moi, ne bouge pas, 

11 fit signe au cocher de s'arrè- 
ter, r 
— Où allez-vous? 

— A la gare, Monsieur. 

— Une bonne chance que vous 
passez là, Laissez-moi la voiture 
et je la reconduirai moi- x 
On attend plusieurs personnes; il 
n'y aura pas de place pour vous. 

Le tn Pope Ho 
céda son siège. ppe - 
ter près de lui Juliette qui s'était 
cachée derrière un tronc d'arbre. 

= Je serais rejoint à la gare de 
Kergentelec, dit-il. Je vais ga- 
gner la station suivante. En pous- 
re le cheval, nous serons encore 

témps. ; 
and le dog-car entra dans 
e la le train était at- 


temps de p 
pour Paris, 


Elle ne l'avait pas vu venir, Il | 


lalet 
de la gare, 
trois minutes, juste le | des 
tendu dans ONE 


—. Nous n'irons pas jusqu'à Pa- 
ris, déclara. Philippe, nous nous 
ärrêterons en route, D'ailleurs, je 
crois meilleur dé mettre sur-le- 
champ à exécution ma résolution 
de m'embarquer pour le Mexi: 
que, 

julieue ne répondit pes Elle 
rélléchissait et essuyait de se ru 
cer une ligne de conduite, Philip: 
pe assassin ne lui inspirait plus 
qu'une profonde aversion, Pour. 
tant, sa rancune n'allait pas juge 
qu'à souhaiter qu'il fût puni de 
son crime, Décidée à ne pas s'em- 
barquer avec lui, elle le suivrait 
jusqu'au port; elle tenait à s'as- 
surer qu'il quittait la France, 
ques au Havre, elle lui déclara: 
‘Ne prenez pas de billet de pus- 
sage peus moi, Je reste en Fran: 
ce,” l'hypocrite affectw.un cha- 
grin profond, ün désespoir amou- 
roux, Au fond, cette décision lui 
pre fort, convenait surtout à 
'état de sa bourse, Il eût été bien 
empêché de faire la double dé: 
pense, et si Juliette n'avait pas 
pris les devants, c'est lui qui eût 
trouvé un prétexte pour la laisser 
dervière lui, 

Après le départ du paquebot, 
l'abandonnée vint à Paris, Une 
de ses parentés était supérieure 
d'une communauté hospitalière 

ui recevait. des pensionnaires 

ûüre du bon accuell, elle lui de 
manda asile, 


CHAPITRE XXXVI 


Leurs fusils sous lé bras, le Dr 
Brandon et Corentin de Montcah 
rentraient de la chasse, leur gis 
becière pleine; ils ne s'entretes 
naient pas du sport, mais des chà- 
telains de Kergentelec, 

— Vous dites que pour Mme la 
comtesse il n'y a pas de change- 
ment? 

— Ce n'est pas sa faiblesse 
physique qui m'inquiète, c'est son 
état mental, le refus de ses fa- 
cultés de fonctionner 
Vous n'avez 
d'une guérison? 

— Je crois au contraire qu'une 
commotion pourrait l'arracher à 
cette atonie, Il faut attendre. 

— Son mari la voit-il? deman- 
da Corentin, hésitant, 

— Qui, tous les jours; il pro- 
fite du moment où elle dort. 

— Ce serait dangereux pour 
elle qu'elle le vit? 

— Je le crains, et je ne veux 
pas courir le risque, Sur tout au- 
tre sujet que les derniers événe- 
ments, elle a retrouvé sa mémoi- 
re, elle jouit de la société de Mlle 
Fayolle, elle cause avec elle, et 
même fait de la musique, Une 
autre femme charmante, Mlle 
Fayolle, 

Corentin approuva distraite- 
ment. 

— Comment M. de Pomereuc 
compte-t-il agir envers les deux 
misérables, son cousin et la fem- 
me de chambre? 

— Il ne portera pas plainte, 

— Il ne les fera pas arrêter, ne 
lès fera pas punir? 

— Jé ne le crois pas. Et il a 
raison, Il ne veut pas que son 
nom honorable soit traîné dans la 


pas l'espoir 


boue; il n'a pas soif de leur sang. 


Cette impunité gg né li- 
bère pas les criminels, la crainte 
d'être pris les poursuit sans cesse, 
chaque pas dans l'escalier les fait 
trembler et leurs nerfs ne résis- 
tent pas longtemps à cette ten- 
sion perpétuelle, 

La vue de Raymond venant à 
leur rencontre interrompit leur 
conversation, 

— Vous avez vu Mme de Po- 
mereuc? Comment est-elle? de- 
manda le docteur. 

— Toujours la même. 

— Mlle Fayolle est près d'elle? 

— Elle y a été tout l'après-mi- 
di, Elle est arrivée un instant 
après votre départ, 

— C'est elle qui va me dônner 
des nouvelles. C'est la plus vail- 
lante infirmière et la plus dé- 
vouée que j'ai jamais vue à l’oeu- 
vre, 

— Pour moi, dit Raymond, a- 
près ma promenade, j'éprouve le 
besoin de faire un somme, 

— Une bonne idée, approuva 

le docteur, 
Pendant que Léone et le Dr 
Brandon causaient, Gaëlle se 
trouvant seule un instant, éprou- 
va le désir d'essayer ses forces et 
de quitter sa chambre. Elle sortit 
dans le couloir et ouvrit la porte 
de “l'antre'' de Raymond, 


(A suivre) 


ape 


| ya 
v" 
nue à 


As: ONE 


ne. voa 


“L'ensemble “Londres”, de Dior, composé d'une robe et d'un gilet de lainage gris et noir 
L'encolure est ornée d'un foulard en taffetas noir et gris. 


démontre la nouvelle ligne tailleur. 
: en soie shantung de couleur brune Havane fait ressortir 


La robe d'après-midi ‘“Dalls”, de Dior ï 
la nouvelle ligne féminine, donne un effet plus large aux épaules et place la 


Horticulture, sujet d'actual 


Cet article fait partie d'une 
série de causeries que l'au- 
teur donne à l'heure actuelle 
au poste CKSB, tous les sa- 
medis à 12 h, 45 p.m, 


Votre jardin potager 


Bonjour, chers auditeurs. Cor- 
diale bienvenue à tous et particu- 
lièrement à ceux que ces cause- 
ries sur Vhorticulture rejoignent 
pour la première fois, puisque la 
voix de CKSB s'est faite plus 
puissante, À 

Au cours des émissions précé- 
dentes, nous avons considéré briè- 
vement les différents aspects de 
votre parterre, Depuis, vous avez 
sans doute sérieusement songé à 
ce que vous désirez faire dans ce 
domaine en 1959. Votre parterre, 
grand ou petit, doit être accueil- 
lant, intime, reposant et agréable. 
Vous en êtes fiers, s'il est confor- 
me à vos goûts, s'il répond à tou- 
tes les nécessités de la famille, et, 
proportionné aux réserves de 
votre bourse. Intimement ratta- 
ché à la maison avec le fond de 
verdure de sés grands arbres, le 
cadre d'arbustes et de fleurs, le 
magnifique tapis vert du gazon, 
il doit aussi s'harmoniser naturel- 
lement avec le paysage environ- 


nant, 

Aujourd'hui, je veux aller avec 
vous visiter votre jardin potager, 
ce qui me donnera l'occasion de 
vous aider à résoudre quelques- 
unes de vos difficultés en cet en- 
droit, 

Votre sol 

Il vous faut le prendre tel qu'il 

est, le connaître; l'améliorer si 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


c'est nécessaire. La divine Provi- 
dence a doté nos vastes plaines 
canadiennes d'un sol remarqua- 
blement riche et fertile. La grave 
responsabilité de maintenir la 
haute qualité de son s0l incombe 
à tout jardinier, La base de ses 
succès présents et futurs en cul- 
ture potagère repose sur son ha- 
bileté à administrer avec sagesse 
et intelligence ce sol qui est son 
premier capital, A son état natu- 
rel, cette terre est généralement 
trop lourde, De plus, vous devez 
nécessairement retourner au sol 
en engrais organique et ahimique, 
ce que la récolte précédente en a 
prélevé, La vigueur des diffé- 
rents légumes, le rendement et la 
| ph de la dernière récolte in- 
iquenit les déficiences du sol, » 
Les principaux engrais orga- 
niques sont: les fumiers pourris, 
les terreaux où composts, le sable 
et la mousse acide, Ces matériaux 
incorporés à la terre se transfor- 
ment rapidement sous l'action des 
bactéries, La décomposition des 
substances organiques donne 
l'humus qui rendra le sol friable, 
spongieux, apte à absorber et à 
retenir l'humidité, ce qui cons- 
titue les conditions idéales pour 
les légumes. À 
Cependant ces engrais organi- 
ques ajoutent au sol peu de ma- 
tières minérales aéssimilables. 
Pour mieux équilibrer la culture 
de vos légumes, vous devez ajou- 
ter une petite quantité d'engrais 
chimique, très concentrés en élé- 
ments fertilisants, dont les résul- 
tats sont merveilleusement rapi- 
des. Ces engrais se rencontrent 
sous divers noms commerciaux et 


Les pommes... brosses à dents? 


ériode, ils avaient vraisembla-! dentaire, mais c'est une tâche 
lement moins de cavités et des | que les enfants n'aiment pas, Un 


Récemment, une étude qui dura 
2 ans fut complétée en Angleterre: 
Selon le rapport qui en fut publié 
dans le British Dental Journal, 
elle indique que les pommes sont 
un facteur important dans la pré- 
vention de la carie dentaire chez 
les enfants. 7 ie 

Au cours de l'expérience, uñ 
groupe d'enfants mangea réguliè- 
rement des pommes, immédiate- 
ment après les repas êt collations, 
tandis qu'un autre groupe sem- 
blable d'enfants de même âge et 
disposition n'en mangea pas. 


durée fut de deux ans, les enfants 
du groups qui mangeait des pom- 
mes gardèrent leurs dents et leurs 
gencives beaucoup plus saines 
que les autres et, à la fin de cette 


urant ces expériences, dont la: 


“Mi 
intéressante 


r la div 


nette de 20 


par 1 
jcation 


les pommes”, tel est le 
destinée à 1 


en outre le classement, l'en 
. On ÿ trouve également un calendrier 
ventes au cours de l’année 


gencives plus saines. 13 
Le but de cette étude d'expéri- 
mentation était de vérifier la va- 
leur des pommes dans la préven- 
tion de la carie dentaire, La pro- 
fession dentaire a depuis long- 
temps recommandé la consomma- 
tion d'aliments fibreux, pour 
maintenir la santé buccale, et fait 
remarquer que la quantité de car- 
bohydrates faffinés consommés 
continue d'augmenter chaque 
année: il en est de même dans 
l'incidence des maladies dentaires 
et tout spécialement de la carie 
dentaire. À : 
Le brossage des dents immé- 
diatement après les repas est un 
moyen efficace d'enrayer la carie 


d'une 
D À à faite 


20 à la 
. he ht 7 du Ministère de l'Agriculture 


de la section dés consom- 


pour chacune 
Adressez vitre demande 
de l'Agriculture du Cana- 


| 


ge| maladies dentaires. Les résultats 
et | des cette année, Je vous souhaite 


es buts de l'étude était de déter- 

miner l'efficacité de la consom- 
matiôn des pommes comme sub- 
stitut du brossage de dents, 


L'essai commença avec un 
qu de 195 enfants mangeant 

és pommes, et un groupe de 164 
surveillé quant à l’abstention, Les 
groupes diminuèrent pour diver- 
ses raisons, Au bout de deux ans, 
il y avait encore 90 enfants dans 
le groupe consommant des pom- 
pre et 81 dans le groupe surveil- 

Après un an, un an et demi, et 
deux ans, le groupe qui recevait 
des pommes comportait une plus 
grande proportion d'enfants qui 
n'avaient aucune maladie des 
gencives en comparaison avec le 
groupe surveillé, 

Au cours de la période de re- 
cherches, les caries ont augmen- 
té à un rythme Fr élevé dans le 
groupe surveillé, que dans celui 
où les enfants mangeaieht des 


mmes, Le rcentage de mo- 
aires non ofriées atteintes au 
cours de la période d'observation 
a été plus élevé dans le groupe 


surveillé lors de chacune des qua- 
tre phases d'observation. 
“L'effet des pommes semble 
être double”, selon la déclaration 
du rapport, “Premièrement, le 
PH bas de la pomme stimule la 
salivation, qui est à son tour aug- 
mentée par la mastication des 
fragments de pomme fibreuse, En 
second lieu, l’action mécanique 
de nettoyage de la pomme en con- 
tact avec + dents et rt A 
présence d’ ne vation, 
enlève les db et stimule les 
tissus gingivaux. : 
“Ces recherches ont eu pour 
but de vérifier l'effet de l'emploi 
des pommes dans la réduction 


obtenus furent encour ts, 
sembleraient ue l'établisse- 
ment d'uné de e :ha- 
| beau- 
‘leoup plus . HA nd 


taille à la ligne normale, 


té 


souvent sous différentes formules 
adaptées aux exigences spéciales 
des cultures ou des sols. Ces fer- 
tilisants sont simples où compo- 
sés, Un engrais simple ne renfer- 
me qu'un des éléments suivants: 
azote, acide phosphorique, potas- 
se, Un engrais composé en con- 
tient deux ou même trois, Les en- 


de rappel 
1 


Poae l4 


Bonjour, printemps: Bonjour, gaieté! 


Toutes femmes de 
ront bien de cet avis: celle année 
la mode d'autam plus jolie | 
qu'elle ne montre aucune excen 
tricité,pas une seule extravagance | 
sous prétexte de réminiscence ou 


les Loul 8e 


est 


L'ensemble tailleur 
stion de 


Il ne saurait être qu 
intemps sans tailleur, EL depuis | 
onglemps ce mot ne veut plus di- | 
re le costume d allurt masculine 2 
mais bien loutes les plus agron 
bles adaptions qu'on « pu fui 
d'un même thème, Et cette suison 
ce qui florit (j'allais dire, pres 
qui sans me tromper ct qui feu 
rit) c'est l'ensemble compout 
d'une robe et d'une jaquette, ou | 

| d'une robe et d'un manteau, long 
| ou trois-quarts Chacune des deux | 
pièces est faite du même tissu et | 
de la même teinte, 11 s'agit donc | 
de véritables ensembles et non 
pas de recherche de contrastes, | 
C'es tellement ravissant que jt 
| crois qu'il sera difficile d'y résis. | 
ter, Et pratique aussi, En effet, | 
| cette robe, qui escorte l'ensemble 
| vous pourrez la porter seule, dès 
que la saison permettra de sortir 
en ‘taille, Vous la mettrez aussi 
sous un autre manteau, sil 
fait un peu frais et quand vous 
la portez avec son complément, 
vous êtes tout à fait dans la note 

Cette robe est généralement 
droite, quelquefois froncée légè 
rement À la taille, munie ou non 
de poches coupées, c'est-à-dire 
presque invisibles, La jaquette 
courte a des airs de boléro et si 
elle est courte, elle vient tout de 
même jusqu'à hauteur de la place 
normale de la taille, ce qui fait, 
en résumé, que l'on peut dire que 
la mode Empire est retournée 
dans le tiroir aux vieilles lunes 

Un détail: les boutons 

Sur une foule de modèles, vous 
remarquez combien les boutons 
sont mis à l'honneur, De gros, 


d'énormes boutons pour la plu- 
part et justement parce qu'ils | 
sont placés là comme motif déco- 
ralif, ils sont faits de beaux ma 
tériaux: nacre, corozo, cuir (pour 
les modèles sport,) verre, métal, 
Les boutons de métal, or où ar- 
gent sont très brillants. La plupart 
sont unis mais on en voit aussi de 
ciselés, Et je vous donne ici un 
petit conseil, en passant: si vous 
avez quelque part au fond d'un 
tiroir ou d'une boite, de beaux 
boutons anciens, sortez-les, voyez 
s'ils ne pourraient pas s'assortir 
à votre ensemble printanier, com. 
me genre ou comme ton; ils lui 
donneront encore plus de person- 
nalité, N'ayez aucune crainte s'ils 
sont gros, c'est justement ce que 
demande la mode, 
La question de longueur 

Question brülante s'il en fut 

jamais, Eh bien rassurez-vous! 


elle sera solutionnée selon vos dé- 
sirs, c'est-à-dire que vous poùrrez 


grais chimiques commérciaux 
sont tous excellents, s'ils sont 
choisis et appliqués pour corriger 
les déficiences de la terre et en 
rapport avec le genre de culture, 

Le sol noir et lourd de la vallée 
de la Rivière Rouge, soigneuse- 
ment amendé avec engrais .ofga- 
niques déjà mentionnés, à l'occa- 
sion du labourage ou du bêchage 
à l'automne, exigera probable- 
deux livres d'engrais chimique 
“11-48” ou “16-20” pour chaque 
rang de cent pieds de légumes au 
printemps, Les sols légers sablon: 
neux, pauvres en matières orga- 
niques (humus) sont plus exi- 
geants parce que moins absor- 
bants, Les engrais chimiques qui 
leur conviennent renferment les 
trois éléments: azote, acide phos- 
phorique et potasse sous une for- 
mule à trois chiffres. 

Les fertilisants chimiques s'ap- 
pliquent seulement au printemps, 
lorsque les jeunes plants de légu- 
mes indiquent déjà les rangs, On 
le distribue à la main ou avec le 
semoir de légumes, à 4 ou 5 pou- 
ces des plants de chaque coté du 
rang. L'engrais est ensuite mélan- 
gé au sol de surface avec un ra- 
teau, S'agit-il des plants de toma- 
tes, choux ou autres légumes 
plantés distañcés les uns des au- 
tres? Une À va poignée disper- 
sée autour de chaque plant et mê- 
lée au sol, puis arrosée, sera cer- 
tainement satisfaisante, Rappelez- 
vous toujours que ces poudres 
fertilisantes ne. doivent pas en- 
trer en contact avec les racines, 
les feuilles ou la tige des plants. 

Chers auditeurs, je crois que 
ces données sont fondamentales 
pour assurer votre succès en jar- 
dinage cette année, Il vous sera 
très agréable de constater sou- 
vent leur vigoureuse croissance 
au cours de la belle saison. Votre 
expérience vous à sans doute ap- 
pris aussi que lés légumes sont 
des êtres vivants, qu'ils requiè- 
rent, comme les enfants et les 
animaux, des soins assidus, 
leur faut un milieu favorable à 
leur croissance: c'est lé sol fertili- 
sé, bjen cultivé et égoutlé, Les 
plus frileux exigent des protec- 
tions au printemps et quelque- 
fois à la fin de la saison, Au cours 
d'un été sec comme celui de 1958, 
l'arrosage hebdomadaire s'impo- 
se; s'il est impossible, des binages 
fréquents maintiendront un meil- 
leur degré d'humidité au sol et 
surtout empêcheront celui-ci de 
se durcir. ‘ 

Les grains de semence 


Au Manitoba, la saison de crois- 
sance est courte, son minimum 
est de 95 jours et son maximum 
120 jours. Le choix des variétés 
hâtives est une autre garantie de 
succès, Achetez dès maintenant 
vos variétés de choix chez votre 
grainetier local; exigez des grai- 
nés de qualité, autant que possi- 
ble vérifiez le pourcentage de 

#mination souvent indiqué sur 

enveloppe qui les contient 
Beaucoup d'espèces de légumes 
sont maintenant représentées 
dans le grand style dés variétés 
hybrides, Quoique plus dispen- 
dieuse, la haute valeur de leurs 
légumes compense la différence 
des ee sous d'achat de 

ines, Î1 vous intéressera sans 
oute d'essayer dans ce domaine, 


des | les tornates, les oignons, les con- | se 


combrés et les blé d'Inde hybri- 


Laflam 
Maison St-Joseph, 


Lu 


ces 


CA 


grand intérêt votre courrier 
qui nous rend de grands ser- 
vices. Pourriez-vous me don- 
ner le nom et l'adresse d'un 
graphologue de Montréal ou 
des environs, car je ne crois 
as qu'il ÿ en ait au Manito- 
a, Merci bien sincère. 
VIOLETTA, 

R. — Je vous remercie très 
sincèrement de vos bonnes re- 
marques, chère madame, Je re: 
grette que, cette fois-ci du 
moins, je ne puisse vous venir 
en aide, Je ne connais pas de 
telle adresse, mais je la deman- 
de pour vous aux intéressés du 
courrier, Je me ferai un plaisir 
de la publier, si on veut bien 
mé faire parvenir cette adresse, 

L L L 1 


Q. — Je lis toujours avec 


Q. — Est-il correct pour une 
jeune femme mariée de por- 
ter sa bague de fiançailles sur 
la main droite? Quelques al- 
liances sont larges et 11 me 
semble qu'il serait plus seyant 
et moins encombrant de por- 
ter l'alliance seule sur l’an- 
nulaire de la main gauche, 
Merci de vos bons conseils. 
lis sont toujours très utiles. 

YEUX NOIRS. 
R. — I] me semble qu'il se- 
rait préférable de faire amincir 
l'alliance où la monture de la 
bague de fiançüilles, afin qu'el- 
les puissent être portées ensem- 
ble à l'annulaire gauche, plutôt 
que-de mettre la bague de fian- 
çailles sur le doigt de la main 
droite ce qui indique généra- 
lement Ta rupture de celles-ci. 
Consultez donc un bon bijou- 
tier. Il saura vous conseiller sur 
ce qu'il y a de mieux à faire, 
Votre intérêt est fort: apprécié 
et je vous en remercie. 
. 


Q. — Dans mon livre “La 
semaine sainte 1957”, on lit, 
ce qui regarde la célébration 
de la fête du jeudi saint: la 
messe doit être célébrée le 
soir, à l'heure la plus oppor- 
tune; cependant, on ne doit 

as commencer avant dix-sept 

eures, ni après vingt heures 
(heure solaire ou heure léga- 
le), soit entre 5 h. et 8 h, du 
soir, Pour régler une discus- 
sion avec ma maitresse qui 
Inous dit que la mésse peut- 
être célébrée entre 4 h, et 9 h, 
du soir à notre heure, auriez- 
vous l'obligeance de nous ren- 
seigner? Merci. 

GRADE SIX.. 

R. —— L'idée de l'Eglise en ce 
qui concerne les nouveaux rè- 
glements pour les offices reli- 
jeux de semaine 

e revenir le plus près possible 
de l'heure les 
u'ils commémorent ont eu lieu. 
’est donc pour cela que la mes: 


du jeudi saint q 
l'inatitutio à sacremen 
lEucharistie est célébrée 
tenant vers le , Pt 
au couts du repas prinel pal. 
l'a ins! 


sainte est | tane, 


aussi bien porter vos robes à huu 


leur du genou qu'en bas, mais 


tout de même pas tout à fait à 
mi-jambe, Un pouce plus haut est 
le maximum 
Les coloris 

Bonjour, printemps, bonjour 
guiete® 

Les couleurs à la mode, celle 
uison, sont vives et ont demunde 

la palette des grands coloristes 
e leur donner la première place, 
Il y à des verts nilant des tons de 
\ junule au vert doux de lu lui 
tue, El puis toute la gamme des 
|violets (comme les violettes du 
printemp Aluant JUSQU au Mau 
ve des orchidées, Du blane, pur 
ou légèrement teinté de crème 
(off white) et bien entendu, du 
rouge allant du paprika au rouge 
insistamt des ocillets Du 
rose aussi, ainsi que du jaune ri- 
che et chaud comme { olei 
d'Espagne, Vous voyez que vous 
avez le choix 

Les manteaux 

On fait, cette saison, les man 
teaux de printemps dans les plus 
beau tissus qui soient, Des tissu 
très légers, mails cependant 
chauds, soupli ravissants, La 
forme des manteuux en soi est 
simple, Ils sont souvent droits, 
avec un col plus ou moins volu 
mineux et des manches trois 
quarts, Et eux aussi sont fermés 
par de gros, d'énormes boutons 
presque aussi larges que des sou 


coupes de demi-lasses à café 
Quand ils ne sont pas de même 


tissu que le manteau, ils sont en 
métal ou en nacre, L'important 
est qu'ils soient très gros 

Et naturellement, au printemps, 
vous portez avec votre manteau 


ou avec votre ensemble vos paru 
res de fourrure: 4 isons, écureuils 
ou martres en parures de forme 
animal ou en étoles, à moins que 
vous ne préfériez, ce qui s'avère 
toujours si pratique, en ce qu'elle 
se porte presque quatre saisons 


|sur quatre, une jaquette de four- 


rure, Il s'en fait de tous les pela- 
ges et à tous les prix, C'est un 
objet qui dure très longtemps 
surtout quand on en prend soin 
parce qu'il n'a presque pas d'usus 
re 


Les chapeaux 


Mon Dieu! qu'en dire? On «a 
vu, dans les récentes expositions, 
autant de grands chapeaux que 
de petits, des coiffes, des ban- 
deaux, des cônes, des drapés, des 
chapeaux de fleurs, d'autres qui 
sont en eux-mêmes une seule 
fleur, enfin, tout ce que l'ima- 
gination toujours fertile des mo- 
distes peut nous offrir au début 
d'une saison. 

La mode est née toute gracieu- 
se, toute gaie, toute printanière. 
Avec quelle joie nous allons lui 
faire accueil ,.. 

Odette OLIGNY. 


fixe les heures exactes entre les- 
quelles les saints Mystères doi- 
vent être célébrés, d'après les 
directives qu'il a lui-même re- 
çues de Rome. Ainsi, dans le dio= 
cèse de St-Boniface, bar exem- 
ple, les heures fixées sont: entre 
4 h. et 9 h. Ces heures suivent 
évidemment celles des endroits, 
Que ceux-ci aient l'heure nor- 
male ou l'heure avancée, peu 
importe, 
L2 L2 

Q. — Croyez-vous pouvoir 
m'aider? On me dit que ma 
langue ‘marche des deux 
bouts”, C'est vrai: je parle 
beaucoup, trop même, et je 
dois avouer que je ne suis pas 
toujours charitablé. J'ai déjà 
perdu des amies à cause de 
ma langue trop bien pendue, 
C'est plus fort que moi, Avant 
que je ne perde tous mes amis, 
aidez-moi. Merci. 

BAVARD: 

R. — Puisque vous vous ren- 
dez compte de ce vilain défaut, 
il vous faut vouloir vous corri- 
ger. C'est bien simple, n'est-ce 
pas? Mais ce ne vous sera pas 
aussi facile que cela, Tout de 
même, je puis vous assurer qu'il 
en vaut la peine, car, à part de 
Éd sd des amis, vous ne sem- 
blez pas réaliser qu'en manquant 
à la charité, vous commettez des 
péchés qui peuvent être très gra- 
ves. Voyons, ce n'est pas plus 
fort que vous, mais vous aimez 
bavarder, Quand on vous racon- 
te quelque chose, ne demandez 
pas de détails, essayez de con- 
trôler votre curiosité, Efforcez- 
vous de garder chaque jour un 
petit secret, même sans impor- 
tance, Avant de vous lancer dans 
| une conversation, réfléchissez et 
demandez-vous si ce que vous 
allez dire sera utile ou si vos 
propos rendront quelqu'un heu- 
reux, Si votre réponse est ‘‘non’”, 
taisez-vous, Je vous crois encore 
assez jeune pour afriver à vous 
vaincre et je vous souhaite le 
courage de le faire, car quand 
votre réputation sera faite, les 
gens vous fuiront comme la 
Fe ae A et Rey é 

n'es ma pour 
pratiquer la charité chrétienne 
et FO vous engage fortement à 
le faire pour votre bien et pour 
œ de ceux qui vous entou- 

nt. 


R. — UN JEUNE HOMME DÙ 

UÉBEC S 
Don Le" 

avec 


sp 


CPS Inter DIRES 
nn 


Ps | 


= PARDESSUS DE PRINTEMPS $39.50 « plus 


L 
{ 
l 
€ 


Tarif, 3 sous por mot, Minimum, 
15e, Chaque insertion supplé- 
mentaire, 2 sous par mot, Pos 
de changement de texte, Ajou- 
ter 25e pour un numéro de 
boite 


Vol, 45-Na 1 


Pour téléphoner 
| une petite annonce 
signalez SPruce 5-8443 


entre # h, du matin et midi ou 
entre © h. et 4 h, de l'après-midi 
du lundi au vendredi 


MSANE CISBEY — Vous pouvez main 
tenant vous procurer la célèbre Tl- 
, SANE CISBEY chez M, E, Nahourin, 
105, avenue lrovencher, St-Boniface, 
Par la poste: 81,00 /ranco,  132-T,F, 


ON DEMANDE — Opératrices axpé- 


pantalons 
sur 
Don- 


rimentées pour coudre 
“jeans, vêtements, d'extérieur 
machine simples où spéciales 
neront aussi entrainement à com» 
mengatrites âgées de 18 à 24 ans 
N'adresser à 55, rue Arthur, Winnipeg. 


48-752-1C, | 


NOUS ACHETONS ET VENDONS LIi- 
VRES USAGES au programme fran- 
ais et des écoles catholiques du 
Aanitoba, St, James Book siarge [pe 

riage, Signalez: TUrner 8-1555, 
A) das LL EYE LES à à 


AUGMENTEZ VOS REVENUS en ven- 
dant nos produits, remêdes de fa- 
mille, À base d'herbages. Tisanes et 
tablettes, dans votre territoire, La 
mellleuré proposition jamais offerte 
Norbert Enr, Case postale 762, Place 
d'Armes, Montréal, P.Q, 48-745-1P, 


ON DEMANDE — Mécanicien d'expé- 
rience pour réparations de machines 
À coudre. Pour grande manufacture 
progressive, S'adresser. À 
Shirt & Overall Mfg, Co, Lid,, 55, rue 


49-761-2C, 


Arthur, Winnipeg. 


HOVATZOS 
FLEURISTES 
fleurs pour mariages 


ouquets de corsage et autres 
ouronnes mortuaires 


251, ave Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone WhHitehall 3-2934 


Spécialité 


Pas de cheveux gris . .. 


Si vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS, Aussi si 
vous souffrez de Rhumatisme on 
d'Arthrite, 


Ecrivez pour nos dépliants gratuits 
C. C. Jameson 


foi, rue Kanata, Transcona, Man, 
!réléphone: CAstle 2-4492 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
343, rue Sherbrook 

Winnipeg — Tél, SUnset 3-7258 


Prenex un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semei- 
ne sauf le dimanche, " 
entre 11 h, 30 am. 


et 8h. pm. ù a 
HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 


Notre spécialité: le poulet #rit 


Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone WhHitehall,2-9076 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machine à additionner, 
pour achat et location de dac- 
tylotypes neuves et d'occasion, 


adressez-vous à 
Reliance Typewriter 
Co. 


Henri de MOISSAC, prop. 


Téléphones 


Bureau WhHitehall 2-7052 
Résidence CHapel 7-9126 


322, rue Donald, Winnipeg 


we; 


b 


ni 
; éhdatmisnss : à. 
PHARMACY 


Maintenant située à 


243, rue Marion, Norwood 

A l'angle de la rue Traverse 

à mi-chemin entre les rues 
Taché et ‘des Meurons 

Téléphone CHapel 7-3533 
Nous livrons À domicile 

Cartes de souhaits en français 

et en anglais 


Ne demi / 


Faites-vous 
donner votre 
permanente 
de printemps 
et d'éte 


a 
chez 2 
Golden Beauty Salon 


vous pouvez vous faire. faire 
la plus nouvelle permanente —— à 
la dernière modè de Paris, New- 
York ou Hollywood au prix de 


65.95 «oi 


Une bouteille d'exquis parfum 
frénçois GRATIS avec chaque per- 
monente 


où 


Pos de rendez-vous nécessaire, 


Emmenez vos amis et votre famille, 


Golden Beauty Salon 


St, Mory's et Hargrave, Winnipeg 


Une rue au sud de la gare d'autobus 
en face de la cathédrale Ste-Marie 


Profitez-en pour diner chez 
Golden Drugs, Repas :omplet 49e 


Western | 


v 


PERSONNEL 
OUS VOUS SENTEZ 
nissex, Les Tablettes taniques Ogtrex 
remontent des milliers après 40, 
Seulement 69e, Toutes pharmacies, 


EUX! Najeu- 


AVEZ-VOUS DES DISPOSITIONS pour 


#i VOUS AVEZ DES ARBRES À FAIRE 


C 


10 


| 


10 


| A 


A 


| 


CHEZ HUOT on 


| UPÉRATEURS 


|On peut obtenir les détails et formules 
de d 

bureaux du Service National d'Emploi, 
ou encore à la Commiswion du Service 


général, 
peg 1, Manitoba, 


A LOUER — Logis! 3 pièces. S'adresser | 


[POUR ACHAT, VENTE OÙ ECHANGE 


la vente? Partez 
Vous-même avec produits gerantis 
qui se vendent toute l'année, Géêné- 
rouse commission, nombreuses pousi- 
bilités. Ecrire à: Familex, Dept 8, 
1900 Delorimier, Montréal, 


en affaires pour 


COUPER — fignalez: C'Edar 1-060h, 
1:187-30, 


OFFRES D'EMPLOIS 

Service Civil du Canada 

DE HADIO trequis! 
certificat valide de compétence ra- 
diophonique, de lère ou de 2e classe) 
S292,50 - 5320; dans divers centres du 
Département du Transport, distriet 
des Services de l'air de Winnipeg, 


emande aux, Bureaux de posle, aux 


chambre 702, Bureau ‘de 
266, avenue Graham, 


vil, poste 
Winnis 


50-W588 | 


OUR FAIRE FAIRE RAPPORTS 
D'IMPOTS — Signalez: CHapel 7-6082, 

19-157-30, | 
AMES DE LA CAMPAGNE — Vous | 


pouvez vous assurer d'un bon revenu 
régulier en prenant das commandes | 
pour AVON COSMETICS & TOI-| 
LETRIES dans votre localité, Aucune 
expérience nécessaire Commencez 
dès maintenant pendant que des ter?! 
ritoires ruraux profitables sont à | 
votre disposition, Ecrivez À Boite, 
617, La Liberté et le Patriote, 619, 
ave MecDermot, Winnipeg 2, 

1-677-1C, 


CORSETIERE SPENCER 
Corsels et supports faits sur com- 
mande pour femmes et hommes, 
Télépho- 
nez ou écrivez pour demander un 
rendez-vous, Mme LaRivière est 
remplacée par Mme Lilliane Evans, 
47, Elm Park Rd,, St-Vital, Signalez: 
CHapel 7-4507, 48-10-TF, 


Mesures prises avec soin 


CCASION POUR VENDEUR — Nous | 
avons uné vacance à notre personnel 


de vente, Voici une excellente oeca- 
sion pour vendeur où vendeuse bi- | 
lingue d'immeubles, Expérience un 


Avantage, mais pas essentielle, S'a- 
dresser en personne au gérant de 
ventes, Frank Simonite 


Ltd, 970, | 
rue Colony, Winnipeg, | 


1-785-1 


N DEMANDE — Homme de 28 à 45! 
ans, bon vendeur, belle personnalité, 
ayant plusieurs années d'expérience 
de vente ou de travail commercial | 
lui ayant donné contact avéc le pu- 
blic, Si vous possédez ces qualifica- | 
tions, il y a une place pour vous dans | 
une compagnie établie depuis 680 ans 

Bonne chance d'avancement et on 
commence À gagner immédiatement 
d'après un plan financier généreux 

Ecrire à Boite 789, La Liberté et le 
Patriote, 619, ave MecDermot, Winni- 
peg 2, 1-789-10C, | 


A LOUER — 236, rue Kitson, Logis: 4! 


pièces, Propre et moderne, Signalez: | 
CEdar 33-5384, A VENDRE 120 | 
acres de terrain en guéret d'été sur | 
section 21-6-4, angle Otterburne et} 
St-Pierre. Aussi: semoir hydraulique | 
“M, Moline 24" avec accessoire pour 
engrais chimique, Presque neuf ol- | 
lé prix. Signalez: CEdar 3-5388. | 

1-188-1C, 


Canadienne Na- 
50-776-1C, 


À édifice Banque 

tionale, St-Boniface, 
LOUER — St-Boniface, 197, rue Mas- 
son. Grande chambre fournie, Fa- 
cilité de cuisine, Près Basilique, 
Signalez: WHitehall 3-5304, 1-792-1C,| 
LOUER — St-Boniface, 155, rue La 
Vérendrye. Logis fourni: 2 pièces. 
Cuisine et salon-chambre, Soubasse- 
ment. Entrée privée, Libre ler mai, 
Signalez: CEdar 3-2635 le soir, CHapel 
71-3664, le jour, 1-795-2C, 


ropriété de ville, s'adresser à M. 
rredette, téléphone: SPruce 5-3363 
J1-M9-T,F, 


de 
G. 
ou SPruce 5-2513, 


Horloger suisse 


Louis Matile 
& Fils 


maintenant au no 237, rue Garry 
vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone WhHitehall 2-6625 


PIANOS ET ORGUES 
A VENDRE 


Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond, 


Communiquez avec notre représen- 
tant français, M, Jean Carignan. 


J, J. H. MeLEAN & CO, LTD, 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg = Tél: WhHitehall 2-4231 


Animaux morts enlevés 
rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd, 
St-Bonitace 
Téléphone CHapel 7-1347 


Après les heures de bureau, 
téléphoner à CHapel 73-9295 


Pour achat, vente où échange de 
propriétés de ville ou de campa- 
gne, fermes, commerces ou hôtels 
Prêts 


— Tout genre d'assurances 


S'adresser à 


ABPIN HEALTY 


120, ave Proyencher, St-Boniface || 
E.-J.-R, ARPIN 
Téléphones: Bur.: CHapel 
Rés: GLobe 


17-4023 
2-3618 


Installations Electriques 


R, J. Garand 
ALpine 3-0017 


1078, Bernier 
Bay 


R. Meyres 
ALpine 3-5178 


Burning Bush 
Bay 


3 


Entrepreneurs en électricité 


On demande vieille monnaie 
et vieux timbres 


Pour recevoir port payé, très gros 
catalogue des prix que nous payons 
pour vieille monnaie et vieux tim- 
bres, faites parvenir 
monnaie à 


ALBERT STERN & CO. 


216, éditice Meintyre 


ne 
+) 


sous en 


416, rue Main, Winnipeg 2, Man, 


. 
: 
. 


ASSURANCES 


A VENDRE — Si-Bonitace. M8 lave 


Gaboury. RATES 8. \ u, 


Signalez; Tr, 


A og Maison: 1 | 


pieces, que " Prés. cat ule, 
} de 


école, hô ville et DRE 


snalez: CEdar 1-.13M, 25-46. 


A VENDRE + St 
St-Jaan-Baptiite, Maison neuve: 7 
pièces, Bon reveny, Pas de TA 

sion À payer: 1-191-20, 


rage 


A VENDRE — nue StJean- Baptinte, 
rés biv@ Dollard, Maison: à pièces, 
chambres A coucher, Age: 15 ans, 

Excellente coñdition, Comptant  re- 
quis au môntant de l'hypothèque pro- 
curable Prix: 611900, Téléphone: 
CEdar 31-1122, 1-190-10, 


Nnilace, 444, rue 


A VENDRE — 61], rue Cherrier, Bun- 
Kalow: 5 pièces Soubawmement À la 
randeur, Chauffage à l'eau chaude, 
ossession immédiate, 8800 comp- 
tant, Balance comme loyer, Pour plus 
de renseignements, signalez; SPruce 
2-91, Frank Simonite Lui, dirbs 1e 


A VENDRE … Si-Boniface, Commerce 
de quincaillerie établi depuis 80 ans, 
Loyer mensuel du magasin 875, Vén- 
drait stock et accessoires: 68,000, 
Moitié ou tout comptant, Possession 
immédiate, S'adresser À Bolte 751, 

le Patriote, 619, ave 

LEE ES à 


La Liberté et 
MeDermot, Winnipeg 2, 


POUR ACHAT OÙ VENTE DE PFRO- 
PRIETES de ville ou de campagne, 
fermes, commerces, prêts, assuran- 
ces de lous genres. 


S'adresser à 
F. Collette, 31%, rué Hamel 
Téléphone: CHapel 71-9970 
M-500-T,F, 


A VENDRE 


Grains de semence de qualité! 
Blé ‘'Selkirk' 
90% de germination 
Orge ‘’Parkland" 
99% de germination 
Avoine “Rodney 
99% de germination $0,70 minot 
Pris dans les graineries À Maison 
St-Joseph, Otterburne, Man, 
49-764-4C, 


$1.50 minot 


#125 minot 


POUR ACHAT, VENTE OÙ ECHAN- 
GE DE PROPRIETE de ville ou 
de campagne, fermes, commerces, 
prèts, assurances, S'adresser à A, 
Ayotte, 191, hlvd Dollard, Télé. 
phone: WHitehall 3-5331, 
22-J85-T,F, 


SYLVESTRE REALTY 
AGENT D'ASSURANCE 
274, rue Hamel, St-Boniface 


Résidence: CEder 3-5050 
239-648-T,F, 


Propriétés immobilières 
de tout genre maisons, blocs- 
appartements, ouvertures d'entre. 
prises, terrains, terres agricoles, 


Voyez votre nouveau 
représentant français 
FOUR PROVINCES 
INVESTMENT CO, 


Fred Hamelin, 332, rue Main 
Téléphone: WHitehall 2-7256 


Résidence: Alpine 3-4192 
26 St, Michaels Road, St-Vital 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mecintyre 
Téléphone: WMitehall 2-7125 
St-Bonifacé — Duplex: 6 pièces. Chauf- 
fagé: huile, $10,000, Comptant: 82,500, 


St-Boniface — Maison non-moderne: 7| 
pièces, 4 chambres à coucher, 88,500, 
Comptant: $1,500, | 


St-Vital — Près Norwood, Bungalow: | 
% pièces. 3 chambres À coucher, 
Chautfage: huile. #12,200, Termes, | 


| Winnipeg centre — Maison de conva- 


lescence: 20 pièces toutes fournies, 
40 patients présents. Revenu men- 
suel: $5,000, Lot: 100 x 120’, Prix ré- 
duit: $79,000. Termes 


Région Treherne — Ferme: 320 acres, | 
100 cultivées, 150 prêtes à labourer, | 
Bons chemins. Eau abondante, $6,500 | 


comptant, | 
Téléphones | 

N. Bernier: CEdar 3-2027 | 
O. G, DeSteur: Globe 2-2285 | 


50-779-1C, | 


KA IR 
WA LN 


Numéro du patron: 887 
Prix: 35e 


(Paiement en monnaie seulement, Les 
timbres ne sont pas acceptés.) 


Envoyez votre commande à: 


Laura Wheeler Dept. 
La Liberté et le Patriote 
60 Front St, West, Toronto, Ont, 


(non à Winnipeg) 


Ecrire lisiblement: le numéro du pa- 
tron, votre nom et votre adresse: 


Ent Lddte & Walk Lil 


IMMEUBLES -- HYPOTHEQUES 


ADMINISTRATION DE PROPRIETES 


Détti #4 


trouve ce qu'il y a de plus nouveau en 


LA LIBERTE: E 


76 


|te-Anne (Lachine) s'est terminé, 


|vice-postulateur; M, l'abbé 


Pierre 


| 
| 


| 


| La photo ci-dessus a été prise 
lors de la présentation d'un don 
| par les Chevaliers de Colomb du 
| Conseil Provencher aux Soeurs 
|Servantes de l'Immaculée-Con- 
ception, le mercredi soir 25 mars, 
pour payer les 14 tableaux du 
lchemin de croix érigé dans la 
chapelle de l'hospice ukrainien 
pour vieillards et infirmes, rue 
| Aberdeen, Winnipeg. L'on voit, 
| de gauche à droite, M. J.-R, Doi- 
ron, Sr Alexandra (Berthe Doi- 
ron), Sr Supérieure, M, le doc- 
iteur P.-E, LaFlèche, grand 
!chevalie”du Conseil Provencher, 
et le grand chevalier du conseil | 
(ukrainien)  St-Joseph. Soeur 
Alexandra entrait chez les 
Soeurs Ukrainiennes et adoptait 
le rite byzantin, le 27 septembre 
1912, sur recommandation de 
Son Exe. Mgr Adélard Langevin, 
|0.M.I. Apres avoir enseigné Je 
violon quelques années, elle fut 
envoyée en 1920 à l'école nor- 
male, puis affectée à l'enseigne- 
ment à Winnipeg et à Yorkton. 
Vers 1930, après son cours de 
|garde-malade, elle se dévoua à 
l'hôpital de Wellington, Alberta. 
lEn 1941, supérieure fondatrice 


|d'un hospice pour vieillards à 


Dauphin, elle vint suivre un 
cours spécial à Winnipeg et ob- 
tint un diplôme d'ingénieur, Vers 
1950, elle était nommée supe- 
rieure de l'hospice des dames à 
Komarno, Manitoba, Elle conti- 
nue à se dévouer au service des 
vieillards. à Winnipeg . depuis 
1956, en service de nuit, 

(Photo Thomas Doiron) 


Le journal parvient à presque 
chaque individu de chaque locali- 
té, non pas à une fraction des au- 
ditoires, C'est pourquoi il est le! 
médium de publicité le plus effi- 
cace de la nation, 


À VENDRE 


St-Boniface Cottage moderne: $ 
pièces, Près Basilique, #12,500, 


St-Boniace — Duplex moderne: 7 plè- 
ces. $14,500, 


St-Boniface — Duplex: 6 pièces. 86,900 

St-Boniface — Maison moderne: 5 piè- 
ces. $10,400. 

$t-Boniface — Cottage neuf moderne: 
4 pièces. $8,900 

St-Boniface — Duplex moderne: 6 piè- 
ces. Chauffage: eau chaude à l'huile. 


Prix: $10,000, 
St-Boniface — Commerce d'épicerie et 
| de viandes À louer avec logie at- 
tenant. Bon chiffre d'affaires: Une 


occasion spéciale, 


Norwood — Bungalow moderne: 6 piè- 
| ces, Belle localité. Chauffage à l'huile 


| $14,300. Termes faciles. à 
Norwood — Bungalow moderne: 6 piè- 
ces, Beau district, Chauffage: air 
climatisé à l'huile, Grande salle de 
récréation au sous-sol, Prix: $816,700. | 
Norwood — Dupléx moderne: 9 pièces. , 
| Près Holy Cross. Chauffage: air for- 
| cé, huile, Double lot, Prix: $16,900 
| Termes faciles 
| Chemin Ste-Marie — Maison: 5 pièces, 
| et autres bâtiments. Lot: 214 acres. | 
$8500 ou échangerait pour ferme | 


d'environ 200 acres | 
Ferme de 160 acres, 110 acres en cul- 
| ture, Bonne maison et autres bâtis- | 

ses. Eau en abondance, Près école, | 

$7,500, | 
| Pour achat ou vente d'hypothèques, | 
| perception de loyers où paiements sur 
| hypothèques, rapport d'impot 


S'adresser À 


TOUGAS REALTY 


1 
| 
| 190, avenue Provencher 
Téléphones: 
BUREAU: CHapel 17-4174 
A.-d, Boulanger: WHitehall 5-21H | 


1-794-10, 


| 
ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES |! 


Travail délicat 


Méilleurs gages | 


Femmes inexpérimentées | 
demandées pour afbrendre | 
| le métier de 


COIFFEUSES | 


Les offres d'emplois pour les | 
cotffeuses graduées sont plus 
nombreuses que celles-ci 
Jamais auparavant y a-t-il eu tant 


d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man 


Suecursales: Regina, 8 
Calgary, Edmonton, 


katoon, 
oronto 


fait de 


Le procès informatif de Mère Marie-Anne, fondatrice de 1a Congréga 
des scellés sur les documents du procès par Son Em, le ca 
| Montréal, Nous voyons à cette occasion autour de Son Eminence le cardinal, dans J'ordre habituel, 
M, l'abbé Robert Yergeau, Notaire actuaire; Son Exe. Mgr M, Lajeunesse, O.M.I., évêque titulaire 


de Bonusta, juge délégué; le R. P, Joseph Morabito, O.MA., postulateur; le R, P, Paul-Marie Pilon, 
O.P,, promoteur de la foi; M. l'abbé Roland Blouin, notaire adjoint; le R,. P, Azarie Ménard, O.M.L., 


costumes et de pardessus 


04436560 


: COMPLETS TOUT FAITS $49-50 « ps 


PL 


TLULE 


cardinalice de Montréal, par l'apposée 


en mars dernier, au den ! 
inal Paul-Emile Léger, archevêque de 


Lafortune, vicechancelier à Montréal, 


(Cliché CCC) 
de ver AA da 5 + à né 0 tt Le M 2 at MER re “de 


|rin), Mme Barre (Rita Nollette), 


Au Sacré-Coeur | Suzanne, sa fille {Claudette La- 


Le26 nous célébrons le 25,,, | Flèche). 

Le 26 avril, nous célébrerons |, SOus l'habile direction de Phi- 
le 25e anniversaire de l'ouver- | lIPPe Bourbonnais, vous pouvez 
ture du Club du Sacré-Coeur, | davance espérer jouir de votre 
Nous vous avons déjà parlé de | soirée, Aide à la direction, Flo- 
nos pläñs. Pour rigoler un peu |! Gareau: costumes et accessoi- 
à l'occasion de ces célébrations, | "°5. Jeannine Maitre. 
une comédie en ‘un acte intitulée! Pour demeurer jeune, mélez- 
“Monsieur Jordonne” sera pré-|Vous aux jeunes; pour ce, ac- 
sentée. ceptez notre invitation à la soi- 

Venez en grand nombre, amis rée du 26 avril prochain. 
du Sacré-Coeur, applaudir les Au cours de la soirée, vous 
artistes qué je vous présente sans | pourrez goûter les talents cachés 
plusitarder: M. Barre, surnommé | des artistes en herbe, Et pour 
Jordonne (Raymond Lajoie), M.}vous rappeler le vieux temps, 
Placide Menuet (Emile Dupas),4 oh! pardon! ‘les jeunes d'il y a 
Gaétan Menuet (Roland Boulet), | 25 ans” ont promis de nous don- 
Verjon, ex-associé de M. Barre | ner de/leurs souvenirs. 
(François Gallais), Ernest, :cais- Hâlez-vous de choisir 
sier de M, Barre (Philippe Per-lreine , ,. 


La programmation de Radio-Canada 
pour les quatres postes de l'Ouest 


CKSB St-Boniface, Manitoba 

CFRG Gravelbourg, Sask, 

CFNS Saskatoon, Sask, 

CHFA Edmonton, Alberta 
Résumé de l'entrévue par Henri Bergeron de MM. -Roger Rolland, 
Jean Saint-Georges, Marc Thibault et Bruno Comeau (entrevues 
2, 3, 4 et 5), 

La premières émission est une présentation de la série par 

Léo Rémillard, 


votre 


Deuxième émission: M. Roger Rolland, directeur régional des | 


programmes pour la radio et la télévision: 

M. Rolland déclare tout d'abord que son travail consiste à 
coordonner les émissions de radio et de télévision de Radio-Canada. 
I1 parle des problèmes que pose cette coordination, notamment le 
réajustement auquel il a fallu soumettre les émissions de la radio, 
lors de l'avènement de la télévision, Une des conséquences de cette 
revision fut la concentration des émissions radiophoniques com- 
manditées, Celles-ci sont recherchées par Radio-Canada, puisqu'él- 
les procurent une augmentation de revenus, mais la Société en 
surveille touojurs la qualité. Sur ce sujet, M. Rolland ajoute que 
Radio-Canada diffuse des émissions.pour tous et que la commandite 
peut surement y trouver sa place, Henri Bergeron termine l’entre- 
vue en souhaitant que les échanges radiophoniques est-ouest, comme 
ceux qu'a provoqués l'émission D'un océan à l'autre, se renouvellent 
plus souvent, 


Troisième émission: M. Jean Saint-Georges, délégué de Radio- 
Canada auprès des postes privés. à 

M. Saint-Georges établit tout d'abord que ses fonctions sont 
actuellement de représenter la Société Radio-Canada auprès des 
postes privés de langue française au Canada; il y en a environ 
soixante, Il ajoute que près de la moitié de ces postes sont affiliés 
au réseau français de Radio-Canada, Dans ce groupe se trouvent 
les quatre postés français de l'Ouest, les quatre sentinelles françai- 
ses de l'Ouest canadien, Il a rappelé qu'il a déjà visité CKSB à 
St-Boniface et qu'il se propose ‘de visiter cette année CFRG à 
Gravelbourg, CFNS à Saskatoon et CHFA à Edmonton, 


Cés quatre postes de l'Ouest, a poursuivi M. Saint-Georges, 


occupent une place particulière, dans lé coeur de Radio-Canada, 


au point qu'on leur a donné un représentant permanent en la| 


personne de M: Léo Rémillard, qui est installé à CBW, à Winnipeg; 
c'est l'agent de liaison entre Montréal et les Prairies et le repré- 
sentant des quatre postes auprès de Radio-Canada, 

M. Saint-Georges dit ensuite quelques mots du problème que 
pose le décalage d'heures entre Montréal et l'Ouest, décalage qui 
oblige Radio-Canada à enregistrer presque toutes ses émissions à 
Winnipeg, afin que les auditeurs de l'Ouest puissent les entendre à 
des heures convenables. | 

Il a terminé en disant que si les auditeurs francophonës de 
l'Ouest ont des suggestions à faire à Radio-Canada, toncernant la 
programmation par exemple, ils n'ont qu'à s'adresser à M. Ré- 
mMillard, qui se fera leur ambassadeur, 


Quatrième émission: M. Marc Thibault, directeur du Service | 


des émissions éducatives et des affaires publiques. 


Interrogé sur ce que comporte son service, M. Thibault a! 


rappelé Radio-Collège, qui a été créé vers 1940-41 et dont l'exis- 
tence fut d'une quinzaine d'années. Après l'avènement de la télé- 
vision, Radio-Collège est devenu, par suite de sa fusion avec le 


Service des causeries le Service des émissions éducatives et des! 


affaires publiques, M. Thibault a ensuite parlé dês domaines divers 
que couvrent les émissions de son service et mentionné quelques- 
unes de ces émissions, Il a souligné le fait que la télévision a forcé 


[lès membres de son personnel à penser des émissions télévisées 


moins spécialisées, ce qui a permis d'orienter différemment les 


émissions radiophoniques et de leur imprimer un nouvel essor, 


Cinquième émission: M. Bruno Comeau, directeur du Service 
des nouvelles. 


. Le directeur du Service des nouvelles a tout d'abord établi! 


que le travail des quatorze membres de son personnel consiste à 
renseigner les auditeurs des réseaux français au moyen. de 65 


bulletins de nouvelles par semaine dont cinq d'une demi-heure, à! 
6 heures du soir, sans compter la Revue de la semaine, le samedi | 


soir. Il a énuméré quelques-uns de ces bulletins de nouvelles. 

Interrogé sur les sources d'information de son service, M. 
Comeau a dit que ce sont les agences dé nouvelles principalement. 
Il a terminé en précisant que les auditeurs de l'Ouest qui veulent 
communiquer des nouvelles à Radio-Canada peuvent le faire par 
l'entremise de M. Léo Rémillard, 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 


S AFECO Assurance-automobile 
pour conducteurs à ‘risque préféré’ 
306, édifice Avenue Winnipeg, Man, 
Téléphone WHitehall 3-1558 


tion des Soeurs de Sain- | 


| 


Le charbon est moins 


économique que l'huile 


OTTAWA — La Banque du 
Canada est d'avis que le char. 
bon est moins économique que 
l'huile pour le chauffage de son 
nouvel immeuble à Halifax, 

C'est la réponse que le minis- 
tre des Mines, M. Comtois, a 
donnée en Chambre des Com-! 
munes à M, H,-J, Robichaud, | 
député libéral de Gloucester, qui 
voulait savoir pourquoi la ban- 
que utilisait l'huile bien que le 
gouvernement lui ait demandé 
de se chauffer au charbon. 


MADRID — ‘I] y a des pois- 
sons dans le lait”, s'exclama une 
ménagère de Santa Cruz de Te- 
nerife alors qu'elle déversait le 
litre qu'on venait de lui livrer 
dans une casserole, En effet, de | 
minuscules poissons sautaient à 
la surface du liquide, démon- 
trant qu'il venait d'être baptisé 
avec l'eau d'un élang#voisin, 
enasenmemeeeeeememn 


| AVIS PUBLIC 


Avis est par les présentes donné que 
THE HOLINESS MOVEMENT CHURCH 
IN CANADA et THE FREE METHOD- | 
18T CHURCH IN CANADA feront de- | 
mande au Parlement du Canada, lors | 
de sa session actuelle, ve prochaine 7 
suivante, d'un» Acte les incorporan 
sous le nom de THE FREE METHOD:- | 
IST CHURCH IN CANADA, lequel Acte | 
entrainera l'amalgamation de TH 
HOLINESS MOVEMENT CHURCH ! 
CANADA et de THÉ FREË METHOD- 
IST CHURCH IN CANADA dans la | 
nouvelle corporation et, en plus, pour | 
voira entre autres à la disposition des | 
biens, meubles et immeubles, détenus 
présentement par THE HOLINESS | 
IOVEMENT CHURCH IN CANADA et | 
THE FRÉE METHODIST CHURCH IN | 
CANADA et à la gérance, direction et 
organisation de la corporation amal- 
gamée et de la façon par laquelle les 
églises et congrégations locales s'asso- 
cieront avec, ou se désassocieront de 
la nouvelle corporation, aux règlements 
et à la discipline de la dite corporation | 
ainsi que d'autres sujets expliqués en | 
détail dans le contrat et exécutés par | 
THE HOLINESS MOVEMENT CHURCH | 
IN CANADA et THE FREE METHOD- | 
IST CHURCH IN CANADA, | 


Donné à Ottawa, ce 27e jour de 
février 1959, | 
THE HOLINESS MOVEMENT 
CHURCH IN CANADA et 
THE FREE METHODIST CHURCH | 
IN CANADA 
par léurs solliciteurs, 
GOWLING, MacTAVISH, 
OSBORNE & HENDERSON, | 
rue Metcalle, Ottawa, Ontario, 


St-Boniface, le 3 avril 1959 


D'AUBAINE 


au 


dans 


l'ouest du Canada 


TARIFS ‘COACH’ ALLER 


ET RETOUR 
entre 
WINNIPEG et 
SASKATOON $19,10 
Vous économisez $12.15 
REGINA 514,50 
Vous économisez $ 9.20 
EDMONTON $32,25 
Vous économisez $20.50 
FORT WILLIAM $17,0ù 
Vous économisez $10.85 
PORT ARTHUR $17,20 
Vous économisez $10.90 
CALGARY 532.25 
Vous économisez $20.50 
Valable À l'aller LES 14 et 15 
AVRIL, Vous devez commencer 


votre voyage de retour dang les 10 
jours qui suivent la date d'achat de 
votre billet, Des tarifs d'économie 
correspondants sont: offerts pour 
voyager entre d'autres points 


Voyager par train, c'est 
voyager à bon compte 


Tous renseignements de 
votre agent. 


soyez à l'écoute 
3h.05à3h. 55 p.m. 


le samedi 


pour entendre 


LE RANCH RUSCO 


et les troupes variées 


de musiciens 


Ce programme vous est présenté avec Îles 
hommages de Rusco Products (Manitoba) une 
des compagnies affiliées à Supercrete Ltd. 


La Sauvegarde 


Ù L'assurance-vie est un 


devoir” social 


et familial. 


La plus ancienne des compagnies 
canadiennes-françaises d'assurance-vie, 


P-yés aux assurés 


ou à leurs bénéficiaires en 1957, 
«+ près de $2,600,000. 


Demandez 
nos 
polices familiales 


UNE SENSATION DANS LE DOMAINE 
DE L'ASSURANCE-VIE 


Toute la famille protégée par la même police 


* 


Nos représentants 


MANITOBA 


Philippe Arsène Perron 
Philippe Perron 


Gérant 


Edouard Lachance 


Hervé Leblane 
Edouerd Ethior 
Laurier Chabot 
Georges Lacosse 


Gérant 


Agent général 


Agent spécial 


Agent spécial 


St-Eustache. 


680, rue Langevin, - 
S$t-Boniface, 


299 Eugénie, Norwood, 
de Sontte, 


SASKATCHEWAN 


Vonda. 

St-Isidore de Bellevue. 
Forland. 
Ferland. ; 


Organisateur général: Raymond Denis, 1 52, Notre-Dame est, Méntréal, | 


CHEZ HUOT 


200, avenue Prevencher — Téléphone CHapel 7-3795 f 
Heures d'affaires: Ÿ h, am, à 6h. p.m. Ouvert le vendredi soir iusau'à 9h 


| 


